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SUGGESTIONS
DE M. PHILLIPS
AMHOOVER
Le continent nord-américain

 

une paix harmonieuse en-

tre le peuple canadien et

le peuple américam. —

Perte de plusieurs millions

de dollars.—Politique de

représailles, — Change-

ments tarifaires cana-
diens.

DIVERSION DU
CT COMMERCE
. sed

- On croit savoir que l'hon. Wil-

liem Pzillips, ministre plénipoten-
tiaire des Etats-Unis au Canada a

donné aü président Hoover l'idée
ue les Canadiens se faisaient du

Nouveau tarif américain lors de

deux récentes visites à Washington.
De fortes raisons laissent penser

que M. Phillips s'intéresse grande-
ment, et cela parce qu’il a en vue

l'intérêt de son pays —, & ce qu'il

adviendrait si les nouvelles mesures

tarifaires américaines étaient adop-
tés; 1! adviendrait tout bonnement
de le commerce eanadien subirait
me diversionet que des Etats-Unis,
“prendrait ‘Ia route des différen-

tès parties de l'empire. M. Phillips
:% l'impression que le continent de
l'Amérique du-Nord est l'héritage

  

“- Ges deuxgténds peuples qui le com-
posent et qu'il déit par conséquant
étre développé dams une paix har-
monjeuse qué ne viendra pas trou-
bler des propositions tendant à sé-
pirér commercialement ou sociale-
ment les peuples canadien et améri-

” sain.
- ‘On croit.cormprendre que le mi-

vhfttre & informé le président Hoo-
vèr que le soul réeultat du tarif que
¥on propose serait d'augmenter le
coût de plusieurs commodités pour

let consommateurs américains et de
faire perdre des millions de dollars

par suite de la diminution du com-
merce canadien qui se ferait alors
avec. empire anglais et les autres
nays. Il fut annoncé peu après que
le ‘président Hoover et ses aviseurs
considéraient le moyen. de présen-
ter un projet de loi assez tolérable
pour le Canada.

Du tac au tac

‘Les officidrs du département
d’Etat- américain quelque peu au
courant des sentiments canadiens
semblent convaincus que le Canada
est À préparer une politique fiscale
qui portera atteinte au commerce
canadien avec les Etats-Unis bien
que le premier ministre, l’hon.
Mackenzie King et d’autres minis-
tres canadiens aient déclaré sur le
parquet de la Chambre que le ta-
rit canadien serait constitué de ma-

- nière à rencontrer les demanres et
168 intérêts du pauple canadien et
qu'il ne serait pas nécessairement
basé sur une politique de représail*
les envers les Etats-Unis.
Stimulation du commerce impérial
On répète qu'un enquêteur an'é-

ricain actuellement à Ottawa & aj-
pris que les experts sont a examl-
ner soigneusement la ¢édule des
droits, s’efforçant de trouver où
l'on pourrait faire des changements
qui éloigneraient les achats cana-
diens des Etats-Unis tout en ne nui-
sant pas aux industriels du pays; il
paraîtrait aussi que le président
Hoover a été informé qu’un mur ta-
rifaire contre le Canada et les au-
trez pays contribuerait puissam-
ment à renforcir les affaires an-
slaises et à -stimuler le commerce
entre les différentes parties de
l'empire.

Tenu au courant

M4 Phillips continuerait à avertir
son gouvernement de la réaction
qui se fait sentir au Canada contre
les propositions tarifaires américal-
nes et de Ja pression exercée contre
les dirigeants par la presse et le
peuple. On fait remarquer qu’une
fois le commerce canadien éloigné
des Etats-Unis, il sera tras difficile

remettre la
main sur nos marchés, les meil-
leurs qu’ils ont à l'heure actuelle.

| emv——n—

UNE EXPLOSION SUR
LE SOUS-MARIN X-1

VALETTA, Malte, 12 (8. P. A)—
Le X-1, le plus grand sous-marin
anglais à floïs aujourd'hui, rapporte
qu'un explosion s'est produite à bord
pendant les exercices maritimes daixs
la Méditerrannée. Il n'y a pas eu de
pertes de vie, ni personmede blessé,
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doit être développé dans|-

 

Les assistants aperçurent
soudain des flammes et

DANS LES AIRS
A minuit, les aviateurs Men-

dell et Reinhart en é-

  
partie du programme de
la démonstration,

drame terrible se dérou-
lait.

CORPS CALCINÉS |
GILLINGHAM, Angleterre, 12. (8.,

P. A) ‘Onze cadets des casernes na-
vales de Chatham ont été brûlés à
mort ici hier soir, alors qu’un pavil-
lon à un bazar de charité prit feu et
fut consumé avant que les jeunes
garçons aient pu sortir. Trois pom-
piers et trois ou quatre autres per-
scnnes ont été grièvement blessés.

 

crurent que c'était là une,

mais.
quelques-uns toutefois se.
rendirent compte qu'un ;

taient à leur 233ème heu-
: re.—Les observateurs ne

peuvent découvrir des si-
gnes de fin prochaine de
l'envolée.

PLUS DE 18,000 MILLES
CULVER CITY, Californie, 12 (S.

C. A) —Les pilotes L. W. Mendell
et R. B. Reinhart continuent au-
jourd'hui leur envolée dans leur bi-
plan. À minuit, ils en étaient à leur
233ème heure. C’est en vain que les
observateurs cherchaient à découvrir
des signes de la fin prochaine de
l’ervolée. Les Aviateurs ont pris un
I. es hier, le premier depuis leur dé-
part, le deux juillet. Ils sont bien
portants et gais.
Les aviateurs ont fait plus de 18,-
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Le pavillon était à trois étages et 000 milles dans les aïrs. Une note
construit de bois et de canevas, Il ja été lancée parmi la foule hier
servait de local aux pompiers pour après-midi disant: S'il vous plait, ne
une démonstration de sauvetage. Les |vous pressez pas quand nous atter-
cadets montèrent aux étages supé- irirons. Nous sommes fatigués. Nous
rieurs pour jouer le rôle d’occupants. l avons plusieurs plas en tête au su-

Les spectateurs aperçurent soudain | jet de l’Angeleno. Nous désirons le
les flammnes mais crurent que c'était ‘conserver intact, si possible. Nous
une partie du programme. Ls cadets comptons nous maintenir en l’air
qui gesticulaient des fenêtres d'en pendant cent heures encore environ,
haut, furent applaudis par la foule imais nous désirons que vous nous
comme étant de bons acteurs. laidize ‘à faire une heureuse descen-
Tout a coup, on cdnstata que ce te, Ainsi donc, ne vous pressez pas

qu'on avait pris pour de la comédie ‘quand nous atterrirons.

 

CHEZ LES FRÈRES-

 

DES EC. CHRETIENNES
QUEBEC, 12. — Hier s'est terminée
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était un drame réel. Les pompiers se
précipitèrent au secours des victimes,
de même que quelques-uns des spec-
tateurs.
Les corps retrouvés étaient calci-

nés au point d'être méconnñaissables.
On craint d’en trouver encore deux
ou trois autres dans les débris de la !
structure, qui brûla en quelques ins- |
tants, comme du papier.

Six cadets furent blessés griève-
ment et transportés à l’hôpital. Quel-
ques morts ont été identifiés \ jus-
qu'ici. Ce sont: Leslie Neale, Régi-
nald Barrett, Léonard Win, F. A.
Warrell
“On attribue généralement le déses-
tre au fait qu’on aurait mis le feu
trop vite pour montrer l’habilaté des
pompiers. Îl se trouvait un appareil
de sauvetage au côté de la Maison.
mais il était impossible de s’en ser-
vir. Les corps ne furent identifiés
qu'avec une extrême difficulté. Un
pompier déclare n’avoir jamais été
témoin d'uñe pareille tragédie.
Arthur Stewart, l'un des rares!

spectateurs qui se rendirent compte
de ce qui se passait, dit qu’il n’ou-
bliera jamais cêtte scène. Pendar.t
un certain temps, les jeunes garçons,
vêtus de costumes comiques, pre-
naient gaiement'leurs ébats en di-
verses parties de la structure. Des
hommes et des femmes enjouées se

se déroula avec une terrible rapidité.
Autour de la maison, la terreur ré-
gna, mais plus loin des milliers de
gens continuaient à s'amuser, igno-
rant ce qui était arrivé. :

PROTESTATION
DEM. BRUCE

D'AUSTRALIE
Le premier ministre de

l'Australie proteste au-!
près du premier ministre
de Grande-Bretagne con-
tre l'abolition du tarif
préférentiel, comme l’en-
tend’ le chancelier de l’E-
chiquier Snowdèn.

UNE CONFÉRENCE
De la Presse Associée

MELBOURNE, Australie, 12.—.
Le premier ministre Stanley Bruce
d’Australie a envoyé gujourd’hui un;
câblogramme au premier ministre
MacDonald, protestant énergique-
ment contre d'aboîftion du tarif
préférentiel telle que préconisée par
l’hon. Philip Snowden, chancelier de
l’Echiquier dans un discours pro-
noncé en Chambre des Communes
mardi dernier,

Dans son câblogramme, M. Bruce
déclare que l’abolition du tarif pré-
férentiel tout en étant purement
l'affaire du uvernement anglais
n’en affecterait pas moins sérieuse-
Ment certaines industries austra-
ltennes et particulièrement le sucre,
les fruits secs et les vins.

Nécessité d'une conférence
M. Bruce a certifié qu'une confé-

rence économique impériale s'impo-
sait afin de discuter toute la ques-
tion du commerce interimpérial.

Parlant au nom dés soldats de
retour du fromt qu: se sont instal-
163 dans les établissements de fruits
zecs. le lieutenant général Sir John
Monash a soutenu que l'avenir se-

 

  

York.

N

tenaient près d’eux. Puis la tragédie

On àravitaillé la machine de nou-
veau avant la nuit hier.
A. E. McManus, un des promoteurs

de l’envolée, déclare qu'on est a étu-
dier un projet en vue d’établir un
nouveau record, lequel consisterait à
faire une envolée sans arrêt de ra-
yialllement de Los Angeles à New-

,POINCARE
ETLESACEORDS
OURLES DETTES
Le premier ministre de Fran-

ce explique en chambre
des députés pourquoi elle
doit ratifier des accords
des dettés avec les Etats-
Unis etla Grande Breta-
gne.

CET,ARGUMENT
* ce La

. PARIS, SP.A. 12. — Le premier
ministre Poincaré a repris aujour-
d'hui ce qu'il avait laissé hier en sus-
pens, et expliqué en chambre des dé-
putés pourquoi elle doit ratifier les
accords des dettes avec les Etats-Unis
et la Grande-Bretagne, qui expri-
ment leurs réserves dans un texte
séparé. Nous devons, dit-il, prendre
les choses telles qu’elles sont. Il ne
suffit pas de faire appel aux nobles

   

sont des collectivités égoistes.
hommes sont, des hommes. Notre res-
tauration financiére sera toujours un
argument contre nous. \
M. Poincaré rappelle que, lors de

sa visite récentê en France, le sëcré-
taire Mellon refusa de parler des

I dettes. Ce fut alors que le gouverne-
ment français conclut avec d’autres
nations un accord ea vue d'un comité
d'experts devant élaborer un plan de
liaison, de fait sinon de droit, entre
les paiements des débiteurs et des

gne et aux Etats-Unis avec les paie-
ments des réparations.
Le premier ministre cite l'article

sept de l'accord. Mellon-Bérenger au-
torisant les Etats-Unis à placer sur
le marché les obligations françaises
données durant la guerre. Le secré-
taire Mellon lui à toutefois écrit que
les Etats-Unis n’avaient pas l'inten-
tion de faire cela pour faire tort à la
France. L'occupation de la Rhur a
été un important profit pour la Fran-
ce, parce qu'elle a non seulement as-
suré au pays un milliard et demi de
francs mais encore la création et Yac-
ceptation du plan Dawes.

UN ANCIEN MINISTRE
CONDAMNE A LA PRISON
PARIS, 12— Lucien Klotz, minis-

tre des finances dans le cabinet Clé-
menceau, a été condamné à deux ans

jourd'hui. sous la triple accusation
d'escroquerie, d'abus de confiance et
d'émission de chèques sans fonds.

——eremre
TOPEKA, Kansas, 12. — Les plutes

torrentielles qui se sont battueshier
dans le Kansas Central ont fait dé-
border les criques et les rivières pour
la seconde fois” ces jours derniers,
mettant en danger la vie des gcns et
causant de grands dégâts à la récolte rait terrible

abolfe, v  
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dans les basses terres. Le ciel sé.
claircissait hier. et les fermiers espé-
rairnt pouvuir eontinuer Jeurs tra Le groupe s'arrétera dans p ug chuqu” ville A Trois-Rivières, M.wa . vans audeerareguAun diner ACh lauries Dupjeesis,député provineiel de
Lot

à la maison provinciale des Frères
des Ecoles chrétiennes ia retraite an-
nuelle, préchée par le père Bournival,
SJ. Voici la liste de.sept nouveaux
directeurs: RR. FF. Maden-Fabien,
au scolasticat de Ste-Foye; Natalus-
Hébert, à l'Académie des Trois-Riviè-| | 2e Co
res; Zoël, à Arthabaska: -Madir-Fer- :
dinand, & Ste-Marie-de-Beauce; Ro-'| T7

ger-Paul, au refuge Don Bosco; Ma- |DOUBLE NOYADE Ca
rie-Michel, à Sucré-Coeur de Qué- 5|

TORONTO, 12. — 8. Geller et sabee; Mares-Antonin, & St-Aygustin
de Portneuf. De Je R. Ÿ, Lé0-|sœur Eylvie, onse et trelpe ans, de

Toronto, se sont noyés hier à Erin-

  

nold a été nommé recruteur,
remets

MortduKF. Bernard ~~

 

s'être aventurés éahs l’eau profonde.

{don Air TranaportCo, a été. bles-

lsest*#battt;"{5)"l'avion’ après sa

ré "Credit-viprestment “de lavetdant, "00e CS

des Ecoles chrétiennes
MONTREAL, 12. — LeR. F.’ Ber-

nard, ancien supérieur de l’Académie
Saint-Patrice, et-ancien provincial des

Deux autres enfants joutient"avéc
les Geller au moment de l’accident.
C. Goodman, de Toronto, alla de-
mander du secours à M. Barker,
d'Erindale, qui se rendit immédiate-

sentiments des nations. Les nations‘ 597
Les!

créanciers C'est ainci que M. Poin-"
caré lia les dettes - -

d à la Grande-Breta ’ accordant l'appui dont il a besoin.

de prison et à cinquante francs au- |

“afd « Pp

ment sur les Meux avec d'autres per-
sonnes, mals fl fut impossible de
trouver des traces des noyés.

DES REGLEMENTS PLUTOT RIGOUREUX
SURLES EGLISES AU MEXIQUE

MEXICO, 12—(8. P..A.) = Le département du trésor mexicain a publié
une liste de règlements relativement au soin des églises catholiques: du
Mexique, lesquels fsori certaines sections regardées comme plutôtri-

Frères des Ecoleschrétiennes, au Ca-
nada, est décédé - à l'Hôtet-Dieu, à
l’âge de 52 ans.

 
  

   
  

 

' goureuses...Dans préambule, on parle des églises comme étant propriété
de la nation, et lès prêtres sont tenus responsables de leur conservation.
Les règlements spécifient que les églises doivent être regardées comme
appartenant à la même caatégorie que les autres édifices publics, et que-les
départements du trésor et de l’intérieur en feront la surveillance. Des ré-
parations peuvent.être faites aux dépens de l’église, mais non sans la per-
mission du gouvernement. )
  

 

 

 

 

WASHINGTON, 12 — Le Canada a été le principal olient des Etats.
Unis en fait de comr--res étranger pendant le mois de msi. Le départementdu commerce a annoncé hier ques les exnortations au Canada en mai sont
évaluées à $97,640,810,on comparaison de $88,955818 pour Ia méme périodede Pan dernier, tandis que les importations du Canada sont estimées à $44,-329,831, en comparaison de $43,182,817. Le Rovaume-Uni vient en secondlang en exportations. Pour le mois de mai dernier, elles ont été de $54,532,-»_ comparées aveo 61,833.783 en mai 1928. Les importations ont été de$29,752,554, comparées a $34,846,714. *
 

DEUX NOUVEAUX PAIRSDELEMPIRE
LONDRES, 12 — (S. P. C.) — Sa Majesté a élevé à la pairie hier Sir!William Warrender Mackenzie ot Sir George Croydon Marke.

_, Lord Mackenzie est un des arbitres les plus en vue du pays dans lesdifférends industriels. || fut président de la délégation du gouvernement ;anglais sur l’industrie au Canada et aux Etats-Unis en 1926-1027.Sir George Marks est un ingénieur consultant distingué et une autorité| en brevets d’ingénieurs. Récemment il se déclara partisan du gouvernement| ouvrier. J'ai entière confiance en MacDonald, dif-il, et je ne voie pas pour-
importante position,
MacDonald, en lui

 

 
" quoi les libéraux demeureraient à l'écart dans une
! quand ils peuvent facilement prêter leur concours à

  

 

. PEMBROKE; Galles, 12 — (8. P. A) — Au coucher du soleil hier, lecuirassé Rodney était en tête: > six destroyers et de cinq sous-marins àl'endroit de l’aceident au sous-marin H-47, coulé mardi dans une collisionavec le L-12, afin de_rendre les derniers devoirs aux vingt et un membres |de l'équipage duH-47, ensevolis dans le canal St-George. L'amirauté a faitconnaître sa décision d'=bandonner toute tentative de sauvetage. Des cou-ronnes ont &té jetées en mer et les canons saludrent pour ia dernidre foisles victimes.
!d Le Rodney portait le drapeau du contre-amiral H. E. Grace comman-ant es sous marinsdu poste naval de Portsmouth. -   

LES VINS LÉGERSSUBSTITUÉS À L'ALCOOLS  SUBSTITUES A L'ALCOOL
.. PARIS, 12 4 L'opinion publique qui a ceurs en Ontario, c'est que l'h-bit: lo générale de boire des ‘’ins légers supprimerait presque les abus ai-cooliques, Telle est la déclaration faite hier dane une entrevue par SirHenry Drayton, président de la Commission des Liqueurs d'Ontario. Sira visité huit des plua fameux distrists vinicolcs de la France ainsi

Hen
que Tix: samt villes, Il a esnzulté les vigner afin de so p-ccurer de bonsVins contenant peu d'alcoo! à des prix qui seraient bien accueillis dansl'Ontario.

MONTREAL, 12 — M. Camillien Houde.mouveau chef cancerv ;Québcs, fera cp 25ir -on entrée triemphale dons Moria’, Les élentaues | Sonservateurs se rendront-en foule au Champ de Mars pour le féliciter àson arrivée en automobile de Québec. il nara acsomp-gné d rau: |Amis et partisans do Québec, Trois-Rivières, Montrée! et autres sndeoite
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M. C.HOUDE A MONTRÉAL

 

 

mes d'intérêt mutuel pour les diffé-

; tielle.»

inencée deyuis la mise en vigueurde

Dans une descente en vrille et
la chute qui suivit de leur avion,
d’une altitude de 1500. pieds, près
de dl’aéroport-de ja Canadian Air
Express, à --Toronto,-Jaeir >Arm-
strong, 16ans; le-ptus jfeunb avia-
teur canadien; a° ététYé, et Floyd
Bangart pflote, un” chef de la, Lon-

sé grièvement. On .ignore—encore
la cause de Vaccident.--On-voit (1)
Jack Armstrong, de. Willowdale,
tué; (2) Floyd Bangart; (3) des-
sin démontrant comment l'acei-
dent s’est produit; (4) um avion
“Waco” semblable à celui qui

chute; (6) ‘Madame DFAT,
pouse du pilote biens;TT)Ha.
rold fitewart, 15 ane, Qui était sur
fe amp d'atterrissage au mo-

ANGLAIS ETLA
PRÉFÉRENCE

L’hon. Robb,né. croit pas
qu'en s'opposantala pré-
férence, M. Snowdenre-
présente l'opinion“géné-
rale de la populationan~
glaise. CITES

LES DROITS
(De la Prasse Canadienne)

VICTORIA, 12. — “Je crois en Ia

préférence britannique et je crois que
le peuple anglais ‘ représenté par
l'hon. M. Snowden est héuréux d’ac-
cepter la préférence que lui donne
les minions.” :
Voilà les paroles de l'hon. M. James

Robb, ministre des Finances, qui ‘a
déclaré de nouveau hier soir que le
Canada avait toujours été favorable-
ment disposé à ‘discuter les probl&-

  

rentes parties de' l'empire et qu’il re-
zarderait d'un bon oeil toute sugges-
tion du gouvernement travailliste
visant à une conférence - économique
impériale montrant en même temps
une surprise étonnée & propes: des dé-
clarations du chancelier de. l'Echi-
quier contre la politique préféren-

CONTRE LES VUES DU PEUPLE
ANGLAIS

“Si M. Snowden est opposé à une
p-'itique tarifaire préférentielle, 1!
ne représente pas les vues du peu-
ple anglais considéré comme tout”,
affirma M. Robb, soutenant per là
même du'il y avait eu voité-face pro-

la loi par le gouvernement Baldiwn
en 1923. - - :
“Ce n’est pas nous cependantqui

édifions Je politiaue de la ‘ Grande-
Bretagne et ell* est capable de légi-
férer en ce qui ca<t£tine son pronra
tarif”. continua le ministre des Fj-
nances. +

‘“L'Angleterre est d'accord avec
nous pour la politique préférentielle
accordée àl'Austraile. :
“La Nouvelle-Zélandene met pas

de limites à la préférence accordée à
l'Angleterre et au Canada.
“Nous avons des accords commer-

c.aux avec l'Australie pour certains
produits et ia même situation sap-
pique à l'Afrique du Sud; In Grande-
Bretagne jouit des mêmes privilèges.
“JE ne crois pas que Je terif préfé-

rentie!l donné par te Cânads À l'Aus-
tralie et à la Nouvelle-Zélande ait
causé de préjudices À la Colembie-
Anglaise. Au Canada, il n'y a pas
d'oppozition rdell> & la préférancz
anglaic2 cf les controvers:s ne efh-
cernent qu= Ja manière de l’appH-

‘les rajustements tarifaires.

ltuellement ntais qu'il s'informerait

me temps que l'incendie hier soir du
pavillon à Gillingham se déroulait

Beau d’abord;
| MAXIMUM HIER .
2 MINIMUM (NUIT) .

A 8 H. CE MATIN .

DEMAIN
orages possibles

 

 

LSDEMANDENT
UNE PROTECTION

 

Les revisions tarifaires aux
Etats-Unis devraient se

PLUS COMPLÈTE
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PENDANT JUILLET ET AOUT
LA LIBRAIRIE DU “ DROIT *

FERMERA LE SAMEDI, 41 HEURE
DE L'APRES-MIDI

AU COURS DES MOIS DE
JUILLET ET AOÛT

——

Nous prions nos lecteurs et nos clients faire en vue d’une protec-
. tion complète dit le séna-.
teur Watson dé l'Indiana.'
—Les droits sur les auto-
mobiles.

PAS DE DANGER
(De la Presse Canadienne)

, WASHINGTON, 12. — Les séna-
teurs Watson de l'Indiana et Reed
de la Pennsylvanie, républicains en
vue du comité des finances ont été
les hôtes du président Hoover à un
déjeuner pendant lequel on a discuté
la question du tarif. Tous deux ont
affirmé de nouveau “qu’une* protec-
tion complète serait la meilleure me-
sure à appliquer aux révisions tari-
faires.”
Le représgntant de 1'Indiana a dé-

claré aprés la conférence qu'une pro-
tection compléte devait guider tous

Il n’a
pas dit ce qu'il entendait au juste
par “pretection complète”, mais d’a-

 

révision qui aurait pour effet de faire
croire à un aemblant d'embargo. M.
Watson a également émis opinion
que quelques-uns des droits de-
vraient subir‘ une réduction tout en
ne donnant pas de spécifications par-
ticulières.
Le leader des républicains au sénat

a aussi divulgué que le président
Hoover désirait que le sénat se pres-
se ‘de considérer la question du tarif
afin de pouvoir présenter la législa-
tion requise lors de la session régu-
Mère du mois de décembre.

: VEULENT UNE REDUCTION

Ces déclarations du sénateur Wat-
sonne manquent pas d'intérêt sur-
tout depuis que des hommes en vue
dans le ‘domaine de l'automobile se
sont présentés devant le sous-comité

finances du sénat et ont deman-
dé queles droitsactuels de. 25.p. 100,
sur les autos-passagers soient abais-

y tontéfois, que
& réprésailles soit

minintenue, (cette clause permet aux
Etits-Uhis d'élever les droits sur les
éutomobiles’ étrangers au-dessus de
25. #. 100 si les autres pays bien en-
téndu imposént des droite d¥passan
ce:thux).
* Uh représentant de la compagnie
Ford & mêmedéclaré qu’Edsel Ford
était en -faveur du libre-échange
Pour tous ses produits, autos, ca-
mions et tracteurs. Interrogé sur les
vues d'Henry Ford, R.-I. Roberge,
assistant gérant des ventes, a répon-
du- qu’il ne les connaissait pas ac-

etqu'il viendrait soumettre le résultat
de son enquête devant le sous-comité.
‘PAS DE DANGER IMMEDIAT
Secondant le temoignage de M.

McCauley, H.-P. Sloan, junior, pré-
sident de la General Motors a dé-
claré qu'il ne prévoyait pas de dan-
£er immédiat à l’envahissement des
marchés américains par les chars
étrangers bien que personne ne sait
ce que réserve l'avonir.
——

DEUX PERSONNES
. BRÛLÉES À MORT

LONDRES,12 (8. P. A.)—En mê-

 

une autre tragédie du feu à Welling,
à quelques milles de distance. Une
salle de vues de cinéma prit feu et
deux personnes furent brûlées à mort
et plusieurs blessées. Les spectateurs

| GEORGES BOUCHARD. Voici

près lui M. Hoover est opposé à toute *

t BLANCHE ? par L. B.

de bien vouloir en prendre note.
NOS OUVRAGES CANADIENS

| CROQUIS ET SOUVENIRS
PREMIERES SEMAILLES

un
livre solide et gracieux, d'où s’exha-
lent des parfums de bonne terre ca-
nadienne. A le parcourir on se re-
trouve en fraiche compagnie, sur les
guérets fertiles. 65 sous au comptoir
T0c par la poste. ’
CHEZ NOUS, CHEZ NOS GENS,

par ADJUTOR RIVARD. Ouvrage
couronné par l’Académie Française.
60 sous au comptoir, 70c par la poste.
LES RAPAILLAGES par l’'ABBE

LIONEL GROULX, 25 sous au comp-
toir, 30c par la poste.
NOTRE LEGENDE

Frère Mariste. En 3
au comptoir, $1.10 par ls poste.
CROQUIS LAURENTIENS par Fr.

MARIE-VICTORIN. 65 sous au
comptoir, 70c par la poste.
CHEZ NOS FRERES LES ACA-

DENS par 'ABBE EMILE DUBOIS.
sous au comptoir, 80 posteHISTOIRE do par la
LES LEÇONS DE NOTRE HIS-
rue Par Mgr CAMILLE ROY,

00 au comptoir, $1.10 la te.
NOTRE MAITRE LE PASSEpo

l'abbé LIONEL GROULX. 75 sous au
comptoir, 80c par la poste.
LENDEMAINS DE CONQUETE.

par l'abbé LIONEL GROULX. 90 sous
au comptoir, $1.00 par la poste.
LA TRAGEDIE D'UN PEUPLE.

Par EMILE LAUVRIERE. En deux
volumes, $6.00 au comptoir, $6.10 par
la poste. :
DIX ANS D'ACTION FRANÇAI-

se Par l'abbé LIONEL GROULX.
sous au comptoir, 85eROMANS— ot par Ia poste.
L'APPEL DE LA RACE par ALO-

NIE DE LESTRE. "75 sous au compe
toir, 80c par la poste.
LA CAMPAGNE CANADIENNE

TB sous au

DOREE par un

p.r ADELARD, DUGRE.
comptoir, 80c par la poste. . .
“UN EUR FIDELE par BLAN-
CEE LAMONTAGNE Sous aucomptoir, 80c par : ‘
ALBERT L’ORPHELIN CATHOLI-

QUE par A. THOMAS. 60 sous au
comptoir. 65c par la poste.
LES SECRETS DE LA MAISON

T5 sous au
comptoir, 80c par la poste.
LA DAME DE CHAMBLY, par

ANDREE JARRET. 75 sous au comp-
toir, 80c per, la poste.
LA TERRE VIVANTEpar HARRY

BERNARD. 75 sous au comptoir, 80c
par la poste.
LE CHIEN D'OR traduit de l'an-

glais par PAMPHILE LEMAY.,
deux volumes, $1.75 au comptoir, 81.00
par la poste.

LA ROBE NUPTIALE par l'abbé
ARSENE GOYETTE. 78 sous au
comptoir, 80c par la poste.
LA SEVE IMMORTELLE ‘par

LAURE CONAN, 75 sous au comp-
toir, 80c par la poste,
LES SACRIFICES per OLIVIER

CARIGNAN. 75 sous au comptoir, 80e
par la poste.

se * +»

ADRESSE POSTALE: La
rie du “Droit”, case tale 4.
taWa, Ont. pos 504,
ADRESSE LOCALE : Ne 3%, 3
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Dalhousie, Ottawa. TéépRons;
deau 516.
re .

Un champ est presque
entièrement détruit

 

 furént frappés de panique mais pu-
rent se sauver, Les deax victimes
sont l'opérateuret sno assistant.
rem

NOMINATION DE SIR H. |
THORNTON CONFIRMÉE,
MONTREAL, 12— La nouvelle de !

New-York que Sir Henry Thornton :
a été nommé directeur de la Wes- !
tern Union Telegraph Company a,
été confirmée officiellement ici hi-r
aux -quartiers généraux du Canadien

 

1
dien National sont le lien, dans tout
le Dominion, de la Western Union|
Company. CeHe-ci & mis en opéra-
Mon son propre service en Nouvellz- |

dans 1Tle du Prince Edouard, mais, ;
& partir du premier juillet, ces lignes

nissant au systéme national un ‘ser-
vice commercial sous son propre con-
trôle d'un-otéan à l'autre, .(

mere
MALADIES CONTAGIEUSBS
 

maladies contagieuses pour les pre«
miers six mois de cette année ont “8
de 567 moindres que ‘durant la pes
riode correspondante de 1928, d’après
le rapport du Dr 8. Boucher. officier
médical et directeur du

National. Les. télégraphes du Cana- |

MONTREAL, i3. —Le nombfe des dos

PETERBORO, Ont, 12 (8. P. C)
—Les fermiers de cette région sont
irquiets au sujet d'un certain fléau
qui s'est attaqué à un champ de blé
d'automne, sur la ferme de William
Stewart. La récoite a été grandement
endommagée, au moins dans une
[proportion de 85 pour 100, qui a été
gaspillée par Jl’insecte destructeur.
Les champs voisins n’ont pas été at-
taqués.

Ecosse, au Nouveau-Brunswick et 3

| pe
sont devenues.la propriété des télé- | ik le,
graphes du Canadien National, four- 1:

 

TORONTO, 12. — La pression est
élevée dans la partie est du conti-
nord du Manitoba jusqu'aux Etats
du sud-ouest. ‘Il & plu quelque peu
en certains entiroits dans les provin-

de l'ouest et la région du lao
Supérieur, tandis qu'À partir de l'On-
tario, en gagnant l’est, ie temps a
été beau et chaud.

Vailée de l'Outaouais et haut du
‘St-Laurent: Vents légers ou

_ 1]

par §

volumes, $1.00 MR

d'hygiène. Le nomure dotadobe du- {Peau ot chawd. Samedi, vents modé- IR
Tant la même période & supenté de

1 apn.centuap—

Partez-vous en vacances?

Trés du sud, surtout beau et chaud;
orages électriques possibles le soir.
Meximum hier . . . .. , 8
Minimum durant la nuit . . 86
-A 8 Teures ce matin: Prince Ru- .Avant &e partir, n'obblies pas dt

faire los grrançements néccmalr-s
afin de ne pas manner votre jour-
nal. Avertissbz voife porter ou le ques.

“Quand feu Thon. V/.-8. Fetiding 
Ny

+» à &
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A BLASSSAS

Sir Compbeil Stuart. directeur du
“Times”, de Lendres, et madame Er-
net Stusrt se sént embarqués mer-
srédi, à bord de !*“Empress of 8cot-
land” pour l'Angleterre.

. = =

Madame F. Charbonneau et son

fils Raymoné. dé Lanark, Ont. sont
N les hôtes de M. et de madame E.-A.

>» «e 8

Mademeiselle Oecil Pate passe
quelques jours 4 Blue Sea Lake, l'in-
vitée de madame Arthur Brophy.

Révérende Sr Bt-Biméon du Sau-
veur, de hôpital Ste-Justine de
Montréal, passe quelques jours ches
ses parents, M. et. madame Isaïe

à Beaudoin, à Ironside.

Madame Z. Lamothe, mademoi-
selle Gabzléllé Lamothe, gm. M. L.

} Lampthe et M. et madame D. Lavic-
toire et leur fils Fernand, sont de re-
tour d'un voyage dé quinze jours à
Montréal, Laprairie, Québec et au-
tres endréite du bas du fleuve. Ils
ont voyagé en automobile.

4

M. et madame

268

L.-P. Desrosiers et
leurs fils, ainsi que madame J.-L. La-
my, sont partis pour Percé, où ils

R passeront quelques semaines.
»

Mesdemoiselles Marie-Claire Alarle
et Anna Blanehard, de Montréal, ont
passé une huitaine gn ville, les in-
vitéés de M. et dé madame R. Gali-
peau,

. + © p .

Mademolsdlle Simone Corbeil est
partie dimanche dernier pour Détroit
où elle est l'invitée de madame J.-B.
Nadeau (Bernadetts Beaulleu).

® . .

Mexiemoitelles Luèle et Jeannette
David ont passé quelques jours à
Carleton Placé, Ont, oïes leur soeur,
madame J.-L. ours

M M. Wiitiam Allan, de Winnipeg, est
de patsage en Jotre Capitale,

M. ét madame Cecil Brown et leur |
famille occupent leur résidence
Férm-Point, Qué.

. ©

i Mademoiselle Gertrude Carter et
mademoiselle Madslsizie Bance par-
tiront demain pour Farm-Peint, ou
elles séjournéront quelques semaines.

Mademoiselle A, Simard a recu
mérçréé!i À l'heure du thé, au Tyn-
dale Inn, en l'honneur de madame
Y. Steinova, de Prague, Tchécoslova-
quie, Madama J.-M. Briand a servi

j1> thé aidée de mesdemoiselles M.
">tussoau, F. Castonguay et M.-A.
Pelletier.

à

M. Paul-A. Vermette partira pro.
ehéimement pour Denver, Colorado,

M. A-$. Préiman gem u£ra le
10 juillet pour. l'Europe. pars

14 eplonel otmadame George Pit-

RAEatmBE
088 fourt-ef pour YOuest canadien,

ill,paarD. Racine, de Wright.
passeseg vagances au ult

Ste-Muarle,
‘oN.

awa
hon. Br J.-H. King et madame

King, qui. ont fait un séjour de quel-
ques semaines en Angleterre, s'sm»
barqueront le 20 juillet pour revenir
au Canada. . .

M, et Madame 8. Battle, de Dé-
troit. sont de passage à Ottawa,

°è < »

Les gardes-malades diplômées de
l'Hôpital Notre-Dame de Montréal
ont offert un déjeuner mardi au Cer-
ole Universitaire én l'honneur des dé-
léguées au Congrès international des
infirmières.

ÿ On annonce lés fiançailles de ma-
démoiselle Bértha-Aima Brochu, fille
de M. Æ. Brochy, de Montréal, et de

. +

ss = »

 ma e Brochu, décédée, avec M,
Francis McEniry, file dé M. Hugh-J.
McEniry. décédé et de madame Mc-
Éniry, de Montréal. Le marlage aura
lteu en septembre. . »

Se Grandeur Mgr Joesph-Alfred
Langlois § béni dernièrement en la
cathédralé de Valieytield, le maringe
de mademolselle Thérése Ostigny,
fille de M. êt dé mâdame Noël Os-
tigny, avec M. Armand Frappier. fils
de M, A.-A, Frappler et de madame
Frappier, décédée. La mariée, aocom-
pagnés de soû pêfe, portait un ensem-
ble de chiffén imprimé et de moiré
Jeune, modèle Lucien Lelong, et un
grand chapgau de dentelle: son bou-
quet ès composaif de roses et de lys:
corime umlque bijou, elle portait une

R parure € » CAdgau du marié. M.
Frappier était le témoin de son fils,

. Robert Oauchon, Irénée Fran.
piet et Gosrges Ostigny plagalent les

Minvités. Après Ja cérémonie, madame
Ostigny a reçu en sa résidence et les
nouveaux époux sont partis pour un
voyangbaigeuà J'HeduPrince.
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Edouard. Madame PFrappier partait
pour voyager un ensemble beige et
maron avec feutre français de même

PONT OLPIP

Baie d'Hudson,
. o

Avis.—Toutes nouvelles concernant
le Carnet Mondain, pourront ss com-
muniquer par téléphone, -Je soir de
7 à 8 heures, à R. 2154 ou par écrit
A Casa Postale, 534, 14 Droit, Ot-
tawa, Ont.

M. SNOWDEN. ..
suite de la le page

introduigit pour la première fois sa
politique préférentielle,. l'opposition
s'émut; et aujourd'hui -le chef de
l'opposition prêche” cette-même pré-
férence.

Voilà quelques-unes des déclara-
tons succintes faites hies par l’hon.
M. Robb. ’

 

C'ETAIT VRAZ

LONDRES, 12. — On as rappelle
que l'hon. Robb dans, discours
qu’il prononçait mercredi à Vancou-|
ver n’avait pas voulu Ajouter foi aux
rapports de la presse anglaise sur les
déclarations de M. Snowden contre
la politique préférentielle. Or la pres-
se canadienne a recueilli hier un ex-
trait de son discours dans le Han-
sard, journal officiel.

‘’Nous désirons fortement”, a pro-
elamé M. Snowden, “pfomouvoir de

les avec chacun de nos Dominions et

mais nous ne Croyons pas que ces
relations puissent Avoir comme baze
un systéme de tarif préférentiel ou
encore moins une proposition suggé-
rée par l'hon. M. Amery, proposition
mise en lumière par un autre gentil-
homme il y a quelques jours seule-
ment.”

PAS DE PBEFERENCE SANS .
DROITS ;,»

ler malheureusement la réforme té-
rifafre de Joseph Chamberlain. Méme
ceux qui se souviennent de cet ines"
dent au simple point de vus Mistori-
que, se rappelleront que Chamberlain

préférence impériale - sans imposer ‘
une taxe sur les denrées.” cr
“Et sur le matériel

Lloyd George. ’ :
Oui, continua M. Snowden. Pte

sont les seules choses que les Dowts

envoyer. Je demande donc par con- -
séquent aux henorables membres de |
l'opposition si telle est leur politique
et fe sais que ce' progrämme est cami
de deux gentilshommés que jé vois
en face de mol. Or; remarques-le
bien jamais nous n’S¥puyerons ‘ume
telle potitique. RTS Tu 4

HEFORMETOTALE

Toutjuste avant de termine son
‘disgours, M. Spowdén dit ceci: “J'ehs.
ites08Toit URS¥
quitter le pouvoir—sl tautefols J) Je
quitts, aura enievé tous les droits
sur Les denrées, le sudre, es fruité.
secs ok qu£ tous les artisles de neurr
riture' lets A tarif actuel; et 9
est haturel que la préférenés dispe=
raltra avec ces droits.

"ana
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ROTESTATION. ;
suite de la 19 page

On s'émeut 1àaussl
CAPE TOWN, Afrique du sud 12.
Les cantres commerciaux eomr

mentent avec regret aujourd'hui
l'intontion du gouvernement anglais
d’abolir le tarif préférentiel. Las dé-
clarationhz de J'hon. Philip Snowden
ont causé yne véritable surprise et
on opine que les gouvernements des
Dominions auraient dû être consul-
tés avant d'en venir à une telle dé-
cision. 91 les cercles ministériels
ont considéré avec indiftérence Ics
suggestions du chancelier de l'E-
chiquier, Ja presse est d'avis que
cette abolition causera de nombreux
préjudices aux commerçants da
fruits.

Le président Pickstone du Sonth
African Fruit Exchange & affirmé
que les vins, le tabac et les fruits
secs seraiént considérablement af-
fectés par l'abolition du tarit pré-
férentiel,
Circulation de l'argent affaibtie
“Cette réduction des marchés

sud-africains en Gngnde-Bretaguc
aura certainement pour effet d'a-
baisser la circulation’ de l'argent
dans les limites de l'Union pendant
la saison des fruits‘; continue M.
Pickstone. D'après Ju! c'est une
fausse situation que celle qui per-
met au parlement anglais de faire
ce que bon lui semblesdes fermiers
sud-sfricains.

clit

11 est bien plus difficile de s'snten-
dre par l'esprit que par le éoeur.

Lacordaire,

sen. 
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DURANT JUILLET ET AOÛT
HEURES DU MAGASIN:
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ton et des fourrures de martre de Ia}

nlus en plus les relations commereia- |

avec toutes les parties de l'empire, |-

Je suis assez vieux pour me rappô- |:

disait: “Vous ne pourriez avoir ma’

brut”, lénéé|

nions eu les colonies peuvent néuf |

.| sériguse, fouspréndrons un . satin,

RNP

Pour Vous,
Mesdames!

 

Les jolies pages
Là VOCATION

Aujourd'hui, des paronte diepu-
tent’ h Biey leurs enfants lors
qu'ils se destinent À l'état voll-
gisux oy ecelésiastiqus, Il exists
un préjugé funsets qui va répé-
tant qu'une vepation religieuse à
besoin d'être éprouvée, Ces pa-
rents attirent jsurs enfants dans
le monds st Jon mottont dans une -
situation qui va changer laure

 

goûts et leurp aptitudes, C’est-l'é>
touffement de ‘Ta vosation. Est-ce
éprouver une vénatior que des:
sayér de faire p re A un aen-
fant des habitudos de vie abgolu-
ment epportes à l'idéal qu'il n'6-
tait formé? Do talles épreyves
ne prouvent pas Pillusien chez je
jeune homme, mais ailes montrant

que des parents essaient de se
tromper. Cent ce qu'ils doivant
éviter. Passons maintenant à la
vocation du mariage. Dans cet
état, les parents doivent onesŸpner
à leurs jeunes gargons ot jeunes |
filles les qualités dy sérieux, d'err
dre et de dignité. Île peuvent les
aider dans leur choix, mais Hs
n’ont pas le dreit de l'impossr, $i
leur intervention est qualquefeis
nécessaire, elle doit-être inspirée
par là prudence shritienns, mais
Jamais par l'égoïsme où la vanité,
Nous terminerons sur le cheïx

d'un métier; un Jeune homme deit
‘avoir conscienss de ses qualités,
de ses aptitudes, de sen faibles-
sos, ds ses difayts. | commetira
une grave erreur s'il choisit un
métier trop encembré, sans avelr
des qualités de premier ordre,
ou a’il ehoïsit un métier trop dif-
ficile peur l'ensemble da ses qua-
lités et do ses aptitudes.

Les qualités nécessaires pour
réussir dans les diverass vosar
tions que neys venons dé paveou--
pir trop rapidement sont: la pié-
té, l'amour de la prière, la pré-
sense de Dieu, ia benne rondui-
te, Foxactitude, l’ordre, la persé-
vérance, l'énergie. Lo
Un- enfant ne révasira jamais

‘dans sa vécation 2'il lui manque
‘lle afrieux ot s'il n'est pas travail.
lowe. 25: oo
sei. dps.dagrés divers, In vess-
tien doit. avoir peur fin le salut
éternel, mt « .

: W. Bousquet.

1
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“LaMode
POUR LES DAMES-D'UN-GERTAIN
ST este

 

1. nous. voulpnsune alnte ‘mode|

cuivré, qui se fait heaucoup comme,
transparent, Pour Ie dessus, la mous.
Fapling erefond noly-Impripiéde ropes
rouges, -jaides, vieus¥ zone, runes,|
tous ‘cas tons se noyant les uns dans
les autres, éfin de pe pas faire de
tâches trop vivêsde lumière. Corsage

un peu'drépé À tataille, mais formant]
au bas de larges dents érréndies. La
jupe edt nYontée par As petites fron-
ces’ très serrées; ces bouquets de
rftonces, qul font érfement, s'aperçoi-
vent'énitré téw désoupuresdes dents.
Ta tasdei jupeforme de longues
ppintes, latssant deviper dans leur
Écartement le satin. cuivre den tobs
deo:dessous,. .- - +115
- Ter-noir a toujours dormément
d'adépten.: J'ai refrarqué ‘que, cette
année, on emploie surtout en trans-
parent de la mousseline fleurie du
tatteths,” sans donte parce que ce tis-
su donne un reflet un pou glacé à le
mousseline. Remarquons, pour la
¢onfection de ces corsages,. Ia den-
dante très accuséé 4 draper le bas
par des fronces placées en plaques
devant et Gans le dos, et à en sup-
primer la ceinture; on pose alors

autour du bord un étroit liséré de
taffetas. L'encolure, dégagée en poiln-

»

A

+

line bordé de patits plissés et serré
devant par une boucle de bijouterie.
Les jupes sont montées à fronces: Je
bas est tris souvent ourlé de aing
courts volants. Les mæt£hes, longues,
sont sérréés par dé petites fronces
du poignet au coude; elles sont po-
sées sur un transparent de taffetas.

Dmgen ntrstttp0te

LA COULEUR DES SENTIMENTS

Appliquer des couleurs à des sen-
timents ou A d'autres choses abstrai-
tos, c'est d'uné fantaisié qui n’est
tas rate dans l'histoire Mttdraire.
Théophile Gautier a éerit 1a Symphe-
nis en Blane majeur. Léon Gozlan 4
consacré au mêmé sujet une page
caractéristique:

Comme je suis un pou fau, J'ai tou-
jours rapporté, je ne sais trop pour.
quoi, & une gouleur ou À une nuance
les sensations divéréés que j'éprouve.
Ainst, pourmoi, ta pitié est bleu Cén-
dre, !a résignation est grie-perie, là
joie ent vert-pomms, te satiété ent
café-au-lait, le plaisir rose velouté,
lé ‘sommeil est fuméé-dé-blanc, 1a
réflexion est érange, la douleur est
couleur de suie, l'ennui est cheeplat.
La pensée péninie d'avôir un billet
& payer est mine-de-plomb, l'argént

recavolr est rouge chatoyant ou
diablotin. Le jour du tefine est cou-
ler de Signe, — vilaine couleur!
Allez A un pmier rendez-vous, cou-
feur thé léger; À un vingtidme, thé
‘chargé. Quent au Bonheur... couleur
que je ne connais pes!

Conseilsetrecettes

LIAISONS
On casss des oeufs frais svéc soin!

pour n’en point crever lé jaune, que
l'on sépare du biane en le transver-
sant d'une coquille dans l’autre. On
jette les germes qui restent, et l’on
déilaie les jaunes aveé deux ou trois
cuillerées de le sauce qu'on veut let.

Front, Tala varse doucementeot on verse ; éten
remuant toujo dans a sauce, qu'il

feu et qu'en y
un instant pour faire}»

i 
te, est drapée d'un fichu de mousse- M
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La photographie ci-haut fait voir
dien, emprisonné sans procès par les
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is major W. R. KINGSFORD, Cana-
Mexicains pour prétendus complicité

aves jes naples, ot son épouse, native de VEtat de Jalisco, lls ont fait un

on A rds Jourlibération, rE  

  

"LECARILLON .

jouées tof été, vient de paraître sous
uné élégénté brochure, comme. l'an

fderniér et:même davantage; le des-
-{sin-deo lacouverture est une Oeuvre

d'art .au -sens opmplet de ce~-mot,
On yoit, sous-une arcade ron

86 dregsgr la silhouette gothique de
la Tour de la Paix “musigale” qui
renferme Yinstryment gothique . par
excellenes, inventé at mêmé perfec-
tionné au eyen-ARe. le carillon
moderne est placé comme un trait
d'union entre deux époques qui. ont
besoin l’une de l'autre pour ‘équili-
brer Ia,suits.des. tenmg; Vhistgire di-
Fo. quelle sera l'aetion du Moyen.Age
sur le progrés’de l'art contomporain.En muliqus - et -en ‘Nttérature, “on
tiehe mainiénant d'assimtler  &-~ la
tetthibiqué  môdèrné; ‘lasimplicité de
conceptionveg1B Hhoerpte eXDras-

va d'une Époque revêtus péanmoins,d'une apiéhdotH incomparable, pour
Ya richasse d'ernementation; Hans une
parfaite. ordonnance des Ngnes exté-
riéures de oeuvre d'art,parfols sous
yné forme un peu rude eu un peu
fruate. , Gelle-gi n'en -contient - pas
Mpins les: perfectionnements -de la
péridde cléssique, sans être atteinte
dee extravagances d'une ère trop
Volsine de la nôtre pour être jugéc
impartialement. Vouk, en somme les
idées que mous rappella par quelques
traits de.plume -blen nasortis, le des-
Bin que nous avons sous les you qui
est l’œeuvre d'yn. artiste ‘bien connu:
ses - travaux contribuént périodi§ue-
ment aux succès de plusieurs expost-
tions de peinture; au nbribre de cet-
les-ei figurent ‘notamment TAcadé.
mis royaleet notre galerie nationale
des beaux-arts; nous parlons de M.
Alfred Meister, qui signe Paul Al-
fred, Qu'en nous permette d'ouvrir
dei, une parenthèse.

M. Melpter est, attaché an Service
des Renseignements relatifs aux res.
sources  néturelles du Canada. Ce
service, inclus dans les attrbiutions du
ministère de l'Intérieur, est générale-
ment trop peu donnu du publie cana-
dien-francats. Ndus y trouvons, sous
l'habile et sympathique direction de

, F, C. C. Lynch, qui ast un ami
es Canadiens-Françsais, la publica-

tion en languo française, conformé-
ent à J& politique gouvernementale,
6 plusieurs brochures, touchant,
‘uné façon très intéressante la dis.

tribution des richesses qu solcana-
dien. Bl vous voulez connaître la,
liste des compilations de fangue fran-
gaibe, faites-en la demande en. fran-
cals; on se fera plaisir de vous ré-
pondre en francais.
M. Lynch est admirablement se-

condé parM. R. K. Odell, I'assistant-
directeur.

M. Meister fait l'office d'artiste
dessinateur au bureau de notre sym-
pathique compatriote, M. G. A. Gau-
dry, qui travaille activement, quoique
discrètement au progrès de la section
économique de géographie, dont la
éharge, Ainsi que la responsabilité
techniques lui incombent depuis en-
viron vingt-cinq ans, sous la direc-
tion de M. Lynch. Les cartes éco-
nomiques ne sont pas exclusivement
dréssées à l'usage des économistes:
elles présentent un: intérêt industriel
d'importance générale, et peuvent
être utilisées facilement par tout le
monde. Là même ‘section -possède
Un Magnifique assortiment de cartes
routières pour autos dégignées spé-
clalement ‘pour’ les “touristes qui
voyagent én Canada ou qui visitent
les Etats-Unis. Li-dessus, nous fer-
mons rotre parenthèse, en souhai-
tant bienvenue aux touristes qui vien -
nent à Ottawa pour éntendre Je plus
beau carillon du monde,

x x XxX

Le programme. comme Ian der-
nier, est publié en francais ét en an-
Slals, sous l'autorité de M. Hunter,
sous-ministre desTravaux Publics. et
maitre du carillon. Lae livret renfer-
Mme toute la série des concertsgui
Seront donnéa jusqu'au 29 septembre
fnclusiVément. oo
Neus en étions, jéuét'so:., au. troi-

sième récital de là saison. Nous. nous
trrêtens au afgnalément d'une pi&ce
pouT-étre Moins bien connué quiê les
autres: l'Allezrettio, de, Lemmons, où
Ja croisés des mélodies, formant: tan-
tôt de savoureux accords, du é'har-
monieuses dissonnances, montaient
de 14 tour lumineuse à le nuit tom-

nte, comme l'encens d'un aute) aé-
Tien, vers: ie Maltre des jours et des!
nuits La eens, devenue pomogène

e silence de la rue et grâce àR blenfatsants initiative dedé ups
ter, était grandiose. Ud tel apecta-

veler plugieurs foiscle doit se reno
on n'en restera pes

romaine,

cet” êté: l'attrac
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L'ordonpance des pièces qui seront

L'Ecole des sciences
sociales de Montréal

PROBLEMES A ETUDIER

Sa Grandeur Monseigneur Geor-
g2s Genthier disait dans un discours
prononeé le 12 ectobre 1921 à l'oc-
casion de Ja réouverture des cours de
l'Université de- Montréa!, dont il
était à cette époque le recteur.

“Il serait oiseux de démontrer que

consiste à nous préoceuper du pro-
blème économique et social. Le pro-
bième existait avant la guerre avec
plus oy moins d'intensité dans tous
les pays du monde et retenait déjà
l'attention de tous ceux qui réflé-
chissent. La guerre à eu Comme con-
séquénée de lui donner partout, ici
eomme ailleurs, vie importance - de
premier plan qui n’est pas près d'at-
ténuer.et qui en & fa: par multiples
répercussions sur Ja vie de chaque

problèmes existe dans ce que j'oseruis
Appeler sa partie technique et pour
tous ceux, patrons, hommes publies,
gouvernants, dont c’est la responsa-
ilité de s'oceuper de la production,

de la circulation, de la richegss,-de
l'équilibre des finances publiques, du
crédit des facilités de commerce et
de transport. Tl existe iel, et 1a vieil-

« le shArité a su se donner sur ce ter-
rain les rejgunissement les dius in-
génieux et les plus touchants pour
tous ces hommes et ces femmes
Œoeuvres dont le coeur est tourné
vers le peuple qui travaille.
Monseigneur Gauthier ajoutait plus

loin “C’est 1a la tAche de notre Ecole
(des Bplences sociales) d'apporter à
l'étude de ces problèmes délivats et
compliqués, ‘ dez- éclaircissement et
des conclusions certaines.
“Avec.le concours de professeurs

qui sont ‘chacun de sa matière des
spécialistes, nous osons y convoquer
comme élèves inscrits ou comme au-
Giteurs libres ceux que préoceupent
ces questions, et en particulier ceux
que Le Play appelle les autorités so-
ciales, prétres, patrons, ouvriers d'é-
lite, journalistes, tous ceux dont c'est
Is fonction de diriger la masse. Ce
sera le prolongement de nos semai-
nes sociales. Nous voudrions donner
un point d'appui doctrinal à ce mou
vement d'organisation ouvriére qui
vient à son heure et qui est riche
de promesses.Nous Voudrions contri-
buer pour notre part à la stabilité
soûilale de notre province.”
Les personnes qui désirent des ren-

seignements sur l'Ecole des Sciences
sociales sont priées de s'adresser par
écrit au Secrétariat de l'Université,
1268 rue Saint-Denis, Montréai.

tictoeet prete

L’Ecole des Sciences
sociales, économiques

CARACTERES ET OBJETS
DE L'ECOLE

Fondée en 1920 sous la direction
de M. Edward Montpetit assisté d'un
groupe de professeurs que distin-
guent leur application au travail et
leurs aptitudes particulières, cette
école des Sciences sociales, ééono-
miques ét politiques intimement liés
à l’Université de Montréal, a pour
objet de’ conduire les jeunes gens
vers l'étude des grands problèmes
actuels. Ceux-ci sont nembreux et
difficiles. L'Ecole cherche a dresser
les hommes de demain à les envi-
Bager avec courage, À travailler avec
détermination, & les bien résoudre,
à appliquer à cét effort une intel-
ligence active que soutiennent et
animent des principés de ‘saine mo-
raie. C'est À la formation de cette
élite diractrice, agissante et disci-
plinée qu'elle. s'emploie.
Son enseignement. se fonde sur

l'expérience des autres pays et les
résultats qu’on y a déjà obtenus.
Mais l'Ecole envisage surtout les
problèmes canadfens et du point de
vue canadien. Elle forme ses élèves
À s’y intéresser, à y chercher des so-
lutions pratiques profitables à notre
|race et applicables À son avenir bien
entendu. Le temps n’est plug où
l'on attend. que lès problèmes sur-
gizsent dangereux et pressants a-

vant de penser 4 y apporter une so- longtemps 1gmarée: des touristes pus, sans Jaiseara = a
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lution souvent limprovisée, presque
toujours coûtjane et ineomplète. La
Joune, Hénération à cause de cireong-
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{l'Reole,

“gens Ce qu'ils ne doivent pas Shire,

| | a couverales est À ressort, et que Je

l'un de mos plus pressants devous.

jour, l'affaire da tous lesmondes, Le.

et politiques

tances spéciales où sé trèavé notre
âge, à lu devoir d'étudier “les ques-
tions d'ordre nocial, économique et;
politique susceptibles de poser eBez
nous quand elles ne s’y posent 984,
déjà. C'est vers ce domstne "que
[s'oriente l'artion de l'Ecole: :

Pour de plus amples.ranselgne-
epts pur 1 rogramme, les con-
DPadratoaion.at. lek ‘horaires
on peut s'adresser audirecteur de!

1365 rue Saint-Desis, Mantes

IMPORTANT!"
Il est souvent utile de dire aux

réaul.

 

surtout peut-être dans Ja fabrication
-des conserves. La plupart des ména-

gères sont plus ou moins bien .ren-
Seignées sur cette question et beau-
coup d'entre elles ne pe rendent pas
compte aussi bien qu'e le de-
vraient de la nécessité de faire l'o-
pération parfaitement et avec le plus
@rand soin. . 20.

N'oubliez pas d’essaÿer vos bocaux
avec de nouveaux caoutcheucs avant
de commencer à stériliser. memplo-
yee pas, pour commencer, des bocaux
mesurant plus d'une pinte. La stéri-
lisation se fait d'autant plus factle-
nient que le bocal est plus petit,
N'employez pas de vieux caout-

choues. Cela vous colters moins cher
d’acheter de nouveaux caoutchoucs
que de perdre vos légumes. ‘

N'essayez pas de mettre une lar-
ge rondelle de caoutchoue sur un
bocal à couvercle vissé. Les larges
rondelles sont pour les couvercies à
ressort; les rondelles étroites, pour
les couvercles vissés. is
Ne mettez-pas moins - de .temps

qu'il en faut pour stériliser. N’'oublis
l'ez, pas de boueher les bocaux hermé-
| tiquement. Veillez à ce que le ressoru
"rit ajusté de façon à donner uxe
bonne pression sur Isa bocaux dont

 
| œeuverole vissé ne glisse pas sur les
{bocaux couvertle vissé, Ne laissez
nés tomber la chaleurjusqu'à ce que
l’eau ne bouille plus. Tenez l'eau tour
jours bouillante, à gres bouillons.
N'employez pour les légumes que

des bocaux qui se boushent pmifaite-
ment, MeMtiez dans les bocaux
ébréchés ouinégaux des produits-de
conservation fecile, comme des corr
nichons, des confitures et dez gelées.

N’employez jamais un linge sale
pour essuyer le dessusdu bocsi; vous
vous exposeriez ainsi à. perdre tour
lefruit de votre travail. .
Le Bureau des publications dy Mi-

nistère fédéral de de. J'Agriculture,
Qttawa, enverra das re nements
imprimés sur la fabrication des con
serves à tous ceux qui lui en feront
la demande.

(Publié par le Directeur de le Pu
blicité, Ministère. fédéral de l'Agri
culture, OTTAWA.)

FLEUR DES MONTAGNES
(Récit d'un missionnaire en Chine)
Que tout soit rose: dans la vie du-

Missionnaire, ce serait être loin de la-
vérité que de l'affigrger. Il se débat
en effet continuellement su milieu
de diffioultés de tontessortes. ;
Çonment instruire ces fôulés eneo-

res éloignées du Bon. Dieu,- comment
ramener la ferveur dans telle ou telle
chrétienté: commentréconcilier deux
familles ennemies, où trouver l'argent

peilé; réparer telle autre? Comment
faire vivre ces ocuvres cominencées...
etc... otc...? Ce sant là da inquiétu-
des, des soucis journaliers de tout
Missionnalre.
Cependant, à côté des épines, il ren-

contre parfois sur sn aéhamin, des
fleurs, exquises de fraicheur, dont il
respire le parfum avec joie et bon-
"heur, En voici une que j'ai eueillie
pour les petits gars de ches nous.

- Petit Pierre est un heursuxhabi-
tant du Céleste Empire. Quatre ans
d'âge, deux piedsen heuteur. En hi-
ver revêtu de son habit ounté, il est
vraiment ficelé comms un saucisson;
en été, un tablier eomposs tout son
vêtement; c'est la mode, ici, pour les
enfants. Tous Jes mating, i vient à
la Messe accompagné de sa maman,
II n'est pas sitôt arrivé à la chapelle,
qu'il s‘y promène en tous sens: rester
en place n'est pas son fort. A la
prière, sa voix enlantine résonne sou-
vent Qiend 4] ne le faut pas ou bien
‘fl dit: * ora pro nobis ” quand il faut
répondre: “ miserere nobis. ” Quand
1] à reçu une réprimande de son papa,
le forçant à rester en place, ce pont
partois ‘des gémissements éclatants.

Petit Pierre ne comprend pas en-
eore ce qui se passe à l'autel, mais les
‘gastes du prêtre pendant la Messe 1'é-
tonnent fort; aussi s’&pproche-t-il
souvent de ls table de Communion et
‘considère attentivement, Tout en se
heussant sur le bout des pieds, ses
yeux arrivent juste à dominer la Ste
Table,
Depuis plusieurs jours, c'était le

moment de 1a Communion qui l'intri-
guait surtout. Il considérait cette pe-
tite hostie blanche qui contient Jésus,
‘comme oft -1¢ Jui a dit, st que le prêtre
distribue à tous ceux qui s'appro-
chent, Parmi les communiants 1] y à
de grandes personnes, il y & son papa,
sa maman, 1} y à mêmes des enfants
qui ne sont pas plus grands que lui.
Et moi donc, se disait le petit Pierre,
poyrquoi ‘ nh’approcherais-je pas?
Done, pendant deux oy trois jours,

il vint se placer au bon endroit pour
tien considérer comment faisaient
ceux. qui reosvajent Is Ste Communi-
on. .

Ils ouvraient la bouche pour repe-
voir Jsus. Petit Pierre regardait st
s'exerçait, lui aussi, à ouvrir la bouche
bien grande. Trois jours de cet exer-
cice, trois jours de préparation lui ps-
‘rurent grandement suffisants. Je sails
comment faié, se'dit-il probablement ;
demain nous verrons bien. Le lendé-
main arriva. Petit Pierre était de
bonne heure à le chapelle pensant dé-
JA au bon tour qu'il allait faire.
La Messe commence... Banctus... E-

lévation. Puls, Communion. Les fi-
dèles s'approchent de la Cte Table,
petit Pterre lui aussi s'approche dévo-

tement: encore une place vide, vite
il s’y faufile. Puis, se tenant debout
pour ne pas paraître trop petit, il
sgisit 1a nappe comme les autres. fon
tour arrive, Il ouvre la bouche bien
grande... Malhaur! Le Père, ce ma-
tin-là, avait ses lunettes; aussi lui

mouse du patis Pierre, € à zon grand
regret’ il dui passer oùtre. Et le petit
mali fut biéh obligé, un peu eonfus,
de ‘se retfrer comme les autres, mais
‘son .aôeur. n'avait pas le trésor -qu'il.
sivait-coxvoité.. Iferut. sans doute
qu’il manquait eneôrfe quélque ehose à
sa préparation pour qu'ôn le passât nécessaire pour construire telle cha-
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dorstigas bisn simple."Js tresw,”
dst-clle, ‘qu'a seven compari
d'huiles de ow doin, m

/
fut-il facile de reconnaitre ls fri-|

Bl |p bouche était trop petite pour
recevoir la Ste Hostie, le coeur ne l'é-
teét pas. Jésus, je crois, ne se serait
pas trouvé mal à l'aise ni à l'étroit
dans ce coeur de quatre ans. I dut
sourire. ce matin-là. ses anges aussi,
au désir du petit Pierre.

—cameemmené» unmeanCR

LA DEVOTION A $.
ANTOINE AU CANADA

D'un sermon de Mgr L. Lindsay à
l'oecasion de la bénédiction d'une sta-
tue de saint Antoine & Québes le 13
juin 1896.
Le réveil de la dévotion à saint

Antoine n’'à pas étonné nt pris au dé-
pourvu notre peuple catholique de

Québec. Car 1! était habitué dès T'o-
rigine A tous les cuîtes les plus chers

au cour de l'Eglise; térre privilégiée,

 

le sang des martyrs, les semences de
fol et de piété, qu’aujourd’hui lea
pour ranimer la foi languissante des

peuples chrétiens. En effet, les pre-

successeurs de Pierre font ressuaciter
miers missionnaires de la Nouvelles
France n’avalent-ils pas préludé au
Patronage de Saint Joseph, naguère

g-oclamé par Pie IX, d'Illustre et sain-
te mémoire, en choisissant le Patriar-
che de Nazareth pour premier Pa-

tron du Canada”? Le Vénérable Fran-
fois de Laval, suivant en cela I'ini-

Uativs des Missionnaires Jésuites dé-
Hipit sa Cathédrale « & l'Immaculée
Conception, deuxsiècles avant la pro-

clamation de ce dogme cansolant. Le

Père Chaumonot érigeait à Québec
Ja confrérie de la Sainte Famille, que
le Pape Léon XII! & depuis étendu à
toutes les familles de l'univers catho-
tique. Marie de l'Inearnation adresgait

ay Baeré-Coeur de Jésys des inyo-

Bs avant que Notre-Beigneur eût
daigné appavalire à la Bse Margue-

ritc-Marie. Et voici que, aufourd'Aul,
on constate que Ja dévotion envers le

florissante depuis longtemps dans
notre ville! Evidemment 11 n’y a rien

de nouveau sous le soleil de la fo,
comme sous le soleil de la nature, et

notre ville privilégiés a eu, dds l'ori-

gine, une large part de ses rayons

bienfaisants.
rrr

LE ROI LE, VEUT

Par tradition qui remonte À plus
de 800 ans, l'Angleterre est un pays
bilingue. Avec l’avènement de Guil-
laume le Conquérant, la langue fran-
çaise est entrée dans l’organisme po-
Utique de la Grande-Bretagne. *
Ba Majesté Georges V parle fran-

çais, quand {1 donne son assentimént
aux actes du parlement comme cela
se faisait 1) y & 800 alii.

T1 y a trois semaines le roi a don-
né son assentiment & plus de 100
lois adoptées au cours de la dernière
session. :

4»

s'exprimant en français dans Iss
termes suivants: “Le roi remercie ses

bons sujets, accepte leur benevolence
et ainsi le veult.” oo

Il approuve les- autres bills endic
sant soit: “Le roy fe varity of *Sdit
fait comme il eat désiré” - - … =.
La sanction royale erl Angleterre

depuis 800 ans est toujours donnée ainsi: Tl n'avait pas oncore Assez exa-
miné.

Lina Cavalieri
Célèbre Autorité en Beauté de Paris
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conseille l'usage bi-quotidien du
“- Savon Palmolive

“En plus de mes propres aides de
beauté,je recommande toujours

savon composé d’huile de
Ime et d'olive. En nettoyant
Pores parfaitement, #1 laisse

la peau dans un état douw et
sanitaire.”

~
%
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61, AverVicton Emmeançons III, Panise
. 3;

* TE suis visitée par q unes
des plus célèbres beautés de

deux continents,’ dit Madame Cavs» a
lieri. ‘’En plus de mes propres pro- ;
duits de beaut, je leurrecommends
toujours l'usage du savon Palme ,, ay
olive." . se À

Les pores deviennent obstrués,
lorsque la saleté,la poussière,l'huile,
In dre et le rouge s’y logene.

LinaCavaliori 6 quitté La s0dms de Cavalieri atcribue les clous,’ boutons
‘ prepourparsouer 12 connais. À tête noire, pores ouverts, taches à

Exiledortete,mains lngplas Higenns Frothaut ces sécrétions empoisopnées.
explique peurquet le lovers pps: Reraneble dans 108 sempineux Faites une mousse douce de Savon: -

sé bafismsvst vs vraisemensà salen sor | Avenss Vitor Eovmna- Palmolive et d'eau chaude. Massez-la ‘4.
vootl5 PCR yemporte. miLinsCovaliiad i dans la peau pendant deux * ondwr naire 1 704 Conteson makeoium bon) minutes. Rincez ensuite, refroidis- …. «

sant l'eau graduellement, jusqu'à la
température glacée. Pour une
sèche, une touche de crème
cream). |
fraichit au moyen d'une lotion
sstrin
d'appliquer le fard.

Gold
Une peau huileuse so san

te et de crème de jour avant
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Comme ls principal instrument dont se servent les ennemis
de la presse, en grande partie inspirée et soutenue per eux, il faut
que les catholiques opposent la bonne presse à la mauvaise, pour

la défense de la vérité et de la religion, et pour le soutien des

droits de l'Eglise.
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ser, pour les mémes raisons, de
tous les autres. pays étrangers;
la politique américaine, d’autre
part, qui est on ne peut plus pro-
tectionniste, et qui frappe les au-
tres pays de droits tarifaires qui
ne leur conviennent pas tou-
jours.

La préoceupation britanique à
devenir une entité économique
indépendante trouve son expres-
sion dans ce qu’on est convenu
d’appeler le tarif de préférence
britannique. Ce tarif tient comp-
te de la qualité politique du pays
exportateur. Le tarif canadien,
par exemple, est triple: il est
général quand il s’agit de pays
qui n’ont eure de relations com-
merciales avec nous; il est inter-
médiaire, c’est-à-dire un peu
moins élevé que le tarif ordinai-
re, quand il s’agit de pays qui
tiennent À entretenir des rela-
tions commerciales avec le Ca-
nada; enfin, il devient tarif de
faveurs toutes particulières
quand le pays exportateur est

britannique. Le résultat de ce
triple tarif est manifeste: l’im-
portateur canadien, toutes cho-
ses étant égales d’ailleurs, s’a-

 
. La nomination de M. Camillien Houde comme chef du parti jressera chez les pays qui peu-

eonservateur de la province de Québec, en remplacement de M.
2 rthur Sauvé qui a démissionné, fait quelque tapage. Elle est
l’unique sujet de conversation dans les milieux politiques, et
l’opinion publique s’y intéresse plus qu’on ne l'aurait cru. I est
évident que M. Houde, quoique tout jeune encore dans la vie pu-
blique, jouit d’une grande popularité. Sans doute, sa ‘‘binette”’
originale plait à la foule. Mais il est surtout l’homme qui a battu
Médéric Martin, qui se croyait maire inamovible de Montréal, celui
qui a remporté une victoire éclatante dans l’élection légendaire de
Sainte-Marie, où il eut à se mesurer avec tous les ministres du ca-
binet provincial. Son caractère, comme sa figure, est pittoresque.
Il ne doute de rien, il se rit des obstacles. Et son étoile monte.

N'est-ce pas assez pour capter la confiance de ses amis et pour
jeter ses adversaires dans l'inquiétude? *

Les journaux indépendants se, sont abstenus de porter de
jugement définitif. Ils sont les té ins de la marche triomphante
de M. Houde, mais ils attendent, pour juger de la valeur de

l’homme et de ses tactiques, les événements à venir.

Le ‘‘Soleil’’, journal ministériel, est plus pressé. N déplore,

pour le parti et pour la race, la victoire de M. Houde. Commen-

tant cette parole qui fut prononcée en 1826 par M. Andrew Stuart,

alors solliciteur-général: ‘“Les

an peuple de gentilshommes’’, il écrit : ‘Nous aurions voulu voir
sser dans nos luttes politiques, ces caractéristiques qui nous

Canadiens français sont

valurent, de tout temps, une réputation enviable. Mais la eonven-

tion conservatrice, en choisissant pour chef du parti conservateur

provincial, hier, M. Camillien Houdse, maire de Montréal et député

de Ste-Marie, porte un rude coup à cette réputation et prépare

des campagnes où la loyauté, la politesse et le savoir-vivre seront

le dernier des soucis d’un certain groupe de politiciens.”” Comme

si dens le passé, les discours de campagnes électorales et les dia-

tribes du ‘‘Solel’’ contre ses adversaires avaient été des modèles

de politesse et de gentilhommerie!

Qu'on en juge par les paroles mêmes du ‘‘Soleil’’ à l’adresse

de M. Houde : “Nous voyons, dans le choix de la convention con-

servatrice, le signe le plus évident d’une déchéance et l’aveu le

plus éclatant d’une impuissance à trouver des chefs dignes de ce

nom. On aurait voulu tuer le parti qu’on n’aurait pas mieux réussi.

Car les tactiques employées jusqu'ici par M. Camillien Houde ne

sauraient produire des résultats durables. Un leader qui, & l’instar

de M. Camillien Houde, ignore les véritables questions politiques,

économiques et sociales, pour semer des discours incendiaires,

soulever les bas instincts de la foule, faire unelutte de viles per-

sonnalités, flatter les mauvais penchants, et vilipender méme les

choses sacrées,
confiance d’une race comme la nôtre,

uilibre et de bon sens.”’ M. Houde ne pourra pas se

ne pourra jamais gagner l’estime, le respect et la
race éprise d’ordre, d’é-

vanter de

n'avoir reçu que des compliments. Lorsque les consuls victorieux

rentraient dans la Rome impériale et allaient remercier les dieux,

des esclaves suivaient leur char de triomphe et les accablaient

d’injures. C’était sans doute pour que l’orgueil ne leur montât

pas trop à la tête et pour leur rappeler l’inanité des vietoires hu-

maines. L'histoire se répète au profit de M, Houde.
- M. Taschereau, premier ministre, n’a pas tenu le langage
du ‘‘Soleil’’, mais il exprime, sous une autre forme, les mêmes
idées : ‘C’est mon candidat’’, a-t-il dit lorsqu’il a connu la déci-
Sion de la convention. ‘‘Si j'avais eu droit de suffrage au con-
ÿrès conservateur, c’est pour lui qu’en bon libérai j'aurais voté.”
L’ironie est facile. Mais M. Héroux rappelle, dans le ‘‘Devoir’’,
que M. Taschereau, par de malheureuses tactiques, a été le prinoci-
pal artisan de la popularité de M. Houde et de ses victoires.

M. Houde est-il uie quantité si négligeable? N’inspire-t-à
aucune crainte à ses adversairesf On lui attribue cette parole:
‘‘’Oe qui embête les ‘‘rouges’’, c’est qu’ils n’ont pas l'habitude
de rencontrer des ‘‘bleus’’ de mon espèce et qui se battent à leur
fagon...’” “Wy a du vrai là-dedans, écrit M. Héroux, mais e’est
précisément aussi parce qu’il n’est pas un bleu du type ordinaire

le nouveau chef surprend un certain nombre de ses co-parti-
sans”. C’est pourquoi sens doute, 1”‘Evénement’’ aurait préfé-
= eomme chef conservateur, ‘‘ un politique plus sage, plus eom-

plus digne.”
Oe ne sont pas les eonselts ni les exemples qui manqueront

qu nouveau chef: ‘Venant après les Flynn, les Leblanc, les Tel-
ee, les Couæimeau et les Sauvé qui luttèrent avec opiniâtreté et

courage, attachés par lés fibres de leur coeur à une oeuvre de
redressement économique et social qu’ils préchaient, le nouveau
chef a devant ini une responsabilité lourde vis-à-vis de son parti et
de la provinoe’’, écrit, de son côté, la‘‘Patrie’’. Toutes choses pe-
sées, il est bien évident que M. Houde, n’aura pas trop, pour ré-
user, en plus de ses qualïtés et de ses défauts, de la eandenr de
Ma eolonrbe et.... de la prudenee du serpent.

 

Qn eit de grand réve de M.
‘Aviuiitie Pwond, ministre des Af-
faires étrangères en France:
confédérer, au moins économi-
quement, les pays de l'Euro;e,

les protéger mieux contre
confédération des Etats de Ja

république américaine.
‘ nouvelles  européepnos

d'hier nous aesurent que l’idée
dc M. Briand fait son chemin, et
qu'ils sont nombreux, actuelle-
ment, les journaux européens qui.
l’appuient. On s'efforce de bien
faire compremdre aux pays eu-

| ropéens que la confédération en.
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Une Europe confédérée
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ropéenne agirait dans leurs pro-
pres intérêts, et non pas contre
les imtérêts de certains d'entre
eux au détriment des nations
plus puissantes.
Ce projet d'une Europe con-

fédérée. économiquement d’a-
bord, à une source qu’il est rela-
tévement facile de retracer.
Le fait eat que cette source est

donble: d’une part la préoccupa-
tion de plus en plus manifeste
dont fait preuve l'Empire bri-
tannique de se suffire à lui-mé-
me, économiquement, dans la
mesure du possible, et de se pas-
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vent luiadresser leurs produits
à meilleur compte, et dans le Ca-
nada, à cause de la disposition
spéciale : de notre tarif, c’estla
Grande-Bretagne et les pays bri-
tanniques qui jouissent de pareils
privilèges. La différence de ni-
veau dans les tarifs qui frappent
le même produit étranger agit
dans le commerce commeles ni-
veaux de terrain pour l’établis-
sement des cours d’eau : c’est le
niveau le plus abaissé qui reçoit
le plus de courant.

/
Les pays d’Europe et les E-

tats-Unis comprennent fort bien
|qu’il en est ainsi. C’est pourquoi.
la préférence britannique leur
apparaît comme une menace éco-
nomique sérieuse : qu’ils ‘doivent
conjurer,

La situation différente des
pays affectés leur inspire des
moyens de protection différents.
Par exemple, les Etats-Unis, qui
sont, & tout prendre, une confé-
dération :de- plusieurs pays aux
variationséconomiques, adoptent
le HKbre-échange absolu entre
leurs étäts, mais pratiquent la
protection douanière vis-à-vis de
tous les.pays étrangers. Cette
protection:a poureffet de raffer-
mir encore davantage la préoe-
cupation économique de l’Empi-
re britannique. Mais elle provo-
que, en même temps et pour les
mêmes raisons, des réactions
hostiles dans les pays d'Europe,
qui sentent le besoin de s’unir
plus étroitement contre le double
péril économique de la préféren-
ce britannique et de la protec-
tion américaine.

Le comité des finances publi-
ques du Sénat américain ne
vient-À pes de rendre publiques
les nombreuses protestations,
contre ses augmentations tarifai-
res, reçues des associations é-
trangères de commerce, des gou-
vernements et des intéressés dans
l’équilibre da commerce inter-
national? Les principaux pays
protestatairesont été l’Espagne,
la Grande-Bretagne, 1'Etat-Li-
bre d'Irlande, les Bermudes, l’I-
talie, le Danemark, la France, les
Pays-Bas, l’Autriche, la Suisse,
la Grèce, l’Australie, et enfin,
le Canada plus directement frap-
pé que les autrespays de l’uni-
vers, .

Quend 1’intérdt particulier de-
vient:ainsi 1’intéréfeommun, il
faut s’attendre à la coalition, qui
est imminente,

L'Univers se partagerait ain-
si en trois grandes puissances é-
conomiques: les Etats-Unis,
l’Empire britannique et la Con-
fédération européenne. Quand
ces trois puissances auront pris
les uns contre les autres toutes
les mesures de protection néces-
saires, -les -menaces s’annuleront
les unes -Jes-autres; les effets de
ces menaces disparaîtront natu-
rellement, et la situation nou-
velle, créée par les circonstances,
deviendra, pour des peuples, ce
qu’elle aurait été avec le libre-
échange absolu.

Mais il en ire autrement pour
le consonmmateur, qui est invari-
ablement le grande victime des
tarifs douaniers élevés: il paie-
fra plus cher le méme article. Le
manufacturier encaissera davan-
tage, heurerx encore si dans l’a-
bondanee de la-richesse ÿ songe
à améliorer de sort matériel de
ses employée |

L'avenir économique de l’uni-
vers, s’H reste sur lv terrainoù
les grandes coalitions économi-
ques l'ontplacé, ne nous réser-
ve pss beaucoup de bonheur, 
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“L'AVENIR EST AC: UX QUI LUT

Le 12 juillet. |
Le mois dernier” la capitale a-

vait la visite du cirque Sparks;
mercredi de cette semaine, eelle
des spectacles amalgamés” des
‘frères Ringling et de Baraum et
Bailey. Aujourd’hui c’est.:le'cir-
que annuel du ‘‘Glorious
Twelfth’ avec son banaldéfilé et
ses harangues empoisonnées. ’ '
Par bonheur, il ne fait; pas

trop chaud et les braves orangis-
tes n’attraperont pas de cop de
soleil. Nous leur conseillons, ce-
pendant la prudence. On nesait
jamais ce que peut faireun fol
enthousiasme. La province de
Québec n’est pas loin et il est
toujours possible que les * fils
d'Orange veuillent aller porter
la guerre en territoire ‘ennemi.
La ville de Hull est pleine d’em-
bâches et plus d’un brave s’y est
vu couper la retraite. Il n’y a
pas si‘longtemps qu’un Orangis-
te, un douze juillet, a vu rouge,
a sauté sur un bon Canadien de
Hull et lui a dévoré un. morceau
d’oreille. On sait ce qui est arri-
vé a la victime. Maisqu’eat-il ad-
venu du coupable? Horreur! Il-
a été enfermé dans la prison de
ta ville impure et il à reçu sa sen-
tence d’un juge catholique et
français. N’avons-nous pas rai-
son de demander aux Orangistes
de défendre leurs droits ‘avec
toute la modération digne d’un
peuple britannique?

M. Arthur Sauvé.

L*‘Evénement ’ de Québec,
consacre les lignes suivazites a
M. Arthyr Sauvé: ‘‘Peut-être a-
t-il commis des erreurs: qui n’en
commet pas? peut-étre a-t-il im-
prudemment parlé de démission,
‘advenant un échec? peut-être
a-t-il eu trop confiance ou .a-t-il

parfois manqué de fermeté? Ce

n’est pas le moment de le critl-

quer. Il convient plutôt de rap-

peler ses luttes, dans des condi-

tions excessivement défavora-

bles, et le fait qu’il est ‘le seul

député conservateur de la gene-
ration présente qui ait toujours

conservé la confiance des ‘lec-

teurs de son comté. Chosecertai-

ne, sans lui, sans sa -vaillance,

sans son concours, l’opposition

conservatrice aurait été prat-
quement annihilée. Au point de

vue des principes et de la.probité

personnelle, M. Sauvé donnait

des garanties. Il appartenaitià la.

tradition conservatrice la meil-

JOUR

retraite le respect de ses 'amis et

de ses adversaires - politiques.. Il

reste député à la Législature, et

il redevient journaliste militant.

C'est dire que sa carrière n’est

pas terminée et que ses avis,8

non son secours, seront encore

longtemps utiles, nous le souhai-

tons de tout coeur, à sa province,

à sa nationalité et à son parti.

M. Sauvé emporte avec:lui

l'estime universelle et c’estaussi

le désir général qu’il ne se re-ijà

tire pas complètement de lavie

publique. Il a démissionné; eroy-

ant qu’il n’avait pasles qualités

nécessaires ou l’appui voulu:pour

mener son parti à la victoire. Il

donne là un exemple de désinté-

ressement qu’on rencontre rare-

ment dans la vie politique. M.

Sauvé se propose de servir;son
parti et sa province dans une

isphère . plus humble, mais com-

bien efficace, celle du journälis-

me. 1 aura, là, l’occasion de*fai-
re valoir ses qualités de travail
et de sincérité, de défendrear-
demment son idéal de gouyerne-
ment.

Oh. G.
°
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CHRONIQUE = |
FINANCIERE |

LA GRANDE ERREUR
Les clients des maisons+ de

change se divisent en deux clas-
ses bien distinctes au double
point de vue du but et des
moyens.
Les uns disposent de . leurs

fonds sur des valeurs industriel-
les ou d'entreprises publiques
dans le but de faire des place-
ments de tout repos qui leur rap-
porteront un revenu suffisant
tout en leur laissant de bonnes
chances de profit s’il arrive que
les titres qu’ils choisissent s’ap-
précient d’une façon raisonna-
ble.

Les autres spéculent eu
jouent sur marge. Ils n’achètent
que pour revendre au moment
opportun. La grande erreur de
ceux-ci est d'employer les
moyens des placiers Souvent ils
attendent de trop gros bénéfices
et ils restent attachés à des ti-
tres dégonfléa pendant des mois

 

  
Cheries MIOHAUD. obligés de vendre avec perle lors
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et des mois quand ily ne sent pas

leure et il emporte dans sa demi-|.

G'est -le 2 juillet que fut consacré,
à Notre-Dame de Paris, des mains de
8. Em. le cardinal Dubois, l'Evêque
élu de Tarbes et Lourdes.

- Ce choix, accueilli favorablement
par la grande presse, & provoqué dans
des milleux très divers une profon-
de-satisfnetion. C'est qu'en effet, bien
que jeune encore, Mgr Gerlier a rem.
Pi déjà, soit dans le monde, soit
dans l'église, une carrière exception-
neBllement brillante et qui apparaît
comme ups, garantie, de la fécondité
de son épiscopat. - . -

—; —

C'est vers une -carrière juridique
qu’il parut s'orienter tout d'abord a-
vant que se flssent entendre les ac-
cents de l'appel divin. Il avait achevé

| de sérieuses études de droit par la
soutenance d'une -thèse très remar-
quée, dontle sujet : Des stipulations
usudires dans le contrat de travail,
est révélateur déjà des préoccupa-
tions sociales. qui devaient tenir une
si grande place dans sa vie.

Inserit au Barreau de la Cour d'ap-
pel de Paris, il est appelé, pour l'an-
née 1904-1005,-à- Ia charge très con-
voitée de secrétaire de la Conférence
du Stage. I n'avait pas tardé à ma-
nifester, en effet, des qualités ora-
toirestout à fait exceptionnelles. L'ai-
sance et la distinction de sa parole,
jointes. à un don.de persuasion irré-
sistible I'avaient. aussitôt désigné à
l'attention de ses collègues, parmiles-
quels il s'est acquis des sympathies
qui 4sont toujours restées très fidè-
es, § ©.
Un incident, qui mérite mention,

permet de saisir l'importance qu’il sa-
vait mettreau service de ses convic-
tions personnelles. Un débat avait
été institué à la Conférence du Stage

Jsur la question de savoir si le fait
de grève entrainait la rupture ou
seulement la suspension du contrat de
travail. Au lendemain d'un arrêt de
la Cour de cassation qui concluait
dans le sens de la rupture, le jeune
secrétaire enleval'adhésion de ses ca-
marades à la solution contraire, dont
11 avait su faire ressortir les fonde-
ments juridiqueset -le caractère pa-
cifiant. Et l'un des militants de la
Confédération Générale du Travail se
faisait récemment honneur dans le

|journal Le Peuple, d'être tombé d'ac-
cord à cette occasion, avec le futur
Evêque de larbes et Lourdes

mn,
—

d’une réaction générale.
Lorsqu'on. spécule on doit sa-

volrirehouveler souvent son por-
tefeuille, varier ses positions, se
contenter de petits gains souvent
répétés.. Nejouons pas sur mar-
ge avec l’espoir d’attendre.Car
dansce cas'l’attente sera presque
toujoursonéreuse. Nous redisons
le mot de: Rothchild: “On ne
s’appauvrit jameis en prenant
des profits’. Légers ou impo-
sants, ce -sont-toujours des gains
tras faciles. ,
Ceux qui’ ont vu fondre leurs

profits au. mois de mars dernier
ont tous eommis:cette erreur. Ils
avaient eu maïtites occasions de
se tirer d'affaire” avec avanta-
ge; ils-les-ont/négligées sous pré-
texte que | leurs titres monte-
raient-encore plus’ haut.

Dites-nous: est-il sensé de ne
pas mettre en poche un billet de
dix .dollars sous prétexte que
peut-être. il s’en trouvera un de
vingt dollars ‘à’ quelques pas de

;_, UN ŒUIDE
Il est impossiblepour le profa-

ne de voir.clair dans la situation
économique ;et. de. choisir à bon
escient ses valeurs de placement.
Les plus audacieux y vont au pe-
tit bonheur, achètent ceci ou cela,
se fiant à- un: sixième sens qu'on
appellerait.le flair — si e’était
plus respectueux ... Les plus
moutons suivent la foule, don-
nent des commandes de Nickel
parce que toutle monde n’en
charge. Les inqttiets s'adressent
à tous et à chacun pour obtenir

des renseignements; les impru-
dents se basent sur leur bonne
étoile ; les timides remettent leur
sort entre les mains du courtier.

Quatre-vingt-dix pour cent des
spéculateurs achètent et vendent
sans avoir au préalable étudié
soigneusement leur affaire.

1 n'y a, en Bourse, pratique-
ment qu'un seal guide sûr:
la grosse corporation de place-
ment. La Sun Life est sans con-
tredit le plus puissant placier du
monde ét en. même temps le
mieux averti. En 1928 cette so-
ciété a. acheté pour $60,800,575
d’actions communes. A l'heure
actuelle, ces titres ont une valeur
courante de $95,309,046. Cela re-
présente’ une appréciation de
$34,508,471 ou de 56.6 pour cent.
La Sun Life a à son service une

armée d’économistes, de statisti-
ciens et de financiers qui se tien-
nent aucourant, de la situation
générale des affaires et des pro-
grès de chagueentreprise en par-
‘ticulier.
Nous inspirer des placements

decette société d ‘assurance nous
semble très sage. Nous ne sau-
rions trouver. de -plus sûr guide.
Dans -tous ‘les cas mous ne
spéculerions pas aussi sottement
ct nouspoarrions toujeurs justi-
fier nos décisions.
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MGR-GERLIER,EVEQUE|
DETARBES

Leaver

ET LOURDES
Pierre Gerlier abandonna d'ailleurs

le Barreau de la Cour d'appel pour
celuidu Conseil d'Etat et de la Cour
de cassation. Pendant cing ou six
ans, il fut le collaborateur très estimé
de deux des charges les plus réputées
de cet ordre et il a laissé dans ce
nouveau milieu, oll 11 compte égale-
ment des sympathies trés fidéles, le
souvenir d'un collaborateur de tout
premier ordre.

— O —

Mais, si pleine de promesses qu'elle
fat, son activité professionnelle ne
I'absoTe pas tout entier et c'est.-a
l’action religieuse qu’il réserve, dès
cette époque, le meilleur de son in-
telligence et de son coeur.
Dès son arrivée à Paris, il avait été

attiré par les admirables possibilités
d'apostolat que lui offrait la grande
Association de la Jeunesse Catholi-
que. A la tête du mouvement, dans
ce centre vivant de la rue des Sts-
Pères qu'il devait peupler plus tard
de tant d'oeuvres diverses, il avait
trouvé autour du R. P. Tournade, cet-
te admirable équipe formée par Ba-
zire, et animée d’un souffle incompa-
rable de conquête religieuse et de
progrès social. Il s’y était agrégé aus-
sitôt. Il devait, après Jean Lerolle,
en devenir ie chef. : .
Par son éloquence entrainante, par

ce don de sympathie qu'il! possédait de
façon si exceptionnelle, par l'exem-
ple d'une ferveur et d’une générosité
entraînantes, Gerlier exerça sur tous
les jeunes qui l’ont approché un ray-
onnement qui devait .déborder la
France elle-même et les quatre an-
nées de sa présidence demeurent, pour
ceux qui l’ont vécue, parmi les plus
belles de l’Association. :
Nous "avons indiqué déjà comment

jusque dans son activité scientifique
et profesionnelle, Gerlier était resté
fidèle à la vocation sociale de la Jeu-
nesse Catholique. Il le fut, surtout
dans la direction même de l’Asso-
ciation et s'efforça de développer, sur
le terrain pratique, les réalisations
mutualistes ou syndicales dans les-
quelles ‘s’étaierit ehgagés les groupes
locaux. C'est à cette action sociale,
d'ailleurs, que fut consacré le Congrès
National de 1911, où l'Association fêta
ses noces d'argent et le Congrès de
Lyon, en 1912, aborda le délicat pro-
blème de l’organisation profession-
nelle.

Mais c’est surtout par un élan ex-
ceptionnel de la vie religieuse que fut
marquée, dans l'Assottation, la prési-
dence de Pierre Geriter. Il n’était en-
core que simple membre du Comité
que déjà il prononçait, au Conseil fé-
déral de 1905-tun rapport sur la vie
intérieure, qui constitue un æppel et

un programme. .De-fait,up grand
souffie .de plétépassa, à lui, sur,
toute l'Association. Une participa-
tion de plus en plus active des grou-
pes à la’ vie paroissiale, les progrès
de la communion fréquente et des re-
traîtes fermées, le développement de
cette ligue de communion perpétuelle
lancée par le R. P. Corbillé, “ l’of-
frande ” de vocations chaque année
plus nombreuses, telles sont les mani-
festations principales d'une ferveur
qui valut à l'Association, lorsque Ger-
lier quitta la présidence pour la con-
fier à Sou“ac, cet émouvant éloge du
Saint Pape Pie X, qui voulut la bénir

“ en signe d'admiration et de grati-
tude. ”
Plus encore qu’à l’action personnel- f

le de Gerlier, d’ailleurs, ces résultats
étaient dus à son exemple. Dès cette
époque, sa piété transparaissait dans
ses actes. Elle inspirait et animait
son éloquence. Plusieurs années’ après
les deux voyages qu’il accomplit au

Canada, j'ai pu recuelilir sur place le
souvenir des impressions ineffaçables

que son passage y avait laissées. Or,

dans le discours qu’il prononça au

Congrès des Noces d'Argent, M. l'abbé
Thellier de Poncheville, son compa-
gnon de voyage, nous révéla le secret
d’un tel rayonnement. Sur le paque-
bot qui les emmenaient tous deux aux
rives du Saint-Laurent. Pierre Ger-
lier avait prolongé devant le Saint-
Sacrement, une dernière et longue.
veillée d'adoration, pour mettre son
Ame en état de parler 4 des Ames...

—— ( —

Oe fut, devant l'opinion publique
tout entière, une nouvelle manifes-
tation de la vie chrétienne de I'Asso-
ciatio que l'entrée au Séminaire, le 8;
septembre 1913, de son Président Gé-
néral et de son vice-président Mau-
rice Gailhard-Bancel, dont le nom,
associé à celui de Gerliler, ne saurai
être passé sous silence aujourd'hui.
La guerre, malheureuseemnt, n'al-

lait pas tarder à interrompre leur
studieuse retraite.
re comme adjutant au 104e

r ent d'infanterie, Pierre Gerlier
fut blessé devant Noyon pendant la
bataille de la Marne et ramassé par
l’ennemi sur le champ de bataille.
Mais la douloureuse épreuve que cons-
titua pour lui une longue captivité, en
Allemagne d’abord, puis en Suisse, ne
fut perdue ni pour son pe-fcetisune-
ment personnel, ni pour son action
sur les âmes.
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D'aprés le témolgnage de ses ca-:

marades de camp, cette action fut
considérable. A Celle, notamment,
Hi sut monter autour de l’aumônier
une véritable organisation paroissiale,
avec un réseau de correspondants
pour asurer dans chaque cabane les
convocations aux offices, signaler les
possibilités d'apostoiat et soutenir les!
défaillants.
En Suisse, où il fut interné comme

grand blessé à la fin de la guerre, Ger-
lier put reprendre lesétudes du Sé-
minaire en attendant que la démobi-
lisation lui permit de rentrer à St-

était appelé aussitôt par le confiance
de son Archevêque, à ia direction des
Oeuvres du Diocèse de Paris. huit années d'un labeur intense. où,
sous

| » bienveiliante et ex-

Dès lors s'ouvre, pour l'abbé Gerlier,,

l'impulsion directe du Cardinal, ji ] Odelin, en colla-
Reid quasi-fratemeile
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du soleil
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Tout frais des plantations
MM. PROVOST & ALLARD,distributeurs pour Ottawa.
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&vec son collègue le chanoine Courbe,
— véritable travail en équipe dont la
Jeunesse Catholique lui avait appris

le secret, — il allait affirmer ane fois
de plus sa vigoureuse personnalité.
Mais pour comprendre toute la por-

tée du travail ainsi accompli, 11 fau-
drait se rendre compte de ce que peut
être, à Paris, la direction des Oeu-
vres. A côté des innombrables ini-
tiatives qu'y fait surgir chaque an-
née la charité chrétienne, Paris est
encore le siège de la plupart des
mouvements nationaux. Connaître
cet échiquier complexe est fort diffi-
cile déjà; il faut ensuite prendre con-
tact avec les oeuvres existantes, dis-

cerner les besoins réels de façon à
promouvoir, à encourager les initia-

tives ou à les retenir au contraire,
suivant qu'elles y correspondent ou

non; il faut enfin en opérer la syn-
thèse, en suggérant toujours, en n’im-
posant jamais, de façon à atténuer
les inévitables oppositions et A pro-
voquer les ententes nécessaires,
Que d'efforts pour réaliser, même

fragmentairement, une pareille tâche!
Que ‘de temps dépénsé en réceptions,
en démarches, en réunions de toutes
sortes et l’on imagine aussi tout ce
qu’un pareil rôle peut demander de
psyshologie et de doigté. L'ancien
avocat a dû faire souvent appel à son
éloquence persuasive, l'ancien prési-
dent d'un mouvement national, au
sentiment de la hiérarchie des valeurs
et à l'intelligence des ensembles.

Accuelllant pour les idées, toujours.
bienveillant pour les personnes, sou-

cieux uniquement du bien à réaliser
et pénétré d'humilité chrétienne, le
chanoine Gerlier sut mériter la répu-
tation qui lui fut faite, en ce poste
délicat, d'un admirable diplomate, si
par la diplomatie l'on entend celle
de la charité chrétienne.
Comment ne pas signaler, dans cet-

te action si diverse, quelques mouve-
ments qui rencontrèrent de sa part
une particulière sollicitude. Ses pré-
occupations sociales se retrouvent.
dans l'organisation de la Quinzaine
Sociale Internationale, et dans celle,
à laquelle il se dépensa tant, de la
Semaine Sociale de Paris. Le Secré-
tariat Social fut toujours de sa part
l’objet d'une grande attention et fil
n’eut de cesse qu’il ne fût établi sur

Tmer—mmT=

 

 

des bases définitives. I s’est donné
beaucoup aux oeuvres professionnel-

les connues surtout sous le nom
d’Oeuvres de midi: Groupement des
Banques Bourses et Assurances, de la

Nouveauté, de la Comptabilité, du
Service de santé.

Faut-il rappeler encore la part qu'il

a prise au lancement du mouvement
de la Jeunesse Catholique Ouvrière
au sein de l'A. C4 J. F.? Et sa par-
ticipation au grand courant mission-

naire qui entraîne vers la “ banlieue

rouge ' l'apostolat parisien: il con-

tribua notamment à la création de
plusieurs centres religieux nouveaux

en prenant un réle actif dans leur
organisation matrielle, dans la réu-
nion des ressources nécessaires à leur |
fonctionnement et dans le recrute-
ment des aides laiques.
I faudrait parler enfin des Unions

paroissiales dont il était spécialement
chargé, de son rôle au Comité des Pu-
pilles de la Nation, de ses relations

avec la presse, de la part qu’il a prise
à l'organisation des radio-sermons.
Et je ne puis espérer d'être complet.

Si l'on y ajoute les prédications

qu’il était sollicité de faire — et sou- |
vent dans les plus grandes chaires —

l'action qu'il continuait d'exercer au-

près des jeunes et notamment parmi
les étudiants, un ministère person-
nel enfin de plus en plus absorbant,
ne peut-on considérer comme des
“ années de campagne ” ces huit an-
nées de sa vie sacerdotale? Et n'est-
11 pas naturel que, comme dans l'ar-

mée, elles aient compté double?
Mgr Gerlier arrive à  l'épiscopat

avec une exceptionnelle notoriété dont
le rayonnement dépasse les sphères

religieuses et même le cadre de la
France. On imagine aisément l'ac-
tion que pourra exercer le nouvel Evé-

que dans ce centre international de
Lourdes, si favorable aux multiples
contacts. :

I1 ne fait pas de doute non plus
qu'après avoir pris une connaissance
aussi exacte des conditions modernes
de I'apostolat, le nouvel Hvéqguedu
diocèse de Tarbes ne le cédera en rien
au fervent chapelain de la grotte de B=
Massabielle, .

Charlés FLORY. $
-— “ La Vie Catholique ” —
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Nouvelles

p
e

filles.

Prix de vente . . .

ROBES D'ÉTÉ
robes fascinantes,

sans manches, de crêpe Hava-
ne; blanches et teintes pastel.
Tailles pour dames et jeunes

$12.95

   

   

  

 

    

     
  
  

 

De feutre et paîl-
le. Nouvelles for-
mes. Bianca et de
couleur. Rég. $4.96.
Prix de $2.95
vente .  

   
 

Souliers pour
Hommes

De veau noir et
brun, chevreau
noir et culr verni.
Prix de vente, sa-

medi . $6.95  

Soutiers pour Dames
Souliers nouveautés, blancs,

noirs et de couleurs. Talons hauts,
moyens et bas.
jusqu’à $7.95.
Prix de vente oq 6e

   
   
  
  

Valeur courante

$4.95
 

   

 

 

Nouvelles dispositions.

gens.
Prixde vente . . .

Complets 2-Pantalons
Chies complets de tweed dans

les teintes de brun, gris et tan.
Plu-

sieurs avec gilets croisés. T'ail-
les pour hommes et jeunes

$19.50

TA

de Puille 7

Chapeaux canotiers

(seHors) et leghorn

pour hommes, Valant

Jfuequ'à $2.96, 9c

Prix do vente =

    
   

    
  

 
 

 

 

Un acompte

réservera

tout achat Nouvelles glacières d'acier, fini
émaillé gris. Prix de
vente,

  

   
    

    

    
  

    

   

 

  

    

  

 

  

GLACERES

$12.95samedi + wv +  
      



  

   

! ea l'Edternational.

  d f

0 él
a |
A

i
’

    

 

i
'
‘

 

i

|
’
i

 

 

L
T
R
r
r

o
n
e

  

“ ha let du dimanche. Élle fait en effet signer aux ouvriers qu’elle

* breront la fête annuelle de leur esint

:s. l'après-midi au domicile de ceux qui

| 1 emthon
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; @û À IA combustion
| Quelques linges imbibés d'huile. Un
- Peu d'eau a suffi pour tout éteindre
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aux intérêts de Hull et de la région
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L’OPINION SE FORME

Il faut la force de 1’opinion publique pour amener le gou-
Vernement provincial à faire respecter la loi du dimanche. Si
vêti« affirmation était inexacte, il y a beau jeu que nos gouver-
nants actuels, qui sont au pouvoir depuis plus de trente ans,
auralent, ou empéché i temps la diffusion du travail dominical,
ou l’auraient réprimé énergiquement au moins depuis ces der-
niéres années.

Ces gouvernants ne sont apparemment pas plus mal dispo-
#68 que d’autres, mais ils s'occupent d'abord de répondre au
désir de la masse des contribuables beaucoup plus portés d'’or-
dinaire vers les questions d’ordre matériel et purement adminis-{
tratif, que vers celles d’ordre moral et religieux.

Mais voilà que ces contribuables sont aussi en train de réa-
gr. d’exprimer au gouvernement, de lui faire savoir qu'ils en
ont assez de la violation du dimanche. Quatre cents, puis cinq
cents et, avec une nouvelle liste de ces derniers jours, plus de six
eènts municipalités demandent instamment aux autorités pro-
vinciales de faire observer strictement la toi du dimanche.

C'est 13, il n'y a pas à dire, une manifestation éloquente fc
l’opinion publique. Celle-ci vient encore de se prononter dans la
capitale même de la province, alors que plus d’un millier de con-
servateurs réunis en congrès ont secondé et adopté unanimement
une résolution par laquelle le parti s'engage à travailler au res-
pect dun dimanche. Pour être des conservateurs, c’est-à-dire des
adversaires politiques du gouvernement actuel, ces gens n'en
soni pas moins des citoyens de la province,

D'ailleurs, le premier ministre a demandé lui-même de ne
pas faire de cette question du dimanche une question politique
et il a parfaitement raison. Il sera donc tout disposé à écouter
là-dessus les requêtes de tous les citoyens, indépendamment de
leur allégeance de parti.

Car enfin il faut bien que nous nous décidions à supprimer le
travail du dimanche. Les protestations et les réclamations sous
ce rapport se font de plus en plus nombreuses et pressantes et
si elles ne devaient pas être écoutées, ce serait à désespérer de
notre avenir religieux, fondement du magnifique état national
et social qui fait encore l'admiration et l’envie de plus d’un pays
étranger. . ‘

Et pourtant, cette plaie, ce fléau de la violation du jour du
Seigneur n'est-elle pas en train de miner petit à petit cette base
fondamentale de notre héritage le plus précieux, du plus solide
rempart de notre nationalité: le catholicisme, c’est-à-dire le res-
pect, l’amour, le culte de Dieu et de sa religion révélée? ,

On se plaint que l’autorité est partout moins respectée qu'au
trefois, que l'esprit religieux, et l’esprit de foi sont en baisse,
que la course aux plaisirs désordonnés se fait de plus en plus
rapide. Il n’y a pas À s’en étonner, puisque, sans le respect in-
tégral du dimanche, c’est l’abandon graduel des pratiques reli-
ieuses, l’étiolement de la conscience morale, de la probité pro-

ionnelle, avec toutes leurs funestes conséquences.
Les autorités qui peuvent et devraient voir à l’application de

le loi du repos dominical et qui ne le font pas, du moins pas d’une
fagongénérale ni constante, portent done devant Dieu et devant
1

 

re une lourde responsabilité. C’est dur à dige, mais il n’y
à pas à sortir de là. ey

Et pendant qu'à Montréal deux hommes vientent d’être con-
dems à deux ans de pénitencier chacun, le premier pour avoir

volé quinze sous dans une boîte de téléphone public, le second
cinquante sous de charbon, la Ca-

nudien International Paper Compauÿ, qui”à plusieurs moulin
chez nous, peut manifestement, ne redoutant pas d’être

, étaler son insoudiance, pour ne pas dire son mépris, de

um règlement en vertu duquel ils devront travailler jus-

pa 7 heures le dimanche matin. | nm ©
It pourtant, qu'est-ce qui est plus grave: voler quinze ou

savent sous, même si l’on est récidiviste, ou bienvoler le temps
deu s’est réservé, voler aux employés dés heures qu’ils de-

Stunt éonsacrer au re bysique et à l’accomplissement de

leuss devoiss rotigieux ?
p

es diables de
uels sont les plus coupables: les deux

Moptréal qui feront deux ans de pénitencier,
Paper: qoi n’sttrape rien du tout?
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Lè dimanche du 31 juislet, les mer-
es des conférences de Hull de la

Société de St-Vincent de Paul célè-

 

i N.C. PAQUETTE
A heures ce matin, en l'église St-

 

mont, J. B. Legault,

M. THOMAS PILON
A 8 hèéures ce matin en l'église No-

tre-Dame ont eu lieu les funérailles
de M. Thomas Pilon, époux de feu
Adéline Barbarie, décédé mercredi à
sa résidence, 209 rue Maisonneuve,
après quelques mois de maladie et à
l'âge de 93 ans et 11 mois. Il était
natit de St-Benoît, comté des Deux-
Montagnes, et demeurait à Hull de-
puis plus de cinquante ans. Il laisse
dans le deuil un fils, M. Benoît Pi-
lon; une fille, Mme Barnabé Séguin:
deux soeurs, Mmes Philomène Pi-
lon et Napoléon Brisebois, à Mont-
réal. Son frère, M. Léon Piion, à
Hawkesbury ,y à été inhumé mercre-
di matin même, À l’âge de 92 ans.
Le service funèbre a été célébré

par le R. P. Chartrand et l’inhumea-
tion a été faite au cimetière Notre-
Dame. Le deuil était conduit par le
fils du défunt, M. Benoit Pilon; ses
neveux, MM. Benoit et Wilfrid Rou-
leau, Joseph Clairmont; son cousin,
M. Camille Latreille. Dans le cortège
il y avait MM. A. Godin, Léo Nor-
mand, C. K. Déziel, V. Bilodeau, Oc-
tave Daigneault, Albert de Beau-

O. Grégoire,

 

Francis Leduc, Charles Taschereau,
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Joseph Provost, Arthur Riel, Adrien {au club sont priés de s'adresser à Téléphone TéléphoneLabelle, Octdive Villeneuve, Joseph Emilien Grégoire, Ecole = Lecompte.
Nault, Zéphyr Laflèche, Joseph Ms- ou à Marcel Demers,45 rueVictoria. Sherwood Sherwoodette, Nupoléon Led Il s’agit de joueurs dé 10 ns.fet Es Lo = 5600 85-91, AVE CHAMPLAIN — HULL 5600

Vis-à-vis l'Hôtel-de-Ville
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Angle St-Laurent

    

A. L. RAYMOND
- Etabli depuis 88 ans, a

Sher, 4034 - Téléphones - Sher. 4035

JOSEPH HOTTE SERA
 SENTENCIE LE 17
Joséph Hotte, coupable de vol de

fil électrique, pour une valeur de $13
à l'usine de la Canada Cement, et de
s'être évadé de la prison de Hull le
ler juillet a comparu ce matin de-
vant le magistrat Millar, qui a dé-
cidé de romettre les sentences 4 mer-
cred! de la semaine prochaine. Hotte
a JA fait trois ans de pénitencier
st fut condamné à un terme de dix
Autres années, qui fut abrégé par son
départ pour la guerre, au cours de
laquelle i! fut blessé -deux fois.
Scandy Moore, accusé dé refus de

pourvoir aux besoins de sa famille,
subira son procès dans buit jours.
Donat Morisset, accusé d'avoir con-
duit son auto en état d'ivresse, aura
sôn procès la semaine prochaine éga-
lement. Il est sous caution de 3500.
Henri Mongeon, de Angers, arrêté

 

BINGO

Il y aura bingo éhaque soir, dans
la cour du Régiment, 29 Principale,
Hull, & partir de samedi solr, 13
juillet.
De magnifiques prix seront offerts,

avec prix spécial chaque samedi soir.
Donnez vo::e encouragement à vo-

tré unité locale, la seule ien-
ne-française de la division militaire
ô

  

Les bénifices sont pour le bien-
être des militaires. En couragez l'aeu-
vre de votre présence s! vous ne pou-
vez pas y aller de votre bourse.
rt

LE HULLL-VICTORIA
ENCORE VAINQUEUR

Le Hull Vietorla junior a triomphé
du Hull-Verchéres au pointage de
21 à 16. Cette partie a été jouée dans
la cour du Collège Notre-Dame cé

  matin. Le Hull Victoria en ést à sa
Se victoire.

Voici l'alignement du club: Lan-
ceur, Marcel Demers; receveur, Ar-
mand Grégoire; ler but René Gré-
goire; 2e but, René Cloutier: Court-
arr.t, Gaston Demers; voltigeur, Emi-
lien Grégoire, Paul Manseau, Geor-

pour avolr assaillf Domina Scantland,
en latteignant avec des briques, lui
causant ainsi des blessures, a nié

ne

  

  

 

EJ

Ls journs eiei agp plus fort tirage

dans Hull et la région.
  

  
    

POLICE D’AYLMER
Le chef de police Delbert Dumou-

lin, d’Aylmer, a reçu à un banquet
donné en la salle dés comités à l'hé-
tel de ville de l'endroit, les membres
de l’équipe de balle molle des pom-
Plers et ceux de l'équipe des Tigres,
à la suite d'une joute remportée par
les pompiers par 21 à 11. M. Arthur
Léon présidait et MM. Joseph Dubé,
J.-L. Morin, A.-A. Glandon, et le
chef des pompiers Télespnore Lortie
ont contribué par leurs chansons à
la gaieté de la soiréé. MM. le cone
seiller J.-N. Fortin, les chefs Lortie
et Dumoulin ont prononcé des allo-
cutiôns.

 

——pert

M. E. Bourassa mort

subitement hier
M. Eugène Bourassa, de Cascades,
 

 

 

au courant et
renseignements pris par téléphone, il
& jugé à propos de ne pas aller te-
nir d'enquête, attribuant le décès à
une cause naturelle.
Le défunt était à Cascades depuis

25 ans. Il était charpentier de son
métier. Les funérailles aurent lieu
samedi matin. Il laisse son épouse,
trois fils, Eugène et Richard Bou-
rassa, A Cascades, Joseph Bourassa,
à Ottawa; quatre filles Mmes M.
Gagné, Mlles Isabelle, Violette Bou-
rassa, à Cascades, et Marguerite
Bourassa, à Ottawa.
—— eee

VICTIMES DE BROLURES
Louis Bourret, du boulevard Mont-

clair, un employé de la Hull Electric,
à reçu des brûlures aux bras en fai-
sant des réparations à des fils dans
un pôteau de la Compagnie à l'angle
dès rués Du Pont et Principale. Il
est venu en contact avec le courant
et il a pu s'en tirer sans conséquence

 

 
est mort subitement hier matin à

/

plus grave en se servant de sa cein-
l'âge de 62 ans, alors qu'il se prépa-

être coupable. Procès le 19: caution-'8it à partir pour son tfavail com-
200 ue d'habitude.

   

 

ture de sauvetage pour descendre sur
le sol, Transporté d'abord à l'hôpital

 

dres de ia Compagnie, il y à reçu les
soins requis et a été ensuite ramené
ches lui.

Le Hull-Victoria est
encore vainqueur

Une nouvelle joute de bâlie moile
s'est jouée au Lac Flora, entre lè
Hull- Victoria et les Maple Leaf. Ce
dernier a été vaincu par 15 à 5 points.
Les joueura tes plus brillants du club
vainqueurs sont: Marcel Demers, Re-
né Grégoire, Emilien Grégoire, Paul
Manscau.
ALIGNEMENTS DU HULL-VIC-
ORIA: — Marcel Demers, Armand

Grégoire, René Grégoire, Emillén
Grégoire, René Cloutier, Gaston De-
mers, Paul Manseau, Albert Grondin.
Le gérant est M. Demers,

tretrlf etsoa*

L'OUBL} DE 80I-MEME
—Je t'aime tant, ma Caroline, di-

sait Baptiste À sa femme, que je vou-

drafts attirer sur moi tous les maux
qui te sont destinés: mal de dents,

mal d'estomac... ;

Et s'il est dit que je doive devenir
veuve ?
—Que je devienne veuf avant toi! 
 

 
 ge Laprade.

Tous ceux qui désirent faire face 

    

 
 

 

"axet Champlain, Hull

 

Quelques

SAUVEZ
Piastres Chaque Semaine en
Achetant Meilleur

À MEILLEUR MARCHÉ
 

“| Ynitallations modernes
Propreté — Hygiène Servios

| Rapide et Courtois |
 

“2-" BIENVENUE À NOS VISITEURS +
 

Boeuf à Bouillir

de Choix

La livre,

- 10c

CU
  

Pour les ohaleurs, notre assortiment de

VIANDES CUITES
sera des plus complets.

 

patron. A cette occasion, le Conseil
particulier de Hull fait la vante d'un
pain spécial qui sera béni à la grand’-
messe de ce jour-là et distribué dans

sauront bien voulu l'achefer. Des billets
seront en vente dès ces jours-ci par
Jes meMbres des conférences dans les
différentes paroisses, au prix de 25
sous châcun, et les recettes servi-
ront, une fois les déponses de fabri-

6os, à oeuvres.du Con-
œuller f é 11 y a peu de

mois et qui a besoin de ressources
our rauivre son bienfaisant la-
Bar organisateurs comptent

» gmand nombre voudront bien
0e pain, contribuant ain-

beau mouvement de charité.
Scam"

[3 Id

pompiersappelés
-
à l’église St-Joseph

9 heures 50 hier soir les pom-
des 1 at 2 ont été appe-
thonBt.Jooont: de Wright-
De Temosns encore fumant
été laissé dans l'encensoir re-

dens m ose et on crut à un
commencement d'incendie en voyant

le fumée séchappant par la por-
» ers arrivèrent et tout
Rb l'ordre. Pas de dom-

mages.
- De nouveau & 10 h. 40 le poste no
1 © répondu à un appel par télé-

su magasin de la Commission
, Tue Principale. où l'on

t d'un commencement de feu
spontanée de

Joseph de Wrightville, ont eu Heu les
funérailles de M. Gédéon Paquette,
décédé mercredi matin A I'hospice St-
Charles d'Ottawa, à I'Age de 88 ans et
7 mois. Le service a été chanté par
M. Labbé Chevrier, vicaire.
oCnduisalent le deull: Ies trots fils

du défunt, MM. Maurice, Arthur et
Raoul Paquette; ses trois neveux,
MM. Maurice Paquette, Gérard et
Ives. Groulx. Etaten: aussi présents:
MM. Joseph Auger et François Fex
et autres

Outre Jes parents déjà nommés, fou
M. Gédéon Paquette laisse dans le
deuil un autre fils, Henry, à St-Pier-
re de Wakefield; deux filles, Mme
Ovila Beaudoin (Albertine), à Wright.
ville, où le corps avait été exposé, et
Mme Paul Poltras (Marte-Anne) A
Ste-Plerre de Wakefield: aussi 12 pe-
tits-enfants.

Aux parents affiigés “Le Droit” of-
fre ses sincères sympathies.

steppe timer

COUR DU RECORDER
Malcolm Lelliot, d'Ottawa, arrêté

par le détective Lusignan, pour
mendicité liliclte, a été condamné ce
matin par le recorder Parent aux
frals ou 4 8 jours. Lester Avery,
d'Ottawa, arrêté par le policier W.
Carpentier. pour désordre sur la rue,
perd son cautionnement de $10,ayant fait défaut de comparaitre.

——0prrmemmentenents

NE PAS CONFONDRE
M. Henri Daigneault. de la rue ot ii n'y a pas eu dommages appré-

elâbles.

 

à

en

  

 

PACIFIQUE CAN

 

rue Principale

 

Notre Bureau de Billete et Télé. Ÿ
Kraphes est onvert de 8.80 a.m. }

Notre service est tilingue et sans

Nous nous ferons un plaisir en tout tempa de vous fourdiles renseignements de voyage dont vous pourrtes avrnéons
BUREAU DE BWLL

Sherbrooke. n'est pas la. personne dumême Nomarrêté par ja police et qui2 tl Son cautionnement confis é.

      

 

 

   

6.80 p.m.. pour Vacconmoda- |
tion de la ville de Hull, )

  
ee———

  

reproche.

   in.

 

  

  

Qualité de choix, dans le Jambon pressé, Jambon
cuit, Rôti de lard, Gelée
boeuf, fromage et macaroni,
Pâté de foie gras, etc, ete.

   
   
  

 

Steak et Rôti

de Boeuf
Boeuf de l’Ouest

Tendre et juteux

BLOUSES
. de Broadoloth pour Garçons

Blouses soigneusement confectionnées en
broadeloth de qualité durable, sux jolis des-
sins de rayures et carreaux de fantaisie. Mode.
le avec col à même, une poche, manchettes aim-
ples à boutons et bande bien galon-
née a la taille. Encolures: 1114 a 13

“LE MAGASIN DU FOYER”
“A valeur égale nos prix sont toujours les nlus bas*

ESSE

FAITES TOS EMPLETIES POURL'ET
DURANT NOTRE GRANDE VENTE DE JUILLET
 

lot et

quelité49c
 

  
  

 

La livre,

20c
CS  

spécial .. .. .. .. .. ..

JERSEY DE COTON
Jersey de coton pour garçons

de 2 à 14 ans. Nuance bleue, gar-
nig de rouge, ou tout bleu. Très 39c 59 
 

 

cloth, peggy, toile, et autres de bonne

tous bon teint. Plusieurs de ces modèles!

sont de teintes unies. Les prix réduits

varient de,

Complets Lavables
Pour Gargonnets de 2 4 8 ans

Modèles Oliver Twist, Middy, Mate:

autres, de fantaisie. En broad-

, lavable ét dont les coloris sont,

c, 69c et 79c

 

  

   

 

       

      

+ #
e °

Combinaisons
Combinaisons en bal-

briggan, broadcloth fils,
ete, de première qualité.
Coupe généreuse et cou-
tures bien cousues. C’est

de veau, mélange de
Langue de boeuf,

Venez en faire l’essai,

 

LARD SALÉ
DE CHOIX

La livre,

19c
Ng

   

  

un bon apécial à ce prix.
Tailles 22 à 32 49¢
Pour... ........

VEAU
Nourri au Lait.  

Pantalons Kaki
Ages: 8 a 18 ans. En

grosse foile kaki de bon-
ne pesanteur. Bonne con-
fection solide, fini avec
bord relevé. Valeur de
81.19. Très Spécial. 79c  

SALOPETTES
Pour petite de 4 à 8 ans.

Confection de denim kaki
ou bleu à rayures blan-
ches. Courroie à l'épaule.
Jambes longues. TRES
SPECIAL,

65Cc et plus   
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|BLOUSES KAKI
Pour Garçons

Blouses kaki en fin
hroadbroadeloth bon teint
1 poche et collet attaché.
Pour garçons de 8 à 15

Spécial+... .. 99¢CSpécial .. ..       
  Premier choix

Quartier de devant.

La livre,

llc

 
 

PAIN
le

"CE

BEURRE DE

  
 

Nous pouvons nous vant

que du beurre pasteurisé,

ORANGES
‘“Yalencia ’

de la Californie

Le douzaine,

” 25c
#3

 

     LE 1) 
 

No 1, frais pasteurisé — marque ‘‘Raymond’’

dre le meilleur beurre pendant to !
| ute l’année.protéger votre santé, nous 3

prix en est hien raisonnable. La livre,

 

BISCUITS
AU SODA

Qualité de choix.

2 Le 256
NT

CREMERIE

  
Salonettes

(Overalls)   

      

 

Salopettes avec bavetté. En
noîr séulément. Tissus de qua-
lité durable. Toutes les tail- |
lea pour hommes. TRES SPE- |

0%

er honnêtement de ven.

ne tenons

et pourtant le 37e

RAISINS
Sans pépins

) livres .2 7 19c

 

    
  Tel: Sher. 2300 §

  

   

  

Chacun .. 40 oo «.

Spécial ©
PANTALONS

De Travail

Confectionnés de wors-
ted de qualité durable.
Tailles 30 à 44. Une va-
leur réeile de $2.25. Très
Spécial Samedi. Lé paire,

 

      

         

      

   

  

     

     

     

 

Chemises en duck de qua-
lité durable — Nuances noir
et marine — d'autres en
chambrai et fils dé nuances
foncées. Coupe ample. Tailles
14%à 17. Très. spécial,

5%
de

 

Sous-vêtements pourHommes
Corps et Caleçons
Corps et Caleçons en bal-

briggan à fil double, d'au-
tres avec brin de soie, de la
meilleure qualité. Corps avec
manches courtes ou longues.
Caleçons avec jambes cour-
tes ou longues. Tontes les
tailles. TRES SPE-
CIAL. Le morceau .. 49c  

   

  

Combinaisons

Combinaison de coupe gé-
néreuse et confection soignée
en Nainchek à carréaux. Mo-
dèles athlétiques, pour hom-
mes. Taillex 34 à 42. Blane
seulement. TRES 95¢
SPECIAL, chacune

 

Salopettes
“Combinaisons”

Tiseu de duré fncompara-
ble confection irrégirochable—
très appropriées pofur automo-
biliste. Tailles 34 B 42.
possible de vous eh procurer

Im-
gris

mejileures à cé bas prix.
TRES SPECIAL,

31.98

- Chaussettes (Bas) |

Un lot de bonnes chaussettes
en coton. Nuances: noir, brun,

tures. Trés spécial. La pairs,

Pour les Travaillants

et bêtié. Toutes les poin-

15c
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NÉ À HULL, MORT
—  ENSE BAIGNANT
fi ETAIT LE FILS DE MME VEU-

VÉ ÉUCLIDE CARON DE LA
j NOTRE-DAME. — FUNE-
AILLES SAMÉDI A LAVAL-

* DYS-RAPIDES.

 

Nous ap renons
soudaine du R. F. James, des Ecoles
Chrétiennes (né Jean Caron), fils de
fau Éuclideé Caron et de madame Ca-
rén, rué Notre-Dame, Hull. Le dé-
funt, natif de Hull, était aussi le frè-
Ww du R. P. Arthur Caron, O. M I,
du Beolasticat d'Ottawa.

) À. F. Jamés, est mort l'une
sybédpe en prenant un bain dans le
Mo GQuindon, comté de Terrebonne,
élu 11 prefeit un repos de quelques
Juté, étant chéz ses frères en reli-

à St-Jérôme. TM revenait de lu
aison-Mêre des Frères des Ecoles

Chrétiennes à Lembeca-lez-Hal en
lgiqué, où 1! avait suivi le cours|

cisasique. Il devaft venir sous peu
Pééser um mois dans sa famille. Il
était âgé de 32 ans et était dans la
(otmmunauté. depuis l’âge de 17 ans.
Fey le R. F. James, laisse pour lé
ure, outre sa mére, Mme veuve
clidé Caron, trols frères: MM.

Paul, Légar ét le R. P. Arthur Ca-
ron, ©. M. I., ét une soeur, Mlle Stel-

ron.
8 tunérailles auront lieu samed!

$

§

Bh. (heurs solaire) au Mont-de-la-
Salle, à Laval-des-Rapides.

parents mentionnés ci-dessus
sont pértis pour les funérailles, de
même que sés oncles et tantes, M. .t
Mme Joseph Caron, Mille Marie-
Louise Caron, ges cousins, M. et Mme
P. ©. Thériault.
Le “Droit” prié la fémille en deuil

de ereire A sa sincère sympathie.
tats ames

, Le prétexte otdinaire de ceux qui
font lé malhéur des autres, est qu'ils
veulent leur bien.

—#"_

jours
Votre

i

avec peine la mort |

Blessé dans une collision
Mile A. Pieet, 8 rue Chapel, Otta-

wa, à été blessée dans une collision

d' utos près de Kirks Ferry, Avant-

hier après-midi. L'auto dans lequel

elle se trouvait était conduit par OC.

C. Pleet, et la collision se fit avec

celui de J. MacDonéll, 317 avenue

Clemow, Ottawa. Des éclats de verre

ont atteint Mlle Pleet. Elle fut la

| seule blessée et les deux chars ont

été passablement endommagés. L'of-

ficler de la circulation J.-A. Chénier

a fait rapport dé l'accident.
! rtp

Partie de balle molle
Unr partie de balle maille a été

chaudemént jouée par les Saint-Bér-
nard conire les Maisonneuvé.
Les Saint-Bernard ont remporté la

victoire par un pointage de 10 à 5.

Les étoiles des Saint-Bernard fu-
rent Maurice Proulx, Jules Charron,
Florient Leduc.
ALIGNEMENT DU SAINT-BER-

i NARD: — Lanceurs, Jule Charron;
Receveur, Charles Lesage; ler but,
Maurice Proulx; 2e but, Florient Le-

duc; Je but, Fernand St-Louis; Court.
l'arrêt, Paul Chénier: Voltigeurs, Paul
| Tessier, Lucien Dompierre, Arthur
; Roy, Fernand St-Louis.

MONDAMTES
Mme Marie-Joseph Séguin et sès

quatre enfants sont partis pour Un

voyage de deux mois A Foleyet, ont.
= s ea

Mlle Georgette Thibert est allée
passer une quinzaine de jours à Wal-
lington, N.-Y., chez son fréte, M.

W. Thibert.
. » €

ST-MARTIN-SIMARD
En juin, fut béni pâr Ie Rév. Père

Taylor, en l'église Ste-Rose de Dé-
troit, Mich., le mariage de Mademol-

selle Jeanne St-Martin, fille de M. et
de Mmé Jos. St-Martin, de Hull, avec

Monsieur Aurèle Simard, fils de M.
ét de Mme Jos. Simard, également de
Hull.
M. Emile #t-Martin, frère de la ma-

riée, agissait comme témoin pour cêt-
te dernière et M. L. Sarrazin était
celui du marié.
Les nouveaux époux ont élu domi-

cile, rue McDougall, Détroit, Mich.
A cette occasion, Mme Jos St-Mar-

tils,Lionel,sontenpromenadeÀDé-

Pour
Argent
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MAGASIN LEVESQUE
174-176, rue Du Pont, Hull

Les tramways de la Ceinture Sud (Belt- Line South) arrêtent

“A nos portes.

 

SPECIAUX
SAMEDI--- LUNDI --- MARDI
 

Bas de Soie
. pour Dames

de soie de belle qua-
fitd, ‘dams un grand choix de
buances. Valeur de 175c.
Trois jours seulement a ce
prix réduit. La paire,

49c  

Bas Pure Soie
pour Dames

Lignes désassorties dé bat
de soie de qualité. Plusieurs
teintes au choix. Talons à
pointe. Une valeur de $1.25.
Pour cette vente, 12 paire,

89c   
 

Robes Lavables pour Dames
Élégantés petites robes de guingan

Plusiéurs modèles,
Valeur de $1.50. Prix

i. nuances au choix.
fies et grandes tatlles.

i cette vente à ..
*

ee .... .

quadrillé. Variété de
Petites, moyen-

réduit pour 89c
. ce mE soe

 

Chemises
de Travail

ChamBrai de bonne durée.
Nuances: Rak!l, marine, bleu
pâle. Coupe ample. Valeur
de $9¢. Péur cette vente,

69c
:REi
 

Salopettes
(Overalls)

Tissu de qualité — Bon
teint — bleu rayé ou uni.
Tailles pour hommes et gar-
cons. Valant $1.50. Pour
cette vente,

89c    
TRES SPECIAL — Achat très avantageux’ de

COMPLETS ET ROBES LAVABLES
pour Bambins et Fillettes

Confectionnés en guingan de fantaisie -- joliment garnis de
td

| Nusnces contrastantes — plusieurs modèles Au choix.
Tiilles pour garcons et fillettes
Spécial pour cette vente .

Extra

….
49cde 2 à 6 ans

 

Chapeaux
de Paille

pour Hommes

Lot de “Sailors” et ‘Pa-
namas’’. Nouveaux mMmodè-

Pantalons
de Travail

Tissus durables. Coupe

ample. Toutes les tailles

 

#n, mire de la mariée,

Hi c., R. aLpointe, F. Tremblay,

B! ottorts seront taits

- -—msn"m0= -

 

et sem jeune
troit. fe y aéjourneront près d'un
mots.

e + oO

M. Ernest Lebel, de Ogdensburg,
N.-Y., Miles Pauline et Jésnne d'Arc
Limoges étaiént aussi présents au
déjeûiner servi mercredi matin au ca-
fé de la Paix, à l'occasion du maria-
ve Ge M. Paul-Brnest Guénètte êt de
Mile Marie-Blanché Limoges.

 ».
M. et Mme Joséph D’Arcy, ainsi

qué leurs fillettes et neveu, de Wriht-
ville, soit de retour d'un voyage au
cours duquel ils ent visité leurs pa-
rents et amis de Pembroke, Allumet-
te Island, Sheenboro, Onapeau, et
Campbell's Bay. Tis sont revenus en-
chantés du voyage qui s'est fait en
auto.

+ .

Une soirée impromptu a ou lieu ré-
cemmént chez M. et Mme 8. Proulx,
rue Notre-Dame, Aylmer, A l'occasion
du 43ièmé anniversaire de naissance
de M. Proulx. De nombreux parents
et amis étaient présents et il y a eu
CHhént,- musique, partie dé cartes et
autrés Amusements. M. J. DeBlois a
présénté & M. Proulx une bourse d'or
au nom Gé -l'austiatancé. M. Louis
Mathieu a rendu plus d'un morcoau
choist de vielon. y & eu excellent
golter,
Les pérsonnes présentes étaient:

MH. ét Mmes L. thieu, E. Béguin,
1. Morin, J. DeBlois, T.-G. Proulx,
J. Lorrain, E, Gauvreau, A.-E. Bour-
seau, Napoléon Gagnon, N. Morin,
À. Glandon:; Mtnes G. Proulx, A. Cou-
ture; MM. R. Mathieu, R. Lacosté, E.
Bourgeau, L. Quinn, E. Cormier, C.
Proulx; Miles F. Lacroix. J. Proulx,
E. Proulx, 1. Proulx, M. Lacroix.

LE MAISONNEUVE
BAT LES PIRATES

Le Maisonneuve a remporté une
splendide victoire sur les Pirates, au
pointage de 10.4 7. Cette partie fut
jouée hier soir dans là cour du col-
lège Notre-Dame. Le lanceur des Pi-
rates, Paul-Emile Rioux, du Café
Henry, retira trois hommes au bâ-
ton, tandis que le lanceur O. Lalon-
de, du Maisonneuve, en retira cinq.
Les Pirates ayant prié un avantage
de un point à la trolsième manche,
le Maisonneuve se fâéhs et en entra
A la quatrièmé manche.
Voici l'aligrrement des vairqueurs:

Rec. B. Berniquet; lanc., O. Lalonde;
ler but. E. Carrière: 2b, R. Martin;
ca. J. Lafleur; 3¢, F. Lalonde; ler c.
F. Tremblay; 2e c. A. Rouleau, Je

ès

 

 
(ainqueurs, frappa un circuit.
Le Maisonneuve profite de cette

ll occasion pour lancer un défi & toute
équipe de balle molle de la région

À: dént les membres ont de 12 à 17 ans.
T1 défié surtout les jeunes Lasalle et
les jeunes Bordéleau d'Ottawa. S'a-
! dresser à M. J. Lalonde, 44 maison-
Inéuvé, ou par téléphone, Sh. 1192.

Voici Je résultat:
212 416 000

Les Pirates . . . . . . 132001 000
Batteries: O. Lalonde et E. Berni-

 i ques, Paul-Emile Rioux et Gauthier.
Arbitre: W. Guénette.

rien

POUR RAMENER LES
PERDRIX EN ONTARIO

TORONTO, 12., (8. P. C.)—Des
l'in prochain
l'Ontario les

 

pour ramener dans
M perdrix en nombre suffisant pour
M tune bonne chasse, a déclaré jel hier
ÿ soir M. Donald MacDonald, sous-mi-

nistré du département de chasse ét
de pêché, Les fonctionnaires du dé-
partement dans le nord dé 1'Onta-
rio et d'autres endroits ont re¢u or-
dre, dit M. MacDonald de recueiilir

chain, pour les transférer à la fer-
me dèt Oiseaux du gouvérnement à
Normandale, ol ils seront couvés.
Au moyen de cetté ferme. le gouver-

M nement espère pouvoir approvision-
ner les endroits convenables de la
province. Le cômté de Hallburton
est l'endroit du sud qui sèra 1s pre-

Mimter favorisé.

LE RÈGLEMENT SUR

 

BRUXPLLES, 12., (8. P. A.)—
Ÿ A la séarice du cabinet 4'aujourd’-

hui. on s’atténd à l'approbation du | règlement de la question du mark

 

 

ATTENTION!
MESSIEURS---

500 Chemises
DE QUALITE

Marques Férsyth et Tooke.
Avec deux côllets durs ou mous.
Féites dé Broadciotdh, Madras et
Repp. Pas de seconds. Toutes
de premier choir.

Valant jusqu'à $8.00.
aed chacune,

$1.79
3 pour $5.00.

Chapeaux de Paille

MEME 1|
J.-B. PHARAND

 

dés pontes d'oeufs le printemps pro- i

LE MARK ALLEMAND

ques spécialement entre les délé-
Eués belges et les délégués alle-
mands. On présume des conces-
sions belges sy sujet de la somme
des annuités et de la question des

tre depuis l'armistice.
—_—

UNE INDUSTRIE
IMPORTANTE

L'USINE LOCALE DE LA CANADA
CEMENT EST MAINTENANT
REMODELEE ET 1% HOMMES
Y SONT EMPLOYES.

 

La ville de Hull surnommée villé
industrielle l'est À juste titre. En
effet si l'on compare son étendue et
sa population aux industries qu'elle
renferme, On s'apercevra vite que peu

d'autres villes la surpassent. Plusieurs
de ces industries datent d'assez long-
temps et parmi elles l'industrie du
ciment occupe une des premières
places.
En 1910 la “Cadada Cement Co.”

acheta |"International Cement Co.”
située près du boulevard Montclair.
Sur le même emplacement, la “Ca-
nada Cement Co” a commencé en
1928 des améliorations dignes de
méntion. L'ancien procédé de fabri-
cation qui consistait à faire le ci-
ment A sec sans employer d’eau dans

le moulage de la pierre avait pour
inconvénient de faire beaucoup de
poussière et était plus désavanta-
geuy pour la santé des travailleurs
que le nouveau procédé, dans lequel
l'eau entre comme élément de pre-
miére importance. L'air est beaucoup
plus salubre autour des machineries;
changement qué les employés appré-
cient certainement.
Depuis environ trois semaines les

travaux de construction et d'instal-
lation des machineries étant ache-
vés, on fabrique le ciment pour de
bon. Pendant la construction on a
dû employer 325 hommes et mainte-
nant pour la fabrication, le nombre
a été réduit à 190.

Le coût de ce changement a été
d'un million de dollars. Si l'on veux
se faire une idée de la grandeur de
la manufacture, on n'a qu’à se rap-
pèler le fourneau où le ciment chauf-
fe jusqu’à une température de 120°
et qui mesuré 385 pieds de long. Ce
fourneau gigantesque remplace les

10 fourneaux plus petits d'autrefois.
La chéminée qui rejetté la fumée as-
sez haut pour né pas inéommoder les
résidants. s'élève à 150 pieds. Le ter-
rain que la compagnie possède à cet
endroit mesure 370 acres carrés.
M. E. French est le surintendant

de cette manufacture depuis 6 ans.

allemand, qui a été l'objet d’atta-

Propriétés allemandes sous séquas-

 

SPECIAL DE
FIN DE SEMAINE

25% de RÉDUCTION
sir Montres-Bracelets pour

Dames et Messieurs

Même escompte sur Diamants

A. POMMIER
Bijoutier - Horloger 
 

105, rue Principale - Hull

 

 

Ne grondez pas votre enfant s’il

mouille son lit. Cet enfant est

faible, nerveux, il est ma-

lade. Procurez lut

URINOL
remède tonique du Docteur Lan-
drieu, Montpellier, France, conte

| l'incontinence d'urine chez les en-
* fants. Se vend $1,00 chez

Pharmacien

Seul dépositaire.

Angle Dalhousie et Clarence

Tél, Rid. 840 Ottawa, Ont.

 

H. 4. DESJARDINS, Phm. B.

 &

—

| MOISE GALIPEAU
Marchand de Bois

Bois vert, Blocs et Chunks
(tronçons)

Prix raisonnables.

887, Champlain, Hull 8h. 2885
— ef —

67, Murray, Ottawa
treater.
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CAPSULES 
  T7, tue Prinoipale Hull
 

—
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S. ANTOINE DE PADOUE
PRECHE AUX POISSONS

Le fameux sermon Aux poissons de
mer et d’eau douce, à Rimini, est una

réplique de l'homélie de saint Fran-
çois à ses soeurs les, hjrondelles, et

témoigne de la grâce candide avec la-
quelle cette Eglise franciscaine se

penchait vers la nature, et bénissait

les oeuvres les plus humbles du Créa-
teur...

Afin de convertir les hérétiques de

la contrée, Antoine, debout entre le

bord de la rivière et le rivage dc

l'Adriatique, évoqua les poissons qui

ne se firent point prier: les tout pe-

tits, goujons naïfs ou modestes sar-
dines, se mirent tout droits, la tête

hors de l’eau, très près du prédicateur,
puis, en seconde ligne, les poissons de

taille moyenne; enfin, au dernier
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solide fini fumé ou doré.

un excéllent cuir Impérial

Un vrai
 

-ruction sur ressorts.

prix de Juillet . . . .

ir
AMEUBLE

Tel qu'illustré. 
ELU

 

        

eaux avec sibges sur ressorts
tonne. Spécial ..

Trois superbes meubles en fibre tissé ,comprenant:

grande valeur de Juillet ..
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Stalles de cathédrales, les poissons

d'importance. Il leur dit alors des
choses fort édifiantes, teur rappela

que pour leur être agréable, qu'ils

avaient eu l'honneut de donner l'hos-

pitalité au prophète Jonas, d'offrir le
cens au Seigneur Jésus, de paraître

sur la‘ table du Rédempteur. Et tous,

petits et grands, ouvrant leurs bou-
ches, inclinant leura têtes, se trémous-
salent pieusement et, des lointains
horisons de In mer, des profondeurs

du fleuve surgissaient sans cesse dés

multitudes nouvelles de polssons. A

perte de vue,. ils luisaient au soleil
dons l’azur de l’Adriatique et, sous

les bras étendus d'Antoine, glorifiaient

‘a bonté de Dieu. Le peuple de Rimini 
CSSSCCETEEE ——

Divanette, Fauteuil et Berceuse en chêne

Couverture en

brun:

TEEgp PET % ’

MENTS EN FIBRE
Un magnifique ameublement d'un style entidre-

ment nouveau et de couleurs extrémement attrayantae

recouverts en belle cretonne fleurie.

courut en grande foulé et aussi Jes
hérétiques, À ce spectacle extradrd!-

natre, et vous pensez bien qu’il n’y

eut manichéen ou patarin qut ne se

 

 

   
   

rang, gravement assis comme en desjetât aux pieds du Frère et, tout en
larmes, ne revict à la pure foi catho-
ligue. Et quand les hommes eurent

fait leur soumission, les poissons, bé-

nits et très fiers de leur passé bibli-

que et évangélique, plongèrent joveu-

sement chacun chez soi.

Emile GEBHART,
de l'Académie Française.

  

gere
BINGO !!

TOUS LES SOIRS

Dans la Cour des
Ohevaliers de Colomb,

Rue Principale

 

      
   

PARTIE DE CARTES
Vendredi, 12 Juillet
A LA SALLE ANGRIGNON

72, rue Victoria

100 Prix de Valeur 1 prix d'entrée. Billet: Bac.
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Divanette, Fauteuil

truction

cons-

$70.00 verture én véritable

      TEN

 

 

 

Trois mor-

$70.00
Causeuse de

recouverts en jolie cre-

ce te a

grandes dimensions, Fanteuil et Berceuse avec sidges sur ressorts

Réellement une $90 0
. . «on oe .. A e

  

sur ressorts;

truit en chééne solide au fini fumé: cou-

. $90.00Un spécial de Juillet .

 

et Berceuse de cons-

solidement cons- ‘ruction

bleu, Ri
cuir. aante va

 

Tel qu'illustré.
Fauteuil et

Une aubaine de Julliet à ..

Trois meubles en fibre de choix
want: Causeuse de 35 pouces, Fa
ressorts recouverts de
Un spécial de Juillet, seulement .

Trois meubles en
Berceuse aux couleurs assorties; ;

softs récouverts en cretonne de bonuc qualité.

bella cretonne.

 

Magnifiques prix à gagner

Un prix de présence donné
Chaque soir à 11 heures.

DERNIBRE SEMAINE
Les personnes en possession

de billets sont priées de les
retourner afin de prendre
part au tirage.

   

  

   
  
    

       
  

   

HULL— 75, PRINCIPALE 75—HULL

Grande Vente de Juillet||
VOUS OFFRANT DE NOUVELLES OCCASIONS D’ECONOMIE

 

modes

Un lit Invisible et Toujours Prêt
Pour j’hôte inattendu — en même temps un luxueux et confortable ameublement

Divanette. Fauteuil et Berceuse de coas-
sur ressorts ét magnifiquemest

rembourrés en Jacquard gris sur fond
che boiserie fini noyér. Une éton-
leur 7e Juillet . *125 00

ECTOI

fibre comprenant: Cauaseusé,

coussins sur rét-

$31.00
au fini bleu deux tons compre-
uteuil et Perceuse; coussins sur

345,00
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tissé avec sidgen sur ressorts

: . ValtnFEpfmene Ee —— 5
——

$1.49 $1.95 SÉCURITÉ DES TRAMWAYS | “\ Sofa-Hamac Berceuses p
; L'endroit le pins sûr dans la rue c'est dans les tramways. Glarières Tel qu'illustré mais avec couverture Magnifiques modèles en fibre Magnifique carrosse ea

en forte tolie unie au lieu de rayée.

$27.00
 

recouverts cretonne de

fs
genre ‘’Ecroiler”, à deux €
toues. 8pécifl........, $7.3

Carrogse en fibre a pote
tjustable ot roues esoute ep

  (Hacière fini chên
rleur émaillé blanr
Spécial

Cove inté-

223.50
Compiet avéc couvertu-
re. Spécial

choix. Valeur
Les tramways sont munis d’appareils de sécurité et les prépo- |A

de 18.98. Pour

2,000 verges de
sés des tramways sont tous au fait des mesures de sécurité.COTON À DRAPS

- $12.95  #

    
   

  

   

  

 

 
 

Quand vous prènes un tramwa Û Mêm - ne
y vous êtes assuré d’un trans- | e modèle qu- prérédent, e NA ES AA CS 3 1 CE tbe

40 pouçés de largeur. Coton jaune de bonne pessntéur — port propre, prompt et sûr. mêle plus grand. spécial
vaproguie our drape et divers usages. Valeur réelid pt ModèleA 334.00 carrôsée. fi $19.25art 1a Deer. nie seulement. Samedi, lundi et 19c LA HULL ELECTRIC COMPANY resemble beaucoup i ° e entièrement Temboufréex

so" tro Ter ee ee == Fillustration. wIMITER repr. Finis sesorus, nF

10 Heures = Rpécial “es: agIB =
& Sf 45 00 La Plus Grande Organisation du Genre au Pays. $23.75 = iz A
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LES CIRCUITS
COUPS JEUDI

) Wiison, Cubs, 2; McManus,
Tigres, 2; Alexander, Tigres, 1;

un Ott, Géants, 1; Lindstrom,
Géants, 1; Fullis, Géants, 1;
Hurst, Phillies, 1; Traynor, Pi-

rates, 1; P. Waner, Pirates, 1;

English, Cubs, 1; McMillan,
Cubs, 1.

& LIGUE NATIONALE
Ott, Géants, 25; Bottomley, ’

Cardinaux, 22; Hafey, Cardi-
naux, 22: Klein, Phillies,
Wiison, Cubs, 22.

[ LIGUE AMERICAINE
Gehrig, Yankees, 22; Sim-

mons, Athlétiques, 19; Ruth,
Yankees, 18; Foxx, Athléti-

A ques, 15; Alexander, Tigres, 14.

TOTAUX
National, 466; Américaine,

325. Grand total, 791.
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: LE CLUB ROUSSEL
MONTRE DENTS
BENETLEST-HENAI. HE
Le Club Ronssel qui depuls quel-

que temps balaye tout sur son pas-
sage a encore montré les dents di-
manche dernier au parc Flora en en-
voyant dans l’autre monde le club St-
Joseph de Wrightvilie qu'ils écrasa
au pointage de 12-8.

Il y a quelque temps les gens du
Wrightville étajent tout ravissants
d'avoir triomphé du Roussel, mais ri-
ra bien qui rira le dernier! Les gens
du Roussel qui étaient anxieux de les
rencontrer de nouveau les envoya à
son tour dans le caveau. Il est bon de
remarquer que le brillant lanceur dù
Roussel, Royal Laurin, n'accorda
que cind coups saufs et retira 11 hom-
mes au bâton.

AU TOUR DU S.-HENRI
Mercredi dernier c'était au tour

du St-Henri à avaler la pllule car
le club Roussel les bouleversa à un
pointagede 11-7.Volet une iste des
joueurs du club vainqueur qui ses
fait NARTQUET au bâton dans codes
joutes: A. Boucher, R, Laurin, H. Bé-
lisis, D. Boucher, S. Lalonde, A. La-
Jonde, L. Roussel et I. Groulx.
Le Roussel profite de l'occasion

pour relever le défi du Montagnard
lancé dans le journal “Le Droit”, fl
y a quelque temps.
Le Club Roussel, qui est très occu-

pé de ce temps-ci, jouera deux par-
ties À l'étranger, l’une contre le Mas-
son et l'autre contre Angers.

LES DIRECTEURS
Voici la Hste des officiers et joueurs

du club deux fois vainqueur,
Président:—S. Lalonde.
Gérant:—O. Menotti.
Capitaîne:—J.-E. Roussel.
Secrétalre-Trésorter:—L. Proulx.
Receveur: H. Bélisle; Lanceurs: R.

Laurin et IL. Roussel; ler but: L.
Groulx; 2e but: D. Boucher: 3e but:
A. Villeneuve; Court-Arrêt: A. Bou-

i cher; Champ-Droit: S. Lalonde:
Champ-Centre: R. Roussel; Champ-
Gauche: A. Lalonde; Substituts: N.
Charron, R. Mutchmore, A. Patry, B.
Bélanger.

LE HULL-OTTAWA
N'EXISTE PLUS

LA FRANCHISE EST VENDUE A
DES BPORTIFS DE QUEBEC. —
DES EXHIBITIONS AU PARC
HULLOIS. .
I est définitivement établi que le

club de balle Hull-Ottawa n'existe
plus. C'est Jà la déclaration que nous
à fait lui-même Hector St-Pierre, mo-
gol hullois qui s’est tant dévoué pour
faire renaître le sport de Ia balle dans
la Ville-Soeur.

TI] appert que M. E.-A. Vinet, pro-
priétaire du club, n’était pas du tout
satisfait de l'appui que la troupe re-
cevait localement et qu'il fit une per-
te assez considérable au cours de ses
opérations à Hull. Il fut alors ques-
tion de transférer le club à Québec,

( mais comme plupart des.joueurs ne
Xl — pouvaient facilement se soumettre à

cet arrangement dont l'avantage ne
leur paraissait pas certain, M. Vinet
crut sage de vendre à un syndicat dr
Québec la charte qu'il détenait dan:
la ligue Provinciaie.

ST-DENIS RESTE
Ceci veut donc dire qu'il aura deux

clubs &u poste dans la*vieille capitale.
Us feront la lutte aux étoiles de Dave
Major, sportif montréalais et au club
du Cap-de-la-Madeleine. Le nouveau
club -de Québec a retenu les services
de “ Chief ” St-Denis, brillant lan-
oeur indien qui venait de Malone cha-
que fois que les Hullois avaient un
engagement.
Les amateurs de balle r&@gretteront

sans doute le départ de l’équipe: plu-
sieurs circonstances ont contribué à”
cet état de choses: inutile de les énu-
mérer ici car les aportsmen les con-
naissent tout aussi bien que nous.
On nous laisse entendre qu'une

équipe majeure s’organtsera ces jours-
ol pour jouer des exhibitions avec des
clubs de l'étranger à Hull le diman-
che après-midi

_—————premmennme

FALX VENDU
MONTREAL, 12. — Chester Falk.

brillant gaucher du Royal, a été ven
du au club Springfield, de la ligue
de l'Est. TI était ici depuis Vorgani-
sation du club local

à
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Les troubadours se
sur trône

de la zone del'Est
Un brillant railliement dans

la sixième manche leur
assure une éclatante vic-
toire sur le Bureau.

LES GARS JOUENT
AVEC BEL ENTRAIN

Le Bordeleau a fait descendre le
Bureau d'un échelon hier soir en dé-
classant son plus proche aspirant au
trône de la section Est, au pointage
décisif de 13 à 4. Lors de leur der-

nière rencontre le 15 mai dernier, les

itembourreurs en ont arraché pour

remporter la palme, le résultat étant
de 4-3, mais hier soir ce fut beaucoup

plus facile car nos troupiers réussi-

rent un total de quinze coups saufs

sur les offrandes combinées de Joe

Nadon et Pit Desjardins, y compris
deux coups de circuit et quatre dou-
bles.
Tandis que leur jeu offensif ne lais-

salt rien à désirer, leur défense fut
parfaite, pas une seule erreur n'étant
commise par les gars du carré Bing-
ham. Ralph Baizana, après un repos
forcé depuis le commencement de la
saison, à cause des ordres du méde-
cin, fit ses débuts avec la troupe
trizolore hier soir et son travail au
champ centre ‘fut très satisfaisant.

UN RECORD
L'escarmouche attira une foule im-

mense au carré Anglesea foule qui
brisa tous les records de l'assistance
au carré cette année. Les nombreux
spectateurs ne furent pas désappoin-
tés car le travail des deux troupes en
valait la peine et le pointage fut
trèg égal jusqu'à la sixième manche
alors que les Plantenrs de Broquet-
tes comptèrent six points.
Ralph Baizana tapa un simple et

se rendit au 2e but sur le mauvais
lancer de Claude au premier. Lyn
Johnston suivit avec un double, comp-
tant Ralph. “Gene” Goderre se distin-
gua en cognant un simple, enregis-
trant Lyn. Ernie Pilon obtint une
transportation gratuite, Sylvio ILa-
combe réussit un coup sauf bon pour!
un but et Roméo Valiquette fit la |
même chose, aidant Pilon à croiser la.
plaque. Bellemare fit entrer Sylvio et;
Roméo avec son double dans le champ
droit. Harry Mercier frappa dans la:
direction du premier but et “Pom- |
mette” compta le onzième point de
son équipe.

UNE 12e VICTOIRE
En somme, à part ce massacre À la

6e période, la partie fut assez égale.
C'était la 12e victoire de ligue du

Bordeleau et sa position à la tête de
la Section Est est-très solide.

 

contre l'Ottawa-Est au carré. Çat-
tier, mardi prochain. . :
Le résultat officiel:—

BORDELEA
A

Goderre, rec. .
Pilon, 3h. .
Lacombe, c.g. . . .
Vallquette, 1b. .
Dellemare, 2b. . . .
Savard, cd. . .
Mercier, ca. ..
aBizana, R. ec. . .
Johnston, Lyn, lanc. L
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Totaux

St-Amand, cc. .
Carroll, 1b .
Claude, $b. .
Lurette, c.g. . .
Desjardins, c.a.
Nadon, lanc. .
T.anglois, 2b .
Gélineau, cd. , . .
Laramée, rec. , . .
Dinelle, cd. . .

Totaux . . . . . . 24
Pointage par manche:

Bordeleau . . 111 026 2—183 15
Bureau ge - ._. 001 102 0— 4 8

SOMMAIRE
Coups de circuit: Lacombe, Lan-

glois et Valiquette—Coups de deux-
buts: Johnston, Lurette, Bellemare,
Pilon et Lacombe.—Premier but sur
balles de: Johnston, 5; Nadon, 3.—
Retirés au bâton par: oJhnston, 5:
Nadon, 4; Desjardins, 1—Laissés sur
les buts: Bordeleau ,6: Bureau, 4.—
Buts volés: Goderre, Pilon et Lacom-
be.—Double-jeu: Lacombe A Pilon.—
Durée de la joute: 1 heure et 22 mi-
nutes—Arbitres:  Cherryhoïme et
Forrest.—Chronométreur: Tony Mo-
nette.

——————l

LES JEUNES DE
RHÉAUME BRILLENT

LE NOTRE-DAME JUNIOR JOUE
EN VRAI CHAMPION,

Les piétistes ont commencé la sai-
son des terrains de Jeux de la Cité
en triomphant du Lansdowne, dans
la ligue majeure, au pointage de 8
à 3. Nos joueurs ne se firent pas
prier pour démontrer une fois de
plus qu'ils sont les champions non
seulement de la ville d'Ottawa mais
aussi de tout le district dans la clas-
se de 18 ans et au-dessous.
Tous les joueurs contribuèrent à

donner la victoire à leur club par
leur habileté et leurs connaissances
accomplies du jeu.
Le cercle Notre-Dame a certes rai-

san de ,s'enorgueillir des succès de
son équipe junior qui apprécie hau-
tement la générosité raisonnée de no-
tre Cercle.

ALIGNEMENTS
L'alignement était comme suit:
Notre-Dame: R. Savard, rec.

8. Aubin, lanc; R. Aubin, ler; .
Lavigne, 2ème b; R. Arial, Sb: M.
Rhéaume. r-a; J. Lacelle, od; EB
Ouellette, oc; X. Gravel cg.
Lansdowne: — Marsh, Nicholls,

Higgs; Pratt; Laurey, Ginn, Bennett,
McCann, McKim.
Le pointage par manche:

N.-Dame . . . . . . . 202 030 3—8
Lansdowne . . . . . . 001 000 2--3
La prochaine partie sera jouée au

carré Bingham, lundi soir. le 15
juillet à 7 h. 30 avec le Plouffe. dont
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  Péquipe & la ‘répuiilion
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C.-L. TURNBULL, du Yacht-Club
National a regu de Londres, Angle-
terre, le trophée que Sir Thomas
Lipton, fameux sportif irlandais, a
donné pour les regattes internatio-

nales a l'exposition de Toronte.
———

LES COURSES AU CALGARY KAY CAUSE LA PLUS
FORTE SURPRISE DE LA SAI-
SON CANADIENNE.

WINDSOR, 12 juil.:—Voici les ré-
sultats des courses de jeudi a Kenil-
worth:

Premiére Course
J—Humberside, Horn, $9.30, 2.95,

2.56; 2—Najure’s Darling, Redding,
$2.66, 2.35; 3—Yook, Hughes,
Temps, 1.35 3-6 pour sept furlongs.

Deuxième Course “
on. prookin -engwgement Verwale tnd_ewsenelda, Haines,-$13.50,x 6.20, F3"€ -

3.95; 2—Nettie Pebbles, Mann, 36.30,
4.35; 3—Réveillé Boy, Guerra, $5.25.
Temps, 1.01 1-5 pour cing furlongs.

Troisième Course

1—Houston, Wilson, $11.40, 6.55,
4.75; 2—Margarita Ahern, Carrol],
$6.95, 5.20; 3—Princessita, Guerra,
$4.75. Temps, 1.13 1-5 pour six: fur-
longs.

Quatrième Course
1—Calgary Kay, Hughes, $374.10,

129.50, 34.40; 2—Jack Haskell, Yar-
rell, $7.90, 4.45; 3—Knight Comman-
der, Meyer, $3.40. Temps, 1.26 4-5
pour sept furlongs.

Cinquième Course
1—Fortunate Girl, Redding, $6.65, |-

5.30, 3.40; 2—Andromeda,Arnold, $5.- |
30, 3.40; 3—Harvard, Phillips, $3.30.
Temps, 1.25 pour sept furlongs.

Sixième Course
1—Dubrie, Meyer, $12.85, 5.55, 4.35;

2—Fenlight. Phillips, $4.50, 3.40; 3—
Hilary, Wilson, $5.10. Temps, 1.53 2-5
pour le mille et un furlong.

Septième Course
1—Blue Pencil, Horn, $9.90, 5.75,

4.60; 2-"Susie Pla, Land, $4.90, 3.45:
3—Knockabout, Redding, $6.90.
Temps, 1.45 1-5 pour le mille et 70
verges,

rnrare

LA CEDULE DE
LA PROVINCIALE

LE CLUB QUEBEC-LAMBERT
REMPLACE LA BANDE HULL-
OTTAWA.

La troupe qui remplace Hull-Ot-
tawa dans la ligue- Provinciale sera
connue sous le nom de Québec-Lam-
bert et afin d’équilibrer ce change-
ment, ls ligue a dressé la cédule sui-
vante pour le reste de Ja saison:

JUILLET
14—Québec-Lambert vs C.-de-la-Ma-

de leine; Montréal vs Québac-
Chappies.

21—Montréal vs Cap-de-la-Madelei-
ne; Québec-Lambert vs uébec-
Chappies.

28—Québec-Chappies vs Montréal:
Cap-de-la-Madeleine vs Québec-
Lambert.

AOUT
4—Montréal vs Québec-Chappies;

Québec-Lambert vs Cap-de-la-
Madeleine.

11—Québec-Lambert vs Montréal;
Cap-de-la-Madeleine vs Québec-

—

Chappies. .
18—Cap-de-la-Madeleine vs Mont-

réal; Québec*Chappies vs Qué-
bec-Lambert.

26—xQuébec-Lambert vs Montréal;
Québec-Chappies vs Cap-de-la-

Madeleine.
SEPTEMBRE

1—Montréal vs Cap-de-la-Madeleine
8—Québec-Chappies vs Montréla;

Cap-de-la-Madeleine vs Québec-
Lambert.

15—Québec-Chappies vs Cap-de-ia-
Madeleine; Montréal vs Québec-
Lambert.

x—Parties du Montréal jouées à /.
Québec.

——remmmtnen. mfbmnrtmmumnçes

BON ATHLÈTE
Quoiqu'il eut subi l'amputation du

bras droit. Ray Watson. de l'Illinois
A.C, fut de. 1921 à 1923 un des plus
rillants coureurs de demi-fond en

Amérique.

 

PARC KENILWORTH,

$2.90. |

+

- _ LEDROIT

== ILEFORESTIER NA |
PAS FAIT QUARTIER

LES MUTUALISTES DECLASSENT
LE SHAMROCK APRES UNE VI-

| VE FUSILLADE.

Le Forestier a absolument déclassé
le Shamrock dans une partie de la
ligue de balie molle de la Cité jouée
Jeudi soir au carré Bingham. LesMu-
tualistes frappant sans pitié dès le
début des hostilités, eurent vite fait
d’empiler un pointage de taille et
quand la cloche finale retentit ils
menalent le bal par i7-2.

C'était une cruauté inouïe et le
Shamrock menace de représailles à
la première occasiëén. Charron, Fot-
vin et Gauthier brillèrent pour les
vainqueurs, tandis que Murphy et
Guillet faisaient quelqu'effort chez
les Shams.
Les batteries:—Aubin et Potvin

pour le Forestier; Moore et Cafferty
pour le Shamrock.

CARTIER BATTU
Le Gladstone a fait un beau gain

 

OTTAWAVENDREDI

s CE

LE VENUE DE
CARLETON PLACE

On annonce que le club de
balle de Carleton Piace rendra
visite a Hull-Wrightville di-
manche après-midi La balle
va au jenà 2.30. et comme les
deux équipes disposent de bril-
Iants ouvriers, les amateurs
verront du sport de calibre su-
périeur.
La joute sera précédée d’une

pextie juvénile. |

   
  

  

   
  

 

LES COURSIERS
LESPLUS F9 Vire

ROSE OF SHARON MENE LA PA-
RADE CHEZ LES PUR-SANG DE
TROIS ANS. — LA VALEUR DE
BOOJUM.

 

 ‘dans la zone de l’ouest de la ligue de
la Cité en triomphant du Cartier par
9-8, jeudi soir.
Les Gladdies égalisèrent les chan-

ces à la 7e période et gagnèrent à la
e.

BELLESCOURSES
DANSLA RÉGION

BOURGET. — Quelque mille per-
sonnes se sont rendues aux courses
qui animaient Bourget, ces jours-ci.
‘Voici les gagnants des trois classes:—

Classe 2.40. Bourse $150.
ler prix, Square Dance, A. Julien,

Québec.
2e prix, Rex Onward, Alph. Meilleur,
St-Albert.
de prix, Ella M. J.-L.Morin, Bour-

. get.

“ 4e prix, Asker Black, P. Brunet,
Moose Greek.

Classe 2.25. Bourse, $150.
ler prix, Lucilla H,

Dickson Landing.
J. Connors,

Blue Larkspur, l'étoile d’Edward
Bradley, n’est plus le prince des cour-
siers de trois ans. Ses récentes dé-
fgites lui ont enlevé le trône pour
en faire moñter une pouliche edtra-
ordinaire, — la brillante Rose of Sha-
ron. .

Cette belleétonnantede I'ex-séna-
teur Camden s'est glissée au poste
d'honneur à la suite de sa victoire
décisive dans les Odks de Latonia sa-
medi dernier. Blye Larkspur est en

deuxième place et Jack High en troi-
sième. . , .
Chez les juvéniles, c’est Boojum,

rejeton de Man O'War, ‘qui enlève
la paime car il n'a pas encore rencon-
tré son maître.

Voici une liste des meilleurs cour-
siers américains de 1920.

CEUX DE 2 ANS
Boojum . . . .
Gratton .

.1000
.980

  de prix, Bella H., H. Pilon, Alfred.
3e prix, Guy Chenault, J.-L. Dow-|

ser, Metcalfe. i
4e prix, Darky Jim, J. Parker, Corn-!

wall.
Classe ouverte. Bourse, 5200.

ler prix, Jesse Dillon, J.-L. Dowser,
Metcalfe. ‘
Ze prix, T.N.T., J. Connors, Dick-

Poe prix.Gnae prix, Philips, H.a, ips, H. Alguire,

4e prix, Bilston, J. Cameron, Rus-
sell + 2

LES COURSES SUR
- LEGRANDCIRCUIT

PETERCOW ENLEVE LE STAKE
-425,000. — QUELQUES SUR-

PRISES. UELQ
TOLEDO, Ohio., 12 juil, — Voici

les résultats des courses de Jeudi au
parc Fort Mianti.

-. Première Epreuve
Ambleurs de 3 ans, $2,000. —

‘Petro Guy, par Guy Axwor-
thy, (Palin) . . . .

‘Nanette, (Williamson) . ..
Silver Girl (Cartnal) . .

.

,
Mary Lou, (Sheldon) . . , .
McKillops Orenda,(Fleming)
Lee Storm et Old Rosebud ont cou-

ru. Temps, 2.08 1-2, 2.07, 2.07 1-2.
Ze EPREUVE, TROT, $800

Raven Azoff, par Azoff,
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1
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5
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W
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n
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(Fleming) ....... 6 71 1
Claywotth, (Stokes) . .. 3 1 2 2
Ienko, (Caton) . .... 135 3
Phil Volo, (Thomas) . . 2 2 4 yo
Donald A. (Vanatta) .. 5 6 3ro

Wellworthy, Cupid's Albingen,
Trenton ont aussi couru.
Temps, 2.05, 2.07 1-2, 2.08, 2.09.
st TROISIEME EPREUVE

ake de l'hôtel Secor, trot2.11, $25,000. (eur,
Peter Cowl, par Chesnut Pe-

ter (McMillen) . . . . . 3 1 1
Nellie Signal, (Ray) . . . . 1 7 19
High Noon, (Valentine). . 2 23
Lullawat, (Egan,) . ... . 8 10 2

Axmoko, Fine Girl, Ruth Chenault,
Rose Morgan, Sybil Volo, Bray Stout,
Bennett Volo, John Belwin ont aussi
couru.
Temps, 2.04 4-5, 2.02, 2.04.

QUATRIEME EPREUVE
Ambleurs, 2.12, 81,000. —

Bernice Logan, par Jim Genteel Forbes, Riley, Callie Direct,
Rythmic Todd, Dr. Volo, Colorow et

, Brook ont aussi couru. :
| Temps, 2.04 1-2, 2.02 1-4, 2.04, 2.09
1-2.

CINQUIEME EPREUVE
Ambleurs, 2.22, $800, —

: Enooh Guy, par David
Guy (Pass) . , . .

King Direct, (Mahoney) .
Napoleon Grant,(Mallow,

| Robert O. Guy, (Morri-

{ som) . . AN
| Patchen Worthy,

Swain) . ...... . 87 3r0
The Great Bby, Slick Direct, David,

dr, Hornet Direct, Mable Direct ont
couru..

2.06, 2.04 1-2, 2.06, 2.11,

1G-ZAG
Papiers à Cigarettes
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Logan, (Fleming),. . , 1211 1 1!
; Bonnie M., (Shodson),. . 0 1 2 2
i Nell Brooke, (Martin), . 1 511 3
Lady Russell, (Thomas),. 3 2 3 ro
Patchen Boy, (Cartnall). 2 3 4 ro

Crack Brigade . . . . ... 975
Prometheus . . . . ..'.. 970
Crazy Coot . . . . . . . 965
Sarazen IT . . +... « « . « .  .860
Mazerkes . , « . . . ... 950
All Upset . . . . ..... 945
Tannery . « « . « « « » . 935

Morsel . . ......... 82
CEUXDE 3 ANS

Blue Larkspur .. . . .. .995

Jack High . . ...... .990
Chesnut Oak . . ...... 988
Clyde Van Dusen . . . . .987
Windy City . . ... . ... . .975
Karl Eités,. . . : . .*. . 970
Naishapur.……+;..;. 965
Roguish Bye . . . . .-... . 960
Twink . . ........ .958
Dr Preeland . . ...... 955

. CEUX DE PLUS DE 3 ANS
Osmend '. , ...., . .“. .1000
Toro .. +... .. .. 908
Misstep .. ........ 995
Victortan . . . ....... .990
Diavolo . . . ...... 988
Petee-Wrask . . ...... 985
Chance SHot . .‘.°. . … . .980
Sun Beau …. ..…...... 978
Light Carbine ... ... ... 870
Mowlee ... 0.272,50 +... 965

LE TRIOMPHE
DU BORDELEAU

FAITS SAILLANTS DE LA BA-
GARRE ENTRE. LES ENCRIERS
ET PLANTEURS DE BRAQUET-
ET PLANTEURS DE BROQUET-

és=
Ernie Pilan, la noirceur du club, a

certainement oublié que -<le cirque
avait quitté’ cette. ville ‘lorsqu’à Ia
sixième manche il attrapa‘un Texas-
Leaguer de Pit Desjardins d’une ma-
nière acrobatique soulevant l’enthou-
slasme des: spectateurs. Cet exploit
dui aurait certainement valu un con-

 

 

>
ambulante.

Ce ee :

Roland “Pommeits” Bellemare, le
célèbre propriétaire de la médaille
“Phonse Croteau”, malgré ses pro-.
portions miscroscopiques,,.a fait un
travail de Goliath:à l'entour de ‘Ia

trat à vie avec la fameuse troupe |

JUILLET

OA MARGHEETONNAN

diatement.

prce pr Pr——

 

 

MARTHA-C. LOUIS, de New-York,
qui s’entraine au marathon Wrig-
ley. Elle est sous la. tutelle de Bill
Ericson, fameux nageur.

TROISÉGAUX AU
TOURNOI D'IRLANDE
 

COMPSTON, MITCHELL ET HOL-
ND DETAILLENT POUR LE

HONNEURS.

L. Holland étaient sur un pied d'é-

jeu dans le tournoi de golf’ irlandais
et ils détailleront vendredi.

79; et Holland 76, 78, 76,- 79. - -
T. Renouf, de Manchester, finit les

72 trous avec un' pointage de 310.
W. Davies, de Wallasey: !
Herbert Jolley 312; Roy Barber 313.

meses tmnt

LE CLASSEMENT
Ligue Américaine

Pittsburgh . . ...- 49 | 26. 653.
Chicago .-. . . . 46* = 830
New-York . . ... 46 » 875
St-Louis . . . .. . 39 506
Brooklyn . . . . .°4 41 453
Phtlâdelphie . ..“. 32 4 431
Boston .. .... 31 48 35
Cincinnati . . . . 28 47 373

; Intérnationale
! G. P. Moy.

Rochester . . . . . 55 33 632
Toronto . . . . . 47 41 584
Montréal . . . . . 46 44 - 511
Baltimore . . . . . 42 41 .503

Reading . . . . . . 40 © 500
Newark... .….. 4 43. 494
Buffalo .. + «. « . 41 45. 4M
Jersey City . . . . 20 se 341

MUNROE SUCCÈDE -
À EDDIE GÉRARD

MONTREAL, 11. — James Stra-
chan, président des Maroons, de la
ligue Nationale, & annoncé officielle-
ment que'Dunc Munro succéderait à
Eddie Gerard à la gérance de l'équi-
pe.
Munro entre en fonctions immé-

 

-PORTMARNOCK,Irlande, 12 juil.’
—Archie Compston, Abe Mitchell et

galité avec 309 à la conclusion du

Compston fit un pointage de 81,
78, T3 et !73; Mitchell ‘eut 80, 83, TT,

eut 311;.

G., .P. . Moy.
Philadelphie. . . . 55 21 124
New-York . . . . 46 28 628
St-Louis . . .. .. 46:31 597
Détroit . . . . . . 42 , 39 . 519
Cleveland . . . . . 38 38 500
Chicago . . . ... 28 4 389
Washihgton . . . . 30 52 368
Boston . . . ... 24 58 300

Ligue Nationale.
} GP Moy.

LES FROMAGERS
'LE CHATEAUCHEESE REMPOR-
| TE UNE AUTRE PARTIE SEN-
| SATIONNELLE.
{

Continuant le beau travail qu'ils
jont inauguré votlà près d'un mois,
la bande du Chateau Cheese a pris
la mesure du Standard Bread dans
l'une des parties les plus énervantes
‘de la saison au pointage de 12 à
11 :

Les premières manches furent né-
fastes aux dégusteurs de fromage: le

| Standard Bread Yaisant 10 points
dès le début de la partie, il se croyait
‘assuré de la victoire, mais 11 comp-
tait sans la ‘persistance et le coura-
ge de ces jeunes de la basse-ville qui,
graduellement, dépassèrent les vété-
rans de Bédard.
Charron, joueur émérite; ancien-

Nement avecle Bordeléau, gagna la

qu’il y avait ‘deux hommes en rou-
te. Il recut une ovation des nom-
breux supporteurs du Chateau Chee-
se.

ALIGNEMENT
Alfred Mercier, 1b; Armand Tur-

pin, 2; Edouard Charron, ca; Ar-
thur Claude, 3b; Maurice Proulx, cg;
Gordon Lavergne, cé; René Leduc,
ed; René Lacroix, rec.; Clément Au-
bin, lanc. ‘
ee

( QUESTIONNAIRE )

*- M, le rédacteur sportif — Veuillez
donc nous donner :Jes quelques ren-
seignements suivants—A. L. et P. D.
Ottawa. cor
1—Quand la Américaine et
l'Association Améticaine furent-elles
fondées? “,
. Rép.—La ligue Américaine en 1900;
YAssociation Amérieaine en 1902.

: ' =“ ="

2—Est-il vrai que le club Hull-Ot-
tawa ne jouera plus à Hull?
,‘Rép—Le club ne jouera certaine-
ment plus car il n'existe plus.

* . »

. 3—D'où vient Bill Sweeney, de To-
ronto? Quel âge a-t-il?
* Rép—Le Maple Leaf l'a obtenu de
Détroit. Il est Agéde 23 ans.

a . >

4—Le club de crosse Madison pour-
rait-il battre les Emmetts?
‘Rép—Je ne le pense pas mais

vous pouvez étre certains que le Ma-
dison leur donnerait une vraie peur.
11 se peat que *Te§ deux clubs se ren-
contrent à la fin -@e la saison.

es = 86e

“ 5-Quelest le fameux frappeur de
home-runs de la ligue du Pacifique
que Cleveland veut acheter?
. Rép.—Je pense que vous avez en
vue Gus Suhr, ler but de San Fran-
cisco. Cleveland ‘aurait offert $45,000
pour les services dece joueur.

mére

- Association Américaine
-An Indignapolis:

Columbus . .... . .…. .. 8 ¥ 0
Indianapolis . ... . . 2 12 2

: Batteries: Miller et Devine; Bur-
“well, Boone et Sprins.
A Milwaukee: ! - .

St-Paul . ......... 7180
Milwaukee . . , . .... 3 4 1

Batteries: Campbell et Hargrave;
Gearin, Buvid, Ryan et McMenemy.
A Kansas-City:

Minneapolis . 6 18 2
Kansas City . 7 13 3

(15 manches). .-
Batteries: Rhem. Dumont, Brill-

heart et Kenna; Sheehan, Thomas,
Nelson et Angley, Peters.
T

+ ste oo = +

« … 0% » = + 

 

partie en frappent un circuit alors [

P
e

110-112, rue Sparks

Costumes de

Bain
Par les confectionneurs

suivants

JANTZEN
LINGTITE

WAVE ORESY
: ABERLEY

ANNETTE KBALERMAN
comportant les

COSTUMES ‘ ‘SPEED’

dans le noir populaire, à

$3.95, $5.75
Ici vous avez le choix dans le

plus vaste assortiment de

teintes, combinaisons de
teintes et de marques à Otta-
wa. Toutes les tailles pour

hommes, femmes, garçonnets,

fillettes et enfants. . :

 

.

Tous sont garantis,

il va sans dire.

 

 

 

CEMENT
SATISFAISANT

TIESCHISO
REPRIS LUNDL

 

 

Le travail de l'Oeuvre de ln Jeu-
nesse se continue avec entrain a

ll'examen médical a produit des ré-
sultats satisfaisants. Le Dr Manthe
reprendra l'examen lundl sor; le
salie sera fermée dans l'intervalle
afin de donner aux ouvriers le temps
de finir Jes réparations,

Voiol les résultats des examens:

Chez les Juvénites

Classe A—parfait état . . . . . 3
Classe B—état délicat mais so- ceptable . . . . .....,.. M
Classe C—sujets à le >
que médicale seulement . . . $

Candidats à examine . ... D

Chez les Aduites

Classe A . . . . + + + +0060 1

Classe B . . . . . . + + ++. 10
Classe C . . 4 0 0c ¢ 0 es 060s 3

«so. 85

 

  
  poche du milieu. Il-fit des attrapés

de toutes catégories, entr'autres, au
moins trois au milieu même des nôm-

le terrain près du coin initial. »

du Bureau, a surpfis les critiques par
ses brillants exploits avec le bâton.
tapant un coup de circuit et un sim-
pile bon’pour deux des trois coups
saufs réussis par les Encriers sur les
offrandes du distingué lanceur, Lyn
Johnston. . oo

Sylvio Lacombe, lehéros de la rye
Botelier, fit son petit seigneur avec

saufs en cing apparitions & la véné-
rable plaque, y inclüs un circuit et
un double. Par son travail herculéen
avec la ‘branche d'érable nier soir,
Sylvio passe à.la des fougueux
frappeurs du Bordeleau. r

° ° °

Après la bagarre, les joueurs ainsi
que les dévoués directeurs. de l'équipe
des Rembourreurs, furent les hôtes
de Monsieur Emile Bordeleau. prési-
dent du comité de terrain, à un dé-
licieux festin préparé en honneur de
l'éblouissante victoire sur’ Bureau.
La grande générosité de Monsieur
Emile Bordeleau fut vivement appré-
cté par chacun en particulier et d'u-
ne manière collective à haute voix.
C'est malheureux que le sport ne
compte pas plus de sportsmen de la
trempe d
nile!

 

LIGUE DELA CITE : G. P. Moy.
Ridean . ... . . .12 3 706

; davidson .°. . .*. 10° 7 587
\ Artilleurs .*. . .…. » 7 9 437
i Métropolitaine. .. . 4 -13 250
0 >. Samedi

Rideau vs Davidson. *
Artiliovirs vs Métropolitaine.

i

-
—

ald 9% à

le rondin en cognant cinq coups ;

breux spectateurs ‘ qui encombraient

e » ;

Eddie Langlois, le. Beau Brumme! '

"Emile Bordeleau. Bravo |-
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Un soleilardent... de l'exercice
. puis une bolsson rafretchis-

sante—c’est alors que Fon sp-
-précie effervescence ct Is pé-
‘tillante qualité des Ginger Ales

Guard's. lls sont toujours frais
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de sportif voit encore se lever un Turcotte et Mulligan. JAMAIS ADOPTEE EN ANGLE-
lancélr du calibre de Walter John TERRE. EXHIBIT

son, la brillante sensation moderne, PLAUDIE. ON AP-
qui, dant 20 ans, $mervellls tous LIGUE DEBALLEEMOLLE —
tous les critiques et fut le soutien de LONDRES, —= Sur l'arène du N. 8.
w n dans ia ligue Américaine. Zonedore C.. M. Dubus femme o é
Car Walter lançait avec une précision 3 P. Moy.lune exhibition de- boxe francaise.
étonfiänte et un contrôle admirable et Bordeleau . . . . . 12 3  .800|Les spectateurs qui“rinient au com-
si rapidement que le frappeur ne voy- Forestiers . . . ... 8 7 53 méncement de Ia. démometration se
alt pis même venir là baile. On aura Bureau . . . se DT UT  S00|turent bientôt et tes applaudisse-
une idée de la vigueur de Johnston New-Edipburah ... 6 8 429 ments crépitèrent à l'adresse des
lorsqu'on saura qu'une balle jancée/Strathcons . . . . 8 8  .429|deux professeurs de savate française
par lui dans une joute régulière attei- Bhamrock. . ; 6 9 400 Un spectateur qui n'avait jamais if
gnalt.une vitesse d'environ 102 milles| Zonede l'ouest P. Moy Tapssaut oilsavaté auparavant,

. . . on:
En‘ 1913. des experts ont mesuré Roamers . 11 2 854] — C'est plus dangereux que la boxe

avèc un instrument de précisé que le Cube ..... .. Î1 3 788 anglaise. Très bon de dominer du ljservice de Walter imprimait à la balle Oldstone . . LC 9 6 .600idroit ou du gauche. Mais quand on *
une vitesse de 123 pieds par seconde Cartier s.... 8 7 533 damtne du poing et du pied à la fois, ;

| Calculez maintenant la chance ua. C.IMA «ese. 68 8 423 C'est encore mieux.
ait 1e pauvss diable à q CNR....... 5 9 2357| Cependant, les Anglais n'ont aucu-||vas pauvre diable debout à la pla- west.End .. .. 3 11 Zielne idée de pratiques cette façon de

q Le Ottawe-Kest . . 3 13 1481 combattre dans un rond de boxe.

| SERVICE TERRIRIF

NEWARK
si ABR H POA E

onlan, £g. . . . .4 1 0 1 11
Jacobson, qe . .3 00110

Plpp, 1b. Y. . . .4 1 1 9 0 0
rightatone, 2b. . . 3 1 1 2 2 0

Fitzgerald, cd. . . 4 0 1-3 0 0
ingdon, 3b. . .3 011321

stevens, cg. . . .2 0 0 1 2 1
MStahiman, rec.’. .3 0 0 6 1 ©

Davies, lance. . . .8 1 2 0 2 ©
x-Malone. .000000

Totaux . 20 4 62412 4
x-Frappe pour Sahlman à la 9e.

TORONTO
ABRHPOA E

Rabbitt, cd. . .4 12100
Richardson, ab. . .4 0 1. 0 2 0
Stoné, cg. ... . .4 01 2 0 1
Sweeriey,1b. . . .3 1 211 2 0

Burke, 2b. . . . . . 4 1 0 3 8-0
Mhinners, ce. . . .4 1 1 1 00
Côté, ca. . . . . .4 1 1 3'1 0
Hungling, rec. .. .3 0 0 6 1 0

Cantrell, lanc, . .3 0 1 0 3 0
Hawkins, lanc.. . .0 0 0 0 0.0

Totaux . . 33 5 92712 1
Résultat par manche:

Mewark . . 101 001 04 6 4
Toroste . . 032100 gr

: Sommaire
Points sur coups de Pipp, Wrigh-

  

 

ORONT0 BATIF
Ze FOIS LES OURS

RIS SPEAKER EST BANNI DU
TERRAIN. — ERREURS COU-
TEUSES,

TORONTO, 12. — Profitant des er-
eurs de Newark, Toronto a enregis-

une deuxième victoire consécu-
e sur lui jeudi après-midi le bat-

ant par 5-4 dans un combat mouve-
enté.
Davies et Cantrell manquaient de

ontrôle et ce dernier s’attira les re-
brimandes de l'arbitre Fyfe qui fina-
‘nent l'expulsa à la Be pour ses re-
marques ifitempestives.
Tris Speaker gérant de Newark,

yt aussi banni du terrain par Fyfe,
près qu'il eut été invité d'évacuer
pon poste de contrôle derrière les
buts. En somme, ce fut une affaire
nervanté,
Le résultat officiel:

  

    
    

   

  

  

 

  
    

    

  

   
   

  
   

   

  

stone, Kingdon, 2, Richardson, 2,
Bhinners, Stone, Côté. Trois Luts,
Da Deuxrhuts, ics,Tn But
   

     

   
  

  

volé,” Rabbitt. Sacrifices, ngdon,
Davies, Burke. Double-jeu, 8 ¥peney,
seul. Laissés sur les buis, News, 7,
Toronto, 6. Mauvais service, Davies.
Retirés par Davies, 6 (Stone, Burke,
Cantréll, Rabbitt, Ehinners, Huh-
Hungling), par Cantrell, 6 (King-
den 2  Wrighstone, Jacobstone,
Stahlman, Fitzgerald). Buts sur bal-
les Davies, 2 (Hungling, Swee-
ney), de Cantrell, 7, (Conldn, Jacob-
n & Stevens 2, Wrighstone, Malo-

nel. Points et coups sur Cantrell 4
et 6 en 8 manches et aueun mort à
1a 9. Lanceur gagnant, Cantrell
Durée, 2.05. Arbitres, Fyfe et Derr.

LES PARTIES DELA
HÇUE AMÉRICAINE

UN TRIPLE-JEU A DETROIT. —
WASHINGTON BAT CLEVE-
LAND.

  

 

Un triple jeu et un double-jeu sens
aide ont contribué a maintenir I'ih-
térêt dans la partie que les Boston
Red Sox ont enlevée à Détroit jeudi
après-midi au pointage de 15-8. Mar-
ty M¢Manus sauva les Tigres de la
disgrâce en tapant cinq coups dont
deux circuits.
Tandis que Marberry était solide

dans case, Washington bombar-
dait ‘Zinn pour un total de seize
coupé et infligeait une défaite de
9-3 aux Indiens. Il n'y eutque deux
partiés dAns l'Américaine.

‘ LES RESULTATS

A Détroit:—
Boston 130 00«10) 010—15 16 0

Détroit ..... 031 010 102— 8 12 3
Russell. Bayne et Heving; Prud’-

, Stoner, Billings et Hargrave.
A eland:— ;
washington .... 200 123 100—D 16
Cleveland ...... 000 001 002—3 8
Marbelly et Ruel; Zinn et Myatt,

1, Sewell.
| JOUTES REMISES

New-York à Ohicago — pluie.
Philadelphie à St-Louis. — pluie.

mept

DE WALT JOHNSON
L'ANGIENNE ETOILE DE WASH-
INGTON EST INSURPASSABLE.

Il est fort peu probable que le mon-

 

.|vidson: 8&, Métropolitaine 8.

ES OUVRIERS ECRASENTLES METS-LEAFS ET ROYAUX VAINQUEURS
E DAVIDSON ME1 EN
FUITELES ASSUREURS
QUI SON] DÉCLASSÉS

 

Bussière n’accorde que neuf
coups éparpillés et les
ouvriers rempartent une
victoire de 19-5.—Deux
lanceurs bafoués.

UN DÉSASTRE QUI
AFAIT ÉPOQUE

C'est assez pour nous faire verser
des larmes amères! Oui, messieurs,
des larmes de pitié et de sympathie!
Quel affaire terriffante et gazigazou-
poulante (lisez puante) que la ren-
contre du Davidson et de la Métrp-
politaine dans unduel de la ligue de
la Cité au parc Lansdowne, jeudi
soir !

Ces pauvres Assureurs qui courent
depuis hier soir, gprès Je massacre,
devront en vendre des polices pour
faire oublier le désastre dans lequel
ils sombrèrent et les censoler quel-

que peu.
Le club Davidion, avec l'énergique

Oscar Bussière dans la case, bafoua
l'ennemi sous une avalanche de 19 à
5, lui enleva tout ce qu'il. possédait,

sauf culottes, et se mit à chanter

le coq. Pour une prune, cen était
une et-uñé- de la ‘plus tendre espèce.

Heureusement que la partie n’est que

de neuf manches, car autrement les

Ouvriers seraient encore à empiler

des poirits.
Bussiére fut touché pour neul

coups mais 11 les éparpilla si bien
que les Mets ne furent jamais dan-

gereux.
UN FEU NOURRI

‘Trois lanceurs — Messieurs Casey,

iStroud et Tow Taylor, — tentérent

fortune dans la case des Métropola-

nieuses, mais ils ne trouvèrent pas

d'or. On leg accueillit comme de vul-

gaires facchini, les faisant sombrer

sous un feu meurtrier de dix-sept

coups.
Quatre points dans la première

manché et les fidèles qui suaient

dans l'estrade pestaient; cing points

‘dains la deuxième session. et la foule

grondait; Huit points dans la troisié-

me discussion et la plupart des

clients se glissèrent sous leurs chai-

ses.
La bande ouvrière allait crescendo!
Le vicomte .Armstrong tapa cing

coups én six efforts et fit entrer sept

points. Ce fut le prince de la soirée.

Hammell se présents six fois pour

sonner le grelot trois fois et compter

quatre points. Hammell et Armstrong

réussirérit- des triples sacs. Btrond,

qui tapa trois coups en quatre tents-

tives, fut à peu près le seul assureur

capable de se faire valoir, quoique

Graham obtint deux coups.
Ah! déesses de la paix et de la

fortune, de telles joutes délivrez-

nous!
Voici le résultat officiel:

DAVIDSON

Hammell, cg. .

.

.6 4 3 0 1 O

Morin, 2betca. . .3 3 1:3 0 0

Johnson, 2d. . . . 4 3 2/4 0 0

Armstrong, 3b. . . . 8 3 BH; 2 4 1

H Pilon, 1b. . . . 6 2 2/9 0 0

Bussiére, lanc. ... . bh 2 2/0 5 0

Rhéaume, rec. . . . 6 0 6 2 1

Beveridge, cc. . . . 4 1 | 2 00

McKloskey, ca. . .3 0 "} 0 2 0

x-Joy, ca et 2b. .2 0 11 4

xx-McKibbon . 01 0 00

- Teteux . .

.

45 19 y 27 15 6

x-Remplace McKloskey la 6e.

xx-Court pour Rhéaume,

METROPOLITAINE

Leclerc, c.a. . .4 10211

Shore, cc. . . .5 01300

Roy, CE. . 5 1 0 2 0 0

Barnett, rec. 5 0 L 411

T. Taylor, cd. |. et 1b 4 01 4 2 2

Graham, 2b. et 3b. . 4 1 2 6 2 0

C. Murphy, 3b. .. .0 0 0 1 1 1

Stroud, lb et lane. . 4 0 3 2 2 0

Casey, lanc. et cd. 411001

x-D. Murphy, 2b. . 4 1 0 3 2 1

Totaux . . ‘39 5 93711 7

. x-Remplace Cc. Murphy à Jà 2ème

manche.
Résultat par manche:

Davidson . 458 100 010—19 17 6

Métropolitaine .010 001 210— 5 9 q
Sommaire

Points sur coups de Armstrong 7,

Hammell 3, Rhéaume 3, H. Pilon,
Bussière, Beveridge, MKloskey, Le-
clerc, Shore. Casey. Deux-buts, Ham-

mell, Armstrong, Rhéaume. "Trois-

buts, Hammell, Armstrong. Sacrifice,

Johnson. Beberedge. MvKloskey.

Buts volés, Leclerc 3. Johnson 2, Mo-
ron, Pilon, McKibbon, Barnett, D.
Murphy. Manches lancées par Casey
1, 4 coups, 5 points mérités par Tay-
lor, 1 2-3. 7 coups, 6 points mérités:
par Stroud, 6 1-3, 6 coups. 2 points

mérités. Retriés par Bussière 6. Tay-
lor 1, Stroud 2. Buts sur balles, de
Bussière 1, Casey 3, Taylor 2, Stroud
1. Balles manquées, Barnett 2. Lan-
ceur perdant, Casey. Frappé par Ca-
sty 1, BeveridgeLaissés sur buts, Da-

Points
mérités, Davidson 12. Durée de la
jauté, 1 heure 58 minutes. Arbitres,

  
       

 

HOGSETT CHEF
DESIROQUOIS.

LE LANCEURDU ROYAL ESTLEiz
HEROS. D'UNE BELLE VICTOIRE. |

MONTREAL, 12jull, — Une dé: |
légation d'Iroquois de Caughnawaga
a envahi la métropole jeudi après-
midi pour installer-Elon Chester Hog-
sett, chef Ranentsasatse, et deux heu-
res après cette intéressante cérémo-
nie, le chef Bras fort, — car c'est 14
£0n nouveau nom, — devi)t lg héros
d’une levée de chevelures sur Je viv

 

sages es de Reading.
Montréal gagna par 7-4 en dix

manches, A la neuvième, alors que
les buts étalent pleins sans auçun
hors jeu, Hogsett remplaga Herb
Thormahlen, concéda deux points aux
visiteurs mais les blanchit dans la di-
xième session tandis que Montréal
produisait le point nécessaire à la vic-
toire sur le triple de Gaudette et le
sacrifice de Henry.
Le résultatofficiel:  READING

AB.R.H.OP.A.E.
Hood, ce, . . .. 4 0 0 1 00
Hawks, 1b, . , . . 5 1 311 1 0

Whitman, ed, . 5 31100
Taylor, 3b, . .. . 5 1 4 2 30
Quellich, eg, . .. 5 0 13 5 0 0
Walsh, 2b, .. . . 5 0° 0 2 4 0

Btyles, rec, . . 311210
Jurges, c-a,. . .. 411 5 60
Miller, lanc., . . .. 6 0 0 0°0 0
Stryker, lane, . .. 3°0 0 0 30
¥»x-Mullen, . . . . 1 01 0 0 0
XXK-Wiit . . « +o» 0.1 0 0 0 0
Holley, lanc, . . .. 0 0 0 0 0 ©
Greene, lanc, ... 0 0 0 0 0 0

Totaux . . . . 40 6 12x29 18 O
MONTREAL

AB.R.H.OP.A.E.

Gaudette, cg, . .. 5 3 2 1 0 ©
Henry, 1b, . . .. 8 1 117 0 ©

Haines, eccee 2-1 1 1 0 1
Gulley, cd, .. . 5 0 2 3 10
Conley, ed, ,. . 6 1 0 1 0 0}
Urbanski, c-a,’ .. 40 20 40
Fowler, 3b, . . . 4 0 1 1 4 0
Radwan, 2b., .o.. 4 01 3 20
Tice, od. ... 101100
Daly., 4 10 20 0ff
ThormanienJane... 3010608360
Hogsett, lanc., . 1000108

Totaux . . . .38 712 5015 1
x-Deux hors jeu quand le point

décisif fut compté.
xx-Franpe pour Stryker à la 9e.
xxx-Court pour Stryker à la fe.
Résultat par manche:—

Reading. . 000 102 003 0— 6 12 O
Montréal . . 230 000 001 1— 7 12 1

SOMMAIRE
Points sur coups de Henry, 2; Gul-

ley. 4; Quellich ,Whitman, Taylor,
Mullen, Hawks, 2: Tice. Deux-buts,
Henry, Quellich, Taylor, 2; Radwan,
Thormahlen, Styles, Hawks - Trois-
buts, Gulley, Gaudette. Buts volés,
Styles, Gaudette, Haines. Bacrifices,
Urbanski, Tood, Henry, Double-jeu,
Gulley & Fowler. aisss, Reading, 6:
Montréal, 11. Buts sur balles de Mil-
ler, 2; de Stryker, 4; de Holfey, 1;
de "Thormahlen, 2, Retirés par Stry-
ker, 1; Thormahlen, 1; Hogsett, 1.
Coups sur Miller, € en 1 manche, (au-
cun mort & la 2e) ; sur Stryker, 5 en 7
manches; sur Holiley, 3 en 1 1-3
manches; sur Greene, 0 en 1-3 de
manche; sur Thormahlen, 11 en 8
manehes (aucun mort à Ia 9e); sur
Hogsett, 1 en 2 manches. Baile man-
quée, Styles. Lanceur ganant, Hog-
sett. Arbitres, Carroll et Parks. Du-
rée de la joute, 2.30. —-

AUTRES PARTIES

A Rochester:—

Versey-Cityd . 000 000.000— 1 8 0
Rochester. . . 000 010 Oix— 2 6 1!
Shoffner et Jorgens; Bell et Mor-

row.
A Buffalo:—

Baltimore. . 000 001’ 001— 2 8 1
Buffalo 512 000 O4x—12 18 0
Chambers Keen et Bool; Mangum

et Urban.
——rarpeste te

de mille et 70 verges.

 NOTRE CHAMPIONNE
À ÉTÉ ÉLIMINEE

Croton, ss, 12 juil:— Mme De-
rothy Caf pbell Hurd, de Merlon, |
Pensylvanie une ancienne cham-
plonne canadienne, a éliminé Mille|
Virginia Wilson, de Chicago, cham-
pionne canadienne actuelle, dans la |
quart-finale du tournoi de golf qui
se poursuit p.ésentement au club |
Shenecosset. Elle gagna par 2 et 1.
Dans les autres quart-finales, Mlle |

Edith Quier, de Reading, battit Mil»
Doris Bryant, de Bridgeport, par 7.
et 6; Mlle Helen Hicks, de Hewlet:
Park, N.-Y., battit Mme H. Marte!le
de Hartford, par 7 et 5, Mlle Mau-
reen Orcutt, de Haworth, N.-J., bat.
tit Mlle Bernice Wall, d'Askkosk,
par 2 et 1. .
rr a—

LA SAVATE
N'A GUERE PLU

 

LA BOXE FBANCAISE NE SERA
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LE DRGs. GTIAN
EE ee~

LESCOURSESAU
PARC EMPIRE CITY

MORDINE, A BEN BLOCK, GAGNE
LES STAKES ARROW.’

© pe
NEW-YORK, 12 juil:— Voici Ics

{résultats des courses de jeudi à Em-
pire City:—

Première Course
1— Goad, McKechnie, 8-1, 3-1, 6:5.

à— Penarc, Kennedy, 7-5, 7.16, 1-5,
3 Venezuela, Pisher, 7-5, 3-5, xx
Temps, 146 3-5 pour le mille et 70
verges. .

Deuxième Course
1— Belmona, Fisher, au pair, 1-3,

Xxx. 3— Sandy Ford, Kennedy. 31,
2-1, au pair. 3— Tyrk's Cap, Hale
10-1 4-1, 2-1. Temps, 1.46 3-3 pour
le milleet 70 verges.

Troisième Course
1— Chatford, Ambrose, 5-3, 43.

1-3. 2— Kopeck, Moan, 15-1, 651, 3-1.
3— Sun Worship, McAtee, 4-1, 8-5,
4-5. Temps, 1.10 3-5 pour six furlongs
environ.

Quatrième Course
1— Mardine, FaFtor, 11-4, 4-3, 1-3.
2— Gun Royal, Hale, 5-1, 5-2, au

pair. 3— Click, 11-5, 4-5, 1-3. Temps
1.09 3-5 pour eix furlongs environ.

Cinquième Course
1— Sun Sweeper, Craver, 15-1, 6-1,

3-1, 2— Turf Ide], Hale, 7-2, 3-2,
T-10. 3— Shasta Grafton, Watters,
16-1, 6-1, 3-1, Temps, 147 3-5 pour  (Note:— Nat Evens gagne mais est
disqualifié_
— pr

Commençant

Demain

à8 h. 30

Un petit acompte

réservera

tout achat

durant 60 jours

‘Tousà Un Prix

      

  

     

Demi
| MAINTENANT!Votre Choix de
CompletsetPaletotsà UnSeulPrixæ

‘phddoduds 1dvUI

LES FRAPPEURS
---  P. ARPtAPMer

Foxx, Athl. . 76 276 64 109 396
Manush, Brs 17319 55 136 .395

7 292 74 104 356Hornsby, Cu.
Ruth, Yank. 59 215 54 76 365
P. Waner, Pi. T6 299 T1 100.336
Ott, Gézéts . 79 286 83 93 323

 

* Sixième Course
1— Snowflake, Barnes, 3-1, au pair,

1-3. 3— Rosern, Rose, 3-1, au pair,
1-2. 3—Mary Agnes K,, Burke, 8-1,

-}3-1, 8-5. Temps, 1.08 1-5 pour cing
furlongs et, demi.

LA COUPE REST] A
SIR MILLSON REES

SUNNINGDALE, Ang, 12 juil:—
 

Sir Millson Ress, avec un handicap
‘de huit a gagné le concours majeur
pour la coupe d'outre-mer donnée
par les gelfeurs canadiens et états-
unisiens.

Il enleva les honneurs avec un
pointage -net de 75. H.-E, Taylor,

Joueur international, arriva deuxième
avee 7

UN BEL EXPLOIT

 

FREDERICTON, N.-B, 12. — R.
Fitzrandolph, de Fredericton, a ré-
ussi un trou en un coup jeudi après-
midi. Il accomplit son exploit sur une

 

L vous est maintenant possible de vous procurer les plus ré-

centesconceptions, les plus nouvelles teintes, les tissus les

plus en vogue, à un très bas prix.

La Vente Semi-Annuelle du National Clothes Shops vous
permet d’acheter des complets et paletots soigneusement con-

fectionnés, tout laine, tout faits, pour la somme de $17.50. Tous

ces vêtements sont de la qualité régulière du magasin National
Clothes Shops.

ce prix populaire.

 

LES PARTIES DE LA
LIGUE NATIONALE |:
VENGEANCE DES CARDI-

 

LA
NAUX. — GEANTS ET CURBS
PARTAGENT.

Les Cardinaux ont égalisé la série
avec Brooklyn en gagnant la deuxié-
me joute par 6-3. Les Robins eurent
recours à quatre lanceurs tandis que
Sherdel conduisit À bon port la bar-
que de St-Louis en dépit des douze
coups qu'il aceorda, Babe Herman
ne réussit pas un seuil coup.
Géants et Cubs ent partagé une

double partie en présence de 35,000
personnes. Ott taps son 25e circuit
de la saison; Wilson ses 2le et 22e
coups et Lindstram son 12e.
Pittsburgh a tricmphé des Phillies

par 6-3. Hurst. hissa son 13a circuit.
LES RESULTATS

A New-York:
Chicago ........ 110 303 000-8 11 !
New-York ...... 000 000 300-3 73

Batteries: MMalone et Taylor;
Fitzsimmons, Mays et Hogan,

2e partie:
Chicago ....... 000 410 034—12 19 2
New-York ..... 520 106 11x—16 18 2

Batteries: Blakes, Horne. Nehf,
Jonnard et Gonzeles; Walker, Scatt,
Genewieh et O'Farrell, Hogan.
A Brooklyn:—
8t-Louis 100 200 003—8 11 1
Brooklyn 100 000 101—3 12 2
Batteries: Sherdell et Wilson; Moss
Moore. #-" ‘mapal et Picini-

 

Tous les complets et paletots dans le magasin se vendent à

Pas de frais pour modifications ou livraisons.

‘Magasin ouvert de 8.30 à 6 p. m.

Ouvert toute la journée

le Samedi

 
A Philadelphie:— _—="TUENS

‘Pittsburgh ..... . 301 030 001—8 11
Philadelphie ..... 000 020 000—2 5 0
nDetteries: Brame et Hargreaves,

McGraw et Davis.

000
Batteries: ‘Lucas et Ciooch, Seibold,

Spohrer.Cooney ot Legett,
red

HELEN WILLS BAT
UN EX-CHAMPION

L'ETOILE YANKEE _TRIOMPHE
DU CAPITAINE CAZALET PANS
UN MATCH DE TENNIS.

  

LA

LONDRES, 11 juil'— Helen Wills
Test pas satisfaite de ses honneurs
dans le domaine féminin. Elle a en-
vahi le domaine de l'homme au ten-
nis et lui a donné une leçon qu'il
n'oubliera pas de sitôt car elle s'est
permis d'administrer une râclée-con-
ditionnée à un ancien champion.

Jouant contre le capitaine Victor
Cazalet, ex-champion amateur bri-
tannique au “squash”, elle l'a déclas-
sé au pointage de 6-2, 6-4 en présen-

ce d'une assemblée brillante réunie
sur un court privé de l'oyest de Lon-
dres sous la présidence du prince de
Galles.
Cazalet n'eut pas l'ombre d’une

chance. Malgré tout, le match, à
cause de sa nouveauté, fut fort inté- Calino,

-essant.

 

-

Il y a des centaines de vétements en attrayants tissus gris,
de tweed en. tissus bruns, en tous genres de tissus. Vous aurez

profit à visiter le National Clothes Shops, durant cette vente, et
à acheter pour le présent et le futur.  

   

  

 

   

       

 

Valent jusqu'à 810.00.

  

-
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HALL VAINQUEUR
SRACUSE, 12. — J. Gilbert Hal,

du New-Jersey. champion intérieur
canadien, a battu Brewster Doust, de
Payetteville, par 6-0, 6-0, dans le
tournoi de tennis de l'Etat de New-
York.

LE CROQUET LOCAL

Résultat des parties de
jeuées ces jours-ci:—

Première Partie
MONTAGNARD contre S.-CHARLES
B. Meinvtile T. Cousineau
R. Thérien . . . A. Valiquette
Gagmée par le club St-Charjes.

Deuxidme Partie

  

croquet

MONTAGNARD CHARLES
Jules Jobin . . . | | | R- Savary
A Morin . . Lacelle
Gagmée par le club st- chants

sème Partie
MONTAGNA S-GHARLES
D. Plapnghet . . Vanance
H. Motard . À. Périauit
Gagnée par le club st-Charles, soit

8 à 6 pair le club St-Chanles.
Arhitree:: J. Pilon at &. Robert.
Juges de jeu: A. Mailleur et R. Ar-

senault.
La prochaine partie a leu diman-

che: —Eastview visite Val-Tétneau:
lund! soir Val-Tétreau visite Manta-
gnead.

Calino demande à sonon vouppce:

-—Savez-vous quel est le p ter
homme du monde”?

—Parbleu, c’est Adam...
--Eh bien, vous vous trompez, dit

le premier rhum du ‘monde
c'est le rhum de la Jamaïnue.

 

  

 
 



>
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Le “Untin” Bowler
attend le moment |

 

L'ORGANISATION
DU JUBILÉ D'OR

DES FORESTIERS
LE CINQUANTENAIRE DE FON-
DATION DES FORESTIERS CA-
NADIENS AURA LIEU A L'AU-
TOMNE.

 

Ja préparation des fêtes du cin-
quantemaire de fondation de l'Ordre
des Forestiers Canadiens, qui auront
Heu ict à l'automne prochain se pour-
suit avec entrain et tout fait prévoir
Que ces fêtes seront tout un événe-
ment dans les cercles de la mutua-

Les cours canadiennes-françaises
de cet ordre déploient un zèle qui ne
se ralentit pas et tout indique que le
concours de recrutement qui devra
se terminer lors des fêtes aura des
résultats insoupçonnsé. L'émulation
qui existe entre chaque cour témoi-
gne de la volonté de chacune de
triomphaer de ce concours.
Le comité qui a été formé et qui

se compose de délégués de chaque
coeur oanadiennes-francaise fait un
fravail sérieux et efficace afin de
faire que ce concours de recrutement
sit tout le muccès souhaité.
Des prix de valeur seront accordés

aux gagnants, c'est-à-dire ceux qui
auront fait admettre le plus grand
nombre de sociétaire set c'est au
cours de la grande fête de l’automne
prochain que les vainqueurs seront
prociamés devant les officiers supé-
meurs de l'Ordre et de ceux des di-
verses cours qui existent à Montréal
et dans la banlieue.
A cette occasion, les membres se-

ront à même de voir et admirer la
garde des Forestiers Canadiens qui
paraîtra pour la première fois. Cette
garde est due a une belle nitiative de
certains mebres qui veulent que
cette organisation soit des fétes de
l'Ordre et, pour que se produire ce
qu'on attend d'elle, les officiers et
les membres ne négligent rien dans
lés exercices militaires. Ceux qui ont
via les membres de cette gorde à
l'oeuvre ne se lassent pas d’en faire
les plus grands éloges.

SIGNAUX LUMINEUX
POUR LES AVIATEURS

, QUI VOLENT DE NUIT

LaDépense nationale dépêche au-
jourd'hui le major Steel de l'aéro-
rautique canadienne dans l'ouest
pour y installer des signaux lumineux
qui guideront les aviateurs durant la

t. Les pians lu Canada est de ren-
le service aéropostal canadien et

le service de transport en général
les plus perfectionnés possible.
Le service aéropostal des Prairies

est particulièrement précieux à ces
provinces, à cause des immenses dis-
tances à parcourir, d’un centre à
l'autre.
Le service aéropostal partirait dé

Winnipeg, dans le Manitoba, pour se
rendre à Banf, dans l'Alberta. Les
matières postales se rendralent en-
suite à Vancouver par voie ferrée.
Les envolées se feraient surtout de
nuit. Les aviateurs’seront guidés par
des projecteurs puissants, qui leur in-
diqueront la route.
ree

 

 

raa

Un message reçu ici par le ministè-
re de la Marine et des Pêcheries, ve-
nant du poste radiotélégraphique
gouvernemental à Port-Burwell, dti
que l'avion de la “Tribune”, de Chi-
cago, attend le moment apportun de
prendre son envolée. Actuellement
une ‘ quantité trop considérable de

glaces l'entoure, et il doit attendre
un déplacement de ces glaces pour
s'élever dans les airs.
 

 

cause a été remise à dem-in,

PhmeGEO. ATHANOS |
|BLESSÉE HIER, EST

ELLE A ETE FRAPPEE PAR UN
AUTO QUE CONDUISAIT C. J.
GLOVER, CITO¥ENDE DETROIT.

Mme Geo. Athanos, 120, chemin

pénibles blessures hler aprés-midi, un
peu après uatre heures est assez bien
portante aujourd'hui, apprenons-nous
de l'hôpital. Mme Geo. Athanos fut
frapée par un auto conduit par Carl
J. Glover, de Détroit, Mich. hier
après-midi. L'infortunée se trouvait
tout près de la traverse des tramways
à Clarella Park lorsue l’auto de Glo-
ver la frappa en-ÿbulant éviter un
tramway dirigé par le wattman Phi-
Hppe Clairoux, de l'O. E. R.

L'auto frappa Mme Athanos avec
une telle force ue cette dernière fut
projetée sur un arbre sur le bord du
chemin et c'est sur ct arbre qu'elle re-
cut les blessures.

DIVERGENCES D'OPINIONS
La police de Westboro dit que l'auto

de Glover fut frappée par le tramway
de l'O. E. R., avant de frapper la
malheureuse femme mais M. Banning
du service d'investigation de l'O. E.

R., dit que l'auto ne fut aucune-
ment frappé par le tramway. M. Clai-
rcux dit que lorsqu'il vit l'auto appro-
cher Glover faisait de la grande vi-
tesse. ,
Deux enfants qui accompagnalent

Mme Aithanos ne reçurent aucune
blessure, et trois passagers dans l'auto
de Glover, un jeune garçon et deux
filles, ne reçurent que qulques cou-
purs aux jambes, lorsque la vitre d’ar-
rière de l'auto se brisa au moment
de l'accident.

L'’auto de Glover fut assez grande-
ment endommagée.

Graham et Gervais
nient leur culpabilité

Dauglass Graham, âgé de 17 ans,
#70 rue Albert et René Gervats, "785
rue Gladstone, âgé de 18 ans, tous
deux accusés du vol d’un auto ap-

partenant à Alfred Scharf, ont com-

paru ce matin devant le magistrat

Cummings en cour de police d'Otta~
wa. Ils ont nié leur culpabilité. Ils
furent arrêtés mercredi soir par la
police de Scarboro, Ont, au moment
où ils étaient dans l'auto de Scharf.
Le détective Macdonald de la police
d'Ottawa est revenu de Scarboro hier
soir avec les prisonniers. Leur cause

a été remise à mercredi le 17 juillet.
res

Feu Marie-Claire Renaud

Marie-Claire Renaud, enfant. bien
‘aimée de M. et Mme J.-G.-A. Re-
naud, 484 rue Nelson, est décédée le
11 juillet à l’âze de un an et onze
jours, Liés funérailles auront puae
~wr.z-midt A trots ‘heures à 1
lique. ;
La fillette laisse pour’ pleurér 83

perte, outr” s:: riarent:, tro's scLurs,

Aurette, Gilbert> et Gabr:=14 jé&n
frères Rolend, ?°-c21, Jules, piri
et Maurice.

_———

Teourés coupables
Jos. Gueriih, Kenneth Poirier.

Hector Laram:- ‘et un quatrième, fe-
cusés du vol dr l'auto du docterr
Shaviro, ont coircrriu c2 maifiyde-
vant le magistrat Cumininzs. Toüt
cause fut remize & domain. Bots”
qu'ils rervrent 1r>< srntrnce. Iz
furent trouvés co-n-hles ce matin.

* + > .

Cau-- ramure
Erné Eommidll. 51 rue Of awa. âgé-

de 16 ans. accusé C1 vol da l'auto du!
commi--rire GcÆld Sins, a comparu
ce matin devent lo mezistrat Com-

‘mings en cour de police d'O.tawa. £a

~ 

MIEUX AUJOURD'HUI;

Richmond, eWstboro, ui & reçu de}

Hs ont dépassé
leur 240e heure

 

CULVER CITY, Cal, 12, —
Les aviatcurs L.-W. Mendel et
R.-B. Reinhart, a bord de leur
avion l’Angeleno, ont dépassé à
7 h. 29 ce matin deur 240e heu-
re de vol et commencé leur on-
zième journée dans les airs
Tout semblait normal; l’avion
ronflait très régulièrement. Ils

décrivaient de vastes cercles,
disparaissant parfois complète-
ment de Paéroport. 

LE CONGRÈS repre
—

QUEBEC, 13. (8. P. C.)—-Le onsiè-
me congrès annuel de la Fédération
des Instituteurs canadiens aura lleu
en 1930 à Edmonton, Alberta. Le
choix a été fait aujourd'hui à la
séance d’études du 10e congrès.

reprince:ei

LE FAIRE CONNAITRE
ET LE FAIRE VIVRE

Après la sainte Eucharistie, le!

saint Evangile est le grand moyen
de sanctification.
On n'a pas manqué de le répéter

au VIe Congrès de la Ligue de l’E-      

 

Convention des Zouaves
à Saint Hyacinthe

(Spécial au DROIT)
MONTREAL, 12. — Des centaines

de Zouaves de la province de Québec
et l'est de l'Ontario se rendront à
Saint-Hyacinthe dimanché, dans des
trains spéciaux du chemin de fer
National du Canada, pour y élire
leurs oïficiers et discuter les ques-
tionsintéressants l'association.
Les Zouaves de Montréal et d'Ot-

tawa partiront de la gare Bonaven-

ture dimanche matin à 7 h. (heure
solaire). Ceux de Québec partiront
par train spécial du Canadien Natio-
nal samedi soir. Des groupes se ren-
dront aussi à Saint-Hyacinthe de
Sorel, Grand’Mère, etc.

rrpre

Lé service de navettte
surlarue Bronson

Interrogé par le représentant du
“Droit” au sujet de la durée du ser-
vice de “ndvette” sur la rue Bron-
son, le major Burpee, gérant de l'O.

E.R. a déclaré que ce service se ter-

minerait demain et 4 6 heures a.m.
le service sera normal.

ment

Un tramway déraille

. Un tramway en charge du garde-
moteur Wm Wadey, a déraillé hier
aprés-midi sur les voies temporaires
a l'extrémité du pont de la rue So-
merset. Btant donné les travaux de
construction, le tramway, qui roulait

vers l’est, allait lentement. On croit
que le tramway était défectueux. On
en fait l'examen,

 

L'accident causa du retard à la
circulation sur l'avenue Holland et
les points à l'ouest. Les autorités de
l'O.E.R. détournèrent le cours ré-
gulier des tramways et l’équipe d’ur-
gence réussit à remettre le véhicule
sur les rails après plus d’une demi-
heure de travail. Le tramway put ga-

gner seul les hangars Champagne,
pre

Imposantes funérailles

MONTREAL. — Les funérailles de
M. le chanoine L.-A. Jasmin ont eu
lleu, parmi un grand concours de

parents et d’amis. C’est Sa Grandeur

Mer Descnamps qui a célébré le ser-
‘vice, Outre Mgr l'’Auxiliaire, trois

‘évêques étaient présents: Leurs
Crendeurs Nos Seigneurs Langlois,

{Tapineau et LePailleur, CAC.
|Les assistants de Mgr l’Auxiliaire

“*alent: prêtrc-assistant, M. le cha-
noine J.-A. Mouseau, procureur de
l'archevéché; diacre d'honneur, M.le
chanoine E. Hébert, supérieur du col-
blé de I'Assomption; sous-diacre

Jd'honneur, M. l'abbé Edmour Hébert,
supérieur du séminaire de Sainte-
Thérèse; diacre d'office, le R. P. J.-
w. Hébert, C.S.C., de l'Oratoire Saint-
-oceph; sous-diacre d'office, M. l’ab-
“é J.-B. Beaulieu, neveu du défunt:
M. l’abbé P. Dezinarchais, cousin du
défunt, et M. l'abbé E. Vincent, vi-
cairz a Saint-F£Zouard. ont célébré la
mesce aux autels latéraux. M. l'abbé
Jacques Papineau - agissait comme maître des cérérionies.
 

 

 

 

MAGASINEZ CHEZ

* SLOVER — Cela vous pren-

dra quelques minutes de

plus de marche de la rue

Rideau, mes Yousy aurez

Cette chose dénommée …
... VALEUR nous a assuré le succès.

grâce aux vaieurs que

jouissons de la faveur

C'est
nous offrons que nous

du publie acheteur.

C'est la raison d'être de nos succès et triom-
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NAGASIN A RAYONS
-

Ouvert Toute la Journée Samedi
Vous trouverez ici d’extraordinaires>

aubaines de juillet. Magasinez à ce

magasin et vous ne manquerez pas de
revenir.

GRATIS
Livraison gratis de tous les

produits du marché (ne pe-

sant pas plus que 50 livres)

dans les limites des villes

d'Ottawa et de Hull. Ap-

portez vos paquets ICI.
 

 

vangiie, qui s'est tenu la semaine
dernière à Paris. On a constaté aus-
si avec regret que la lecture, en

particulier et surtout en famille de
l'Evangile, devient un usage de plus|
en plus rare dans notre société mê-
re chrétienne.
Une réaction est indispensable.
A la suite de Pie X, qui enseigna

le retour à Ja tradition de la commu-
nion précoce et fréquente, Benoit
XV, dans une Encyclique mémora-
ble, avait préché le retour à la pra-

tique des premiers siècles: la lec-
ture et la méditation assidue des
Livres Saints.
Dans les termes les plus émou-

vants, le P. Doncoeur salua la gran-

de figure du “Pape de l'Evangile”,
qui, en 1916, avait élevé à la digni-
té d’archiconfrérie la Ligue fondée
en 1887, par l’abbé Garnier pour la
diffusion de l'Evangile. Mais, dès
avant son élévation au souverain
Pontificat, Benoit XV encourageait
la Société italienne de Saint-Jérôme
dont le but est de répandre dans
toutes les familles chrétiennes le
Nouveau Testament en des traduc-
tions fidèles, livrées à tr& bon
marché. ÀA l’occasion du 15e cente-
naire de la mort du saint Docteur,
il écrivait au monde catholique dans
I'Eenciclique Spiritus Paraclitus “En

ce qui Nous concerne, Nous ne ces-.
serons jamais d'exhorter tous les |
fidèles à pratiquer par une lecture

quotidienne, les saints Evangiles de
Notre-Seigneur, avant tout , et aussi

les Actes des apôtres et les Epîtres,|
et à s’en nourrir,”

CI
Que de chrétiens, cependant, que

de chrétiennes n’ont pas lu une seu-
le fois en son entier l’Evangile!

Il est impossible de servir un

Dieu que l'on ne connaît pas, con-
tradictoire de pratiquer une doctri-
ne austère dont la raison d’être
intime et réconfortante nous échap-
pe.

Les maigres fragments de l'Evan- |
gile due nous parcourons à la messe:

dominicale ne remplaceront jamais
une lecture suivie de texte sacré.
Pour goûter l'Evangile, il ne suffit

du reste pas de le lire une fois”
Pour le comprendre, il faut le vivre,

par conséquent revenir à lui cha-
que jour, le consulter dans chaque

difficulté, le considérer en toute cir-
constance comme un guide et com-

me un ami.
De nombreux catholiques se plai-

nent d’être froids,de marcher sans
énergie dans le service de Dieu.
Comment s'en étonner? Pour rele-
ver leurs âmes abattues,- maintenir.
loin de la dépression leur courage,

 
de prendre une miette une bouchée
de ce “pain descendu du ciel”,
Car l’Evangile est le pain divin

de notre esprit, comme l’Eucharis-
tie est le pain céleste de notre coeur

Comme l'Eucharistie nous donne Jé-
sus dans son humanité, la Sainte
Ecriture nous denne le Verbe en
tant que lumière révélatrice. “L'E-

 

sauverons passouls; nous sommes |
tous les gardiens de-nos ‘frères, les
membres d'un même corps dont le
Christ est le Chef.

Il faut que le royaume de Dieu se
réalise, que les fils de lumière aient
autant de‘ zèle pour édifier que les
enfants de téndbres pour détruire,
que tous leschrétins participent au
sacerdoce ui annonce au monde la
révélation ‘salut, la sainte parole.
Les catholiques feront-ils ‘moins

,aue les protestants, qui répandent
(chaque année par milliers la Bible,
‘par centainds de mille l‘Evangile?

Quest-ce donc qu’un diciple de Jé-
sus-Christ qui refuse d'être son
évangéliste ou son préeurseur!

= = =

A travers les âges, les chrétiens
œultiplièrent les ‘honneurs rendus
au saint Evangile.
Les évangéliaires, par le luxe de

leurs reliures, les merveilles de leur

calligraphie et de leurs enluminures,

témoignent ‘de la vénération de nos
ancêtres. La lecture solennelle des
paroles du divin Maître, faite à l’of-
fice et à la messe, par l'évêque, plus
tard par le diacre, du haut d’un am-
bon --écial, au milieu d’un cérémo-
nial qui s'est précisé et développé

de siècle en siècle continue à ins.
;pirer le respect de l'Evangile.

Quand s'ébranle la procession qui

précède le chant évangélique le cler-
Eé et le peuple se mettent debout.
C:1 encense le livre, on l'entoure de
cierges, on se signe de la croix au

front,sur les lèvres sur le coeur.
Dans d'autres circonstances, on le
baise on prête sur lui serment, on

Vimpose sur la tête et les épaules
de l’élu à l'épiscopat, on lui accorde
‘dans les -Conciles une place d’hon-
peur, on le porte sur un brancard
ou une civière pour figurer l’entrée
du Christ à Jérusalem le jour des
Rameaux ou son ensevelissement ‘le
Vendredi-Saint..
Plusieurs traditions À conserver

fidèlement, symboles mystiques à
méditer. Mais la meilteure façon
d'honorer l'Evangile est encore de

le faire connaître et de le faire vi-
vre
Le vrai moyen de former les âmes

à la vie chrétienne consistera tou-

Jours à les familiariser avec la vie et
avec les oeuvres de Notre-Seigneur.

“Cest moi qui vous ai engendrés
en Jésus-Christ”, écrivait saint Paul
aux Corinthiens. “Mais il ajoutait:
‘par l'Evangile”. ‘
Sans doute, la religion est une

doctrine; mais elle est d'abord un
fait. C'est sur l'histoire évangéli-
que que s'est greffé l’enseignement

dootrinal; le catéchisme le mieux
fait ne suppléera jamais l'Evangile.
Comme disait le regretté Mer Lan-

drieux, ‘on pourrait être parfaite-
ment instruit de la religion en ne

parceconnaissant que l'Evangile,
l'Evangile, parce qu’il y a toute la

substance du catéchisme dans l'E-
vangile; mais la réciproque n’est

pas vrai”.
Les enfants aiment, du reste,

mieux les histoires que les leçons;
pour connaître et aimer le divin
Maître, ils profitent plus de récit
évangélique de sa vie que de ses
enseignements qui dira que, de nos
jours, en matière religieuse, beau-
;coup de grandes personnes ne sont
pas comme des enfants?
T1 faut donc propager l'Evangile,

ils se contentent chaque dimanche répandre son texte en-nog villes et
en nos villages, comme on répand
les Hosties dans les églises et dans
les chapelles.
Les premiers chrétiens portalent

l'Evangile avec eux; ceux des Ages
suivants le savaient par coeur. Les

chrétiens du XXe siècle doivent se
promettre de le faire pénétrer par-

tout. Car pour triompher des igno-

un culte d’égoisme. Nous ne nous (Marie-Oharlotte.)

LES FUNÉRAILLES
DEC-HDOWD,À

MONTRÉALHIERi
|

MONTREALTHe .Les parents,!
anus et confaissances.du regretté C.
H. Dowd, victime du*sipénible acci-
dent survenu à Faéroport de St-Hu-
bert alors que Yïvion qu'il montait
en compagnie du capitaine Golds
s'abima sur le sol, ont payé un juste
tribut d'hommages à la mémoire du
défunt à l’occasién de ses funérailles
qui eurent lieu hier matin en la
chapelle de Jos Wray & Brother, rue
de la Montagne.”
Le R. P. Wm. J. Sullivan, de l’é-

glist St-Patrice, officia au service et
l'inhumation eut'lieu au cimetière de
la Côte-des-Neiges.
On a remarqué aux funérailles du

défunt: M. et Mme Frank Dowd, son
père et sa mère F. V. Dowd,-son fré-
re; Mlle Edith Dowd, sa soeur; Louis
Dowd, son oncle; J. A. Dowd, R. J.
Dowd, P. J. Quelch et W. J. Quelch,
ses cousins et C S. MacKie.
On remarquait entore: MM. M.

Evans, M. McMillan, A. Mcisan, C.
A. Dyke, M. Downes, A. Benoit, H.
M. Montgomery, G. C. Machum, W.

A, MacLean, P. E. Rowe, B. Watson,
A. S. MacKinnon, A. Silverstone, C.
Hale, T. W. Lesage, J. McMahon,
sergent--détective J. McMahon, J. S.
Chadburn, T. W. Atkinson, T. Hall,
H 8S. Moreland, E. Dowden, S. Levi-
noff, B. L. Percival, F. L. Bulmer, J.
B. Todd, T. Coffin, James Lynch,
Wm. Kane, J. Kane, H. Taylor, R.
Duquette, H. C. Read, J. Agnew, K.
Agnew, M. Ste-Marie, W. Lepage, W.
S. Logan, J. B. Cudlip, M. W. Leg-
gett, J. O. St-Pierre, G. B. Beau-
dry, Frank McGill, S. F. Bailey, W.
W. Roy, Dr G. E. Milett, A. C. Whi-
te, W. B. Lewhwaite, J. C. Burn, C.
M. Byrens, D. J. Turner, L. Carrier,
L. Meldrum, G. Beaudry, A. G Scott,
F. A. Ritchie, A. S.- Dawes, E. B. F.
Reddy, J. C. Webster, J. R. Herbert,
Capt. H. Spooner, J. O. Tremblay,
C. Gorden Brown, 5. H. Lepage, A.
Raymond, S. W. O'Neil, E. A. Robin-
son, Allan Jeffrey, T. V. Bryce, éche-
vin Léon Trépanier, A. C. Coleman,
H. Dorais, B. Lumny, F. A, Roche, T
Falcon, H. F.-Lemnerz, William L.
Hastie, J. À. Jetté, G. Veary, G. F.:
Sheppard, Hector Lange, D. J. Had- |
ley. E. J. Callahan, G. Boyce, W. J.
Moxley, H. E. Dawson, O. Leclare,
P. Rodier.

 

 

 LE VAPEUR COULE .
L’ÉQUIPAGE SAUF

LONDRES, 12. (8. P. A.)—Le pos-!
te de sens-fil Lloyds Landsen a regu
aujourd'hui un message du vapeur

espagnol Cristina disant qu'il avait
fait collision avec et coulé le vapeur,
anglais Seaforth, de 349 tonnes, par
suite d’un brouillard, sur le chenal
de Bristol.
L'équipage dit Seaforth a été sauvé

et est à bord du Cristina, qui se di-
rige vers Newport.

mere
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JENKINSON—COUSINEAU
Ces jurs derniers, à l’église du Sa-
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LA DETTE NATIONALE ADIMINUE DE

$92,020,133 EN DOUZE MOIS \

La dette nette du Canada a subi une diminution, pendant les
douze mois finissant avec juin dernier, de $32,620,133, d'après des sta-
tistiques venant aujourd'hui du ministère des Finances. À la fin de
juin 1928, notre dette était de $2,244,142,450 et le 30 juin 1929 clle était
de $2,151,522,317. |

Pendant les mois d'avril, mai et juin 1929, qui sont les trois pre-
miers mois de l'année civile, fes revenus ordinaires du Dominion ont
subi une augmentation de $13,529,153 sur la période correspondante :
se 1928. Il y eut augmentation, dans les dépenses ordinaires. doe

1,2
Les revenus ordinaires ont été, en effet. de $144,652,099 cette an-

née, et l'an dernier, de $131,122.945. Le augmentations ont eu lieu
principalement dans la perception des droits douaniers, des droitg
d'accise et de l'impôt sur le revenu. ll y eut baisse dans les reven
de taxe de vente et du timbre. Les douanes ont rapporté $50.068.884; |
les droits d'accise, $15,329,382: l'impôt sur le revenu, $56,596,638. La
taxe d'accise (impôt de vente et du timbre) a raporté $10,531,931 ce |
qui est une diminution de deux millions et quart sur l'an dernier, ;

Les dépenses ordinaires ont été, cette année; de $75,483,386 quand

t

|

  

l'an dernier elles étaient de $74,892,120, L'intérêt sur les dettes pu-
bliques a été, cette année, de $43.26266,108, ce qui est une diminution
d'environ un million et quart sur l’an dernier. Les pensions et l'hy-
giène nationale ont absorbé 368),467 et pour les trois mois corres
pondants de l'an dernier, $1,255 .

Pour le mois de juin 1929, ion dépenses ordinaires ont été de 4,-
137,060 quand en juin 1928 elles avaient été de $24,506,610.  
 ==}

 

 

 

 cré-Coeur, à Toronto, a été béni le|
mariage de Mme Colombe Cousi-
neau, file de M. Jean-B. Cousineau,
de Toronto, à M. Benjamin Jenkin-,
son, fils de M. M. Jenninson, de cette |
vile. La bénédiction nuptiale a éte.
donnée par le R. P. Lamarche. |
M. et Mme Benj. Jenkinson sont!

 

 

 

 

 

        vangile, a-t-on dit, est le sacrement rants et des endurcis, il faut que
de d'intelligence de Dieu, comme [I'Evangile rayonne. Aux catholi-{ partis en voyage à Montréal où le
l’Eucharistie est ocelul de son a-|ques donc d’agir en ce sens avec diner a té servi chez Mme R.-S.
mour.” foi et persévérance! Quinn, assistée par Mme Desroché.

Vo seerpas l'E i Léon MERKLEN. Le nouveau cuuple se rendra à St-

MaisalorsNotreSeigneur TR . PFep Jean, N. B., out ils demeureront.

til pas Je droit de vous dire: “Je PRIÈRE DU MATIN Le

ne pSaPsnl les siens RE Je soleilanise lasa lève: \»'O Seizneur nissez ce jour s
écrit saint Jean, et Jes siens ne l'ont Qu'ib ‘se Comite "et ère La question navale ?

7 en dans son Evangile, ot gue vus consacremespenséer: LONDRES, 12. (S. P. A.) —
> ” 1 our s ’

des milliers d'âmes ent/nébrÆ£s vi- Soientcommedes flècheslancées L'ambassadeur des Etats-Unis
vent loin de cette vérité, à l'ombre Au Paradis! 4 Charles-G. Dawes a fait une ||’
de le mort: des milliers d'enfants ‘RY® DeIOFEUX VÉLO re autre visite au premier minis-
affamés souffrent loin de cette nour- Que vous réservez à notre Ame, tre MacDonald à la Chambre

yriture, réclamant du pain. Donnez-non Père simant! des Communes aujourd’hui. Le

Ils ont faim de Dieu, ils ont soif |1x foi, l'espoir,la charité: sujet de Ia conférence n'a pas
de lumière. “Montrez-nous le Sau-|Neurrisses notre intelligence été divulgué mais on croit qu’il
veur, s'écrient-ils; annoncez-nous lalque votre entité ed nons suit s'agit de la reprise des pourpar-
Bonne Nouvelle.” Que falsons-nouS [Dans nos plaisitss dans nos douleurs:|f| lers préliminaires sur la ques- |}
pour répondre à leur appel? Père, que votre règne arrive tion navale, ,
Norte rellgion n’est cependant pas Dans tous les coeurs! |

A —_—_ pp — 
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Watlogals). LL a .

ca l’on voit dr gauche à droite MM, J.-C.
Simard. sous-secrétoire dc laESet L.-A. Ri-

 
La traiterouge que l'on prend dans le parc National des Laurentides atieint des proportions

respectables comme le prouve cette photog.spa!-
surintendant dcs pares, Québec, Horatio Walker. J.
chard, sous-ministre des -Fêcheries, rude que dent M. Richard a £6 gris dens

Garneau,

le la Bayon et
me.
+
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aL. E. STANLEY CO.

offre plusieurs aubaines appréciables en

L’écoulementde
Juillet

COMPLETS POUR GARCONNETS
De flanelle grise, avec paires de enlottes.

De bonne qualité. Tailles 25 à 28. Pour ..

PANTALONS POUR GARCONNETS
De flanelle grise, tout laine, avec bas Teplice.

Tailles 254 36. Pour .. .. .. .. .. ..

CHAPEAUX DE PAILLE
Canotiers (sailors) pour hommes, ruban de -

fantaisie. Toutes les pointures, Prix ..

CHAPEAUX PANAMA
Le solde des Chapeaux Panama, avec ruban de

fantaisie. Pour écouler à .. Wore

GILETS BLAZERS

 
~ $6.73

$1.63

$1.00

. .

BR

re

 

Te
m

i$1.95 1
Gilets blazers de flanetle tout laine pour hom-

PANTALONS DE FLANELLE POUR HOMMES |
De flanelle tout laine. Avec 4 poches et bas re-plié. Tailles 42. © $1.95

CASQUETTES POUR GARCONNETS

Toutes les pointures. Prix .. .. .. ..

CHEMISES POUR HOMMES
De broadcloth et de reps ve de unsis

ranties de grandeurs régulières. Avec faux-co

COMBINAISONS POUR HOMMES
De balbriggan, manches courtes et Jongueux au 19c

COMBINAISONS POUR GARCONNETS
Tailles 20 à32. 50¢

COSTUMES DE BAIN

ties. Tailles 28 à 34.
SPECIALror ee eee eee $1.95

Cl settes d lité, en cachemire, Jisle, soir et FE
laine. Pointures 10, 10%, 111. Spécini " .. 7 Ce 50c

200 paires de souliers pour dames.Rex 45.00.° 43.95

L E. STANLEYCO.
LIMITED

mes. Rayés. Tailles 34 à 40. Pour .. .. :$4.95 :

Tailles 34 à 42. Pour .. .. .. ..

De tweed, en teintes pales et foncées.
. sd ee a 39c

pour assortir. Pointures 1344 àà 171
ou 3 pour $4.00

genou. Tailles 34 à 44. Spécial .. .. ..

Spécial .. .. Cee 24 6060

Tout laine pour garçonnets. Teintes unies avec garnitu-

CHAUSSETTES (BAS) POUR HOMMES

SOULIERS POUR DAMES

Au prix réduit de .

109-111, RUE RIDEAU     
 

Ln

MODE DE
EST UN CREDITorous ; ©

LISEZ! JUGEZ! DECIDEZ! Ë
Voici de quoi vous faire songer ;

COMMENT NOUS VOUS §|
EPARGNONS DE 30 250% E

Nous n'employons pas de Folliciteurs —- lin demandent 20¢
pour chaque plastre qu'ils vendent, Nous vous épargnons ici
20 ponr cent sur chaque piastre. Nous n'achctons pas de mar-
chandises d'autres détaillants. Jls exigent 20c sur chaque pias-
tre de marchandises achetées d'eux. Nous achetons directe- DEF
ment des grossistes et des manufacturiers. Nous vous épat- ;
gnons ici, Nous n'employons pas d'agents de recouvrement-—ils
demanderft 19c pour chaque plastre qu'ils recouvrent. Au lieu
de ce faire nous vous allouons loc sur chaque plastre que vous
payez au bureau sur votre compte. Nous vous épargnons ict
10 pour cent.

Maintenant, décidez vous-même si en achetant ici à crédit
il vous est avantageux ou non.

MAX FELLER LTD.|
231-233, RUE RIDEAU 4

RE [4
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UNE PAROISSE C- |
FRANÇAISE FONDEE,

À CALGARY, ALTA
8. G. MGR KIDD ANNONCE CETTE
HEUREUSE NOUVELLE AUX
VOYAGEURS DE L'UNIVERSITE
DE MONTREAL.

 

 

 

CALGARY, Alta.12. — Les excur-
‘,wlonnistes de l'Université de Montréal, |!
ont été chaleureusement reçus mer-:
éredi matin à Calgary par la Société
Française de cette ville. Le Dr. Beau-
chemin les attendait au train avec le
représentant de S. G. Mgr Kidd, évé-
que de Calgary. Après quelques mi-
nutes de repos à l'hôtel “ Palliser ”)
du C. P. R., les voyageurs partirent
en automobiles pour visiter la ville.
Ils admirèrent de loin les Rocheuses
qui profilaient leurs cimes neigeuses.
En chemin, ils s'arrêtèrent présenter
leurs hommages à Mgr Kidd. 8a
Grandeur les reçut avec une grande
affabilité et les remercia d’avoir eu la
délicatesse de venir le saluer en pas-
sant. “ La province de l'Alberta, dit-
iI, a besoin d’une population plus
nombreuse, mais elle ne veut admettre
que des citoyens travailleurs et paisi-
bles; les Canadiens-français sont de
ceux-là; qu’ils viennent donc nom-
breux, nous les recevrons à bras ou-
verts. Et pour vous montrer que mes
Paroles ne sont pas une vaine formu-
le, Jal le plaisir de vous apprendre

que je viens de fonder pour eux une
Paroisse française À Calgary; cette
paroisse Canadienne-française ne pos-

sède encore qu'une modeste église et
un seul prêtre, mais je souhaite d'ê-
tre bientôt obligé de lui adjoindre un
vicaire. ”
M. Henry Laureys, directeur du vo-

yage, remercia Ba Grandeur de sa
“ La province de Québec

N’a pas trop de tous ses enfants, dit-
1], mais ceux qui ont décidé de la
quitter devraient venir en Alberta,
où ils trouveraient un avenir su-
perbe et toujours la même patrie. ”
‘A l’église de Ste-Famille, M. l’abbé

Antoine Grenier, remplaçant M. le
ouré Beauregard, actuellement en vo-
yage, recut les ‘excursionnistes et les

remercia être venus prier dans ce
femple où résonne chaque dimanche
le verbe français.
Après le diner au “ Palliser ” les

Voyageurs se rendirent au “ stampe-
de ” où des sièges leur avaient été
réservés dans l'estrade d'honneur. Ils
admirèrent fort les exploits et l’habi-
laté des cow-boys montant les bron-
chos et boeufs sauvages.
“Dans la soirée, un banquet intime

Téunissait au “ Palliser ” les excur-
sionnistes et les principaux membres
@ la société canadienne-française de
Calgary. On y remarquait M. l’abbé

er, curé intérimaire, le Dr.
‘Peauchemin, président de la Société
Canadienne-Française de Alberta,
Mme Beauchemin, et M. et Mme Sa-
vary, M. Despins, M. Guay, M. et
Mme Laurendeau, M. Dallaire, Mile

Mms Hoad, M. Auclair, et
nombre ‘d’autres. A la fin du banquet,
Je Dr. Beauchemin se leva et salua
de nouveau les visiteurs. “ La région
des Prairies. dit-il, est la région de
la jeunesse. Que ceux du vieux Qué-
hec qui se sentent vieillir viennent
nous rejoindre et ils y puiseront de
nouvelles énergies. ”

- M. l'abbé Grenier lui succéda et
remercia au nom c&e la patoisse Ste-
Famille l'excursion de l'Université de
Montréal, qui, par sa présence, donne
un regain de fierté à l'élément Ca-
nadien-francais de Calgary.
M. Laureys, parlai au nom des ex-

oursionnistes, dit son plaisir d'avoir
été l'objet d'une si cordiale récep-
tion. I remercie particulièrement le
docteur Beauchemin qui l’a organisée,
M. l'abbé Grenier qui les a reçus
dans sa nouvelle église et tous les Ca.
nadiens-Français qui ont eu l’amabi-

men fina! à l'école séparée sous la di-
rection de Mlie Joséphine O'Connor.
MM. les commissaires et plusieurs au-
tres personnes étaient présents. Voi-
ci le programme:
Adresse, Raymond Paiement; Réci-

tation: A l'école, Jeannette Binette;
| Chant, Les oeufs de Pâques, Un
groupeJéieves; Danse, Léo David-

féce anglaise: Uncle Hiram's,

D."A. MoPhesJanet McPhee, Léo Da-
vidson, Léo Lariviére, Jeannette Ran-
ger, Lucile Ranger, Bertha Davidson;
Récitation, L'auberge pauvre, Léo La-
rivière: Récitation, Not built that
way, D.-A. McPhee; Pièce, les Aides-
de-Camp; Chanson, The little Rose-
wood Casket, Janet McPhee; Dialo-
gue, Le maître et l'Ecole, Emile Le-
febvre, Rhéal Binctte; Récitation, Pe-
tit Pierre, Rhéal Binette; Chanson,
Conseil des voyelles, Georgette Paie-
ment; Pièce en 4 actes, La colère est
mauvaise conseillère; Chanson, Lind-
bergh, D.-A. McPhee; Dialogue, Le

chou et le chaudron, A. Dugas et H.
Lefebvre; Chant, My blue Mountain
Home, Un groupe d’éléves; Récita-
fon, Le superstitieux, Emile Lefebvre;
Récitation, The Wind, Léo Davidson;

Chant, La petite bergère, Un groupe
d'élèves; Chant, Half Past Eight,
Rhéal Binette; Récitation, J'ai la
Croix, Peter Lariviére; Danse, L. Da-
vidson; Piéce anglaise, The Train To
Mauro; Récitation, When Ma's sick,
J. McPhee; Récitation, When Pa's
sick, D.-A. McPhee; Piéce, Les Mé-
tiers; Récitation, Punctuation Chil-
dren, R. Binetie, G. Binette; Récita-
tion, Le Pater, Gérard Binette; O Ca-
nada.
Tous félicitèrent les élèves de leur

joli récital et souhaitèrent vacance
bien méritée à l'institutrice ainsi qu'à
tous les élèves.
—_—

GRENVILLE
11 juillet, 1929.

A l'occasion du ler juillet un
grand nombre de visiteurs étalent
parmi nous:—M. et Mme Yilleneuve,
de Montréal, visitaient le Dr et
Mme Lalonde.
En visite chez M. et Mme Léonard

Clément: MM. et Mmes Eugène

gar Frappier, Thurso, M. et Mme A.

Chénier, Ste-Rose de Lima, Ernest
Frappler, Thurso, Mlles Cécile Frap-
pier, Ottawa, Laurette Caron, Hull,

MM. Elzéar et Laurent Clément, de
Montréal.
M. O. Legault, de Montréal, visi-

tait Mlle Agnès Clément le ler juil-
let.

Frappier, Plaisance, M. et Mme Ed-}

  
M. T.

Nouvelle Galles du Sud, sortant de
I’Austratia House, lors de sa récente
visite à Londres,

riage Séguin-Bélecque.
M.

mand ean wn mam a
Irëns st Alice Bertrand rendaient
visite à M. et Mme Thomas Mongeon
ces jours derniers.
M.

meurer à Détroit.
Mlles Amanda Latulipe, de Hull,

Mme Omer Bourdon.

gan en promenade chez sa soeur,
Mme Omer Bourdon, a passé quel-
ques jours chea Mme Burke, de

Perkins. 
M. Joseph Lavictoire visitait ses:

parents à Greenville.
Mmes Alex Poulin J. L. Morin

étaient de passage-à St-André d'Ar-’
genteuil, la semaine dernière.
La famille Honoré Laurin ainsi

qu Mile Annette Frappier et MM.
Cloutier, de Montréal, et Brunet, se
rendaient à leur camp d'été.

M. et Mme Hugh Clément et M. et
Mme L. Clément et leur fils Lucien
se rendaient A Montréal en auto di-
manche,

pres

FASSETT
10.juillet 1928.

‘Le juillet;-avait lieu dans notre
église l'ouverture des Quarante-Heu-
res. Nous pouvons constater avec joie
que douze prêtres des paroisses voi-

sines sont venus prêter leur concours

à notre curé. Les paroissiens, en très
grand nombre, assistérent aux offi-
ces de ces jours bénis.
M. l'abbé Bériault, d'Ottawa, ‘est

en visite chez M. et Mme Ivan Bé-
riault.
M. l'abbé A. Kemp, d'Ottawa, est

parmi les siens cette semaine.

Mercredi dernier, Mlle Cécile Mar-
leau se rendait à Montréal en auto-
mobile visiter ses parents.
Mardi dernier, M. et Mme Yvon

Lafleur revenalent d’un voyage de
quinze jours à Québec: durant leur
séjour, ils visitérent Kénogami, Chi-
coutimi, Arvida, Port Alfred, St-Al-
phonse, Bagotville ainsi qu'a Jon- Iité de venir se joindre à eux ce soir.

11 invite ensuite M. Roch Pinard. lau-|
réat du concours oratoire interprovin-

clal à venir répéter le fiscours qui lui
& valu la palme contestée de ce con-
cours. Celui-ci s'exécute et tient I'au-
ditoire sous le charme de sa parole
Fendant une a:zaine de minutes.
Les refrains canadiens entonnés

avec entrain par toute l'assistance|
terminèrent la soirée. Les excursion-
nistes sont partis hier matin pour
Banff et les Rocheuses à travers les-
quelles ils voyageront maintenant
pendant plusieurs jours.
er

LOCHIEL
10 juillet 1929.

M. et Mme Esdras Touchette, M. et
Mme Victor Bélaire, et leur fillettte,
Imelda, de Ste-Anne de Prescott,
étaient les hôtes de M. et Mme Léo
Lefebvre, dimanche.
M. et Mme Norman Lacroix, ainsi

que M. Archie McMillan, étaient à
Cornwall, mercredi dernier.
M. Kelly, de Osgoode. passe quelque

temps, chez M. J.-W. McRae.
Mille Marie Lacroix, de Montréal,

est dans sa famille.
Vendredi le 28 juin, eut lieu l'exa-

 

 

quièrrs où ils étaient les invités de
M et Mme Charles Lapierre
Etaient de passage chez M. Régis

Boucherla semaine dernière, Mlle Ida
Brutineault et M. S. Langlois, de
Windsor, Ont.

Amédée Chénier.

!tal pour»y aubir une opération.
rt

NOUVELLES DE

T7 juillet, 1999.
CHÂNET SOCIAL:—
Miles Simonne. et. Yvette Régim-

bald sont allées faire un voyage à
Toronto.
M. J. Vachereau, de Montréal, fai-

sait un voyage d'affaires a
kingham cette semaine.
M. et Mme Isidore Chénier et un

de leurs enfants de Montréal,
compagnés de quelques amis, après |
avoir rendu visite à M. Janvier Che-|
nier, .de Buckingham, sont partis
pour un voyage d'un mois à Sudbu-
ry, Cobalt et Haileybury, chez des
parents et amis.
M. Munroe, de Toronto, était ré-

cemment de passage en nctre ville. -

» *

A Hopital:—
Mme Alex Chalifoux, nee Clorilda

se remet tranquillement d’une opé-|
ration subie à l'hôpital St-Michel,

gnon, Cummings et Costello.

* ...

RAFLES:—
Plusieurs rafles sont actuellement|

en cours pour l'église, l'une,
pour prix une automobile “Whi

2

et MM. Lafleur, entrepreneurs dans
la coupe du bois pour la Fassett Lum-
ber Co. de Fossmill, Ont., ouvriront
leurs camps vers le #remier août où
ils emploieront 300 hommes. Pour
toute communication, adressez à M.
L. Lafleur, Fassett, Qué.

—_——————

STE-ROSE-DE-LIMA
11 juillet, 1929.

Lundi M, le curé Richard bénis-
sait le mariage de M. Roméo Sé-,
guin à Mlle Elize Bélecque. M.
Napoléon Desjardins servait de té-
moin au marié et M. Bélecque était
celui de sa fille.
Le même jour M. Ephrem Lécuyer

épousait Mlle Corime Bélecque, M.
Hector Lécuyer servait de témoin
au marié et M. Bélecque à sa fille.

Le vin fut servi chez M. Napoléon|
Desjardins. Les nouveaux époux
habiteront Ste-Rose.

Mile Laurence Séguin, de Mont-,
réal était de passage chez M. et Mme
Nap. Desjardins à l'occasion du ma--
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Ventes: Plus de Huit Millions par Jour |.

BUVEZ DU

SN
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|
1

chine à coudre, et une troisième, une:
| erèche. Ces deux derniers objets sont
actugHement dans les vitrines de M.!
!Emérius  Ladouceur, barbier, rue|
Principale.

. e *

SEPULTURE:—
Mardi dernier, avsit lieu en l'église

paroissiale la sépulture de Jean-Jo-
seph-Gilbert Bergeron, fils de M. et
Mme Nilphas Bergeron (Gracia Du-
rocher) d'Ottawa, décédé à l'hôpital |
général le 8 du mois courant à l'âge |
de 6 jours.
—ee

NOUVELLES
DE LORNWAI

712 juiliet, 1829.

Mercredi. le 31 juillet, aura.
lieu le pique-nique annuel de la pa
!roisse de la Nativité. Au lieu d'être
au pare St-Laurent, il a été décidé
pour cette année de le tenir au parc
St-Jean Baptiste près de la nouvelte,
école. Les différentes tables seront
sous la présidence des personnessui-
vantes:—
Crême à la glace et pêche: Enfants

"de Marie. .
Salle à manger: Dames de

, Anne.
Table de bonbons: Mme A.-Hamel,

Mme N. Caron, Mme J. I. Bernier.
Mme Arthur Tessier, Mme Bsdtas
Secours.
Tag: Mme Chas Léger. Mme Chas

Jesmin, Mme W. A Leroux, Mme
[ : Georgé Bergeron. -

Table des surprises: Mmes .médé

DAVIN, minietre de la!:k

=

et Mme Bertrand, MM. Antoi-
ne Normand, Bugéne Garneau, Mlles

et Mme Albert Lecompte et!)
leurs enfants nous quitteat pour de-

Laurence Leclerc, de St-André Avel-
lin ont passé quelques jours chez

M. Georges Dion, de Flint, Michi-if

Mlle Frappier, de Thurso, passe
une quinzaine chez sa soeur, Mme

Mme Elie Marerfgère est à l’hôpi-

BUCKINGHAM

Buc-

ac-

Chénier, fille de M. Janvier Chénier.

sous la direction des docteurs Ga- ;

de cing places, une seconde, une ma- :

Ste-

elles 1e méritent.Scent pénible de
quêter quand on”est dans l’indigen-
ce, ce l'est aussi quand c'est pour
venir en aide-à l’indigent. Done s0-
yez généreux,

. + .

L'entrepreneur M. Joseph Gariépy,
dOttawa, a commencé le peinturage
du clocher de l’église de la Nativité.
Hier matin, il monta au plus haut
point de la croix et salua les specta-
teurs puis procèda d'une façon toute
simple, bien qu’il fut à 185 pieds de
hauteur. Il vient de terminer le elo-
cher de l'église de St-Colomban qui
est un autre cle d’une jolie Lau-
teur. I à aussi l'entreprise de l’égli-
se de Finch qu’il commencera de-
main. Il compte terminer celui de !a
Nativité au cours de la semaine pro-
chaine.

° « ®

Les élèves dela section est, des
écoles séparées ont obtenu un verita-
ble succès lors de leurs examens pour
l'entrée (Ecole primaire)
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plus ravissantes-nuances.
qu’à $6.

 
Costumes de Bain

Deux Morceaux
Pour Dames et Demoiselles

Fascinants costumes pour se baigner.
Faits de tissus tout laine et dans les

Samedi -. ee os wp. se se

Dôtres ont. passé !'
heut; sur22 petites
bi cet examen, 22 ont réussi, ot 28
sur 99 petéts garçons ont réussi. Nous
devons des félicitations aux bonnes
soeurs et institutrices qui ont si bien
préparé ces enfants dont le si bril-
lant succès est supérieur même sux
écolesdu centre de la ville.

- Voici les noms des filles: Annette
Brunette, avec honneur, .‘Thérèse
Daoust, avec honneur; Claire Leduc,
avec honneur; Lucille Deslisle, avec
honneur; Iréne Robidoux, avec hon-
neur; Irène Saucier, avec honneur:
Lauriana Banville, Annette Decoste,
Bernadette Ethier; Thérése Gatien;
Jeanne Gauthier, Agnés Haines, 1da
Hurtibise, Victoria Lalonde, Margue-
rite Larin, Célina Larose, Murie! Le-
doux, Anita Martin, Lorette Martin,
Rolande Ménard, Véronique Poirier,
et Rita Théoret.

Voici les noms des garçons; Moise
Sauvé, Paul Jodoin et Noé Lauzon,

mr
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JAROCQUE
Valant jus-

$4.95  
 

  
    

   

   

"Camisoles et

qualité * de choix, dans

Pour .. .. ve sv se se 
Bouffantes de Soie

Pour Dames et Jeunes. Filles

De soie rayon et jersey de

nuances de mauve, Nil, péche,
corail, ete.. Toutes les .tailes.

“ Valant Jusqu'à $1.50. 95c

les

 
 

  

  

su

les "pbes.

. appliqués.  
  

eu
Cres ps :

©tga 7 wen me

Nouveaux

RE … 
! .

ques de ces mantilles,
santes dispositions.

Valant $2,Pour 
bes bien faites.

Fw

‘Châles Mantilles
Pour Dames etJeunes Filles

\
Ces châles’écharpes très fas-

cinants jouiront d’une grande

vogue cette saison. Bords fran-
gés, forme carrée et motifs es-

pagnols, voilà ‘les caractéristi-

Ravis-

$1.49

"ROBES D'ETE
SANS MANCHES

pour les Dames Bien Mises

Confection supérieure, tissus supérieurs, façons .-

érieures, voilà les caractéristiques de ces nouvel-

Teintes pastel fraîches pour l’été.

portant tous les détails que l’on trouve dans des ro-

Mantes écharpes, plis, remplis et

Robes valant deMa #15. Pour,

$625

avec nep- land Tremblay,
ee qui ont sur Edouard Lalongie, Emile Durocher,

 . Neuf des |avec honneur; Gordon Lefebvre, Ro-
i ———

Com-

Lionel Gampeau,

Gédéon Pitre, Louis Marleau, Mauri-
ce Martin, Roland Lavigne, Edmond
Laperie, Wilson Bésaillon, Lloyd La-
vigne, Joseph McAlear, George Lus-
sier, Paul Emile Daoust, Herbert
Jasmin, Joseph Lemire, Léo Leronx
Delvida Contant, Barthalemie Gau-
thier, Majella Bélanger, Olivier Ber-
geron et Norbert, Bonneville.

Les travaux de creusage du pain
en plein air au parc Central sont
presque terminés et l'on a commence
In pose des tuyaux pour l'approvi-
sionnement d’eau de ce bain. Près de
25 hommes travaillent tous les
jours, et d'ici trois semaines l'on es-
père que tout sera complèté.

Lundi le 5 d'août, sera fête civique
4 Cornwall et on cette occasion la
fanfare de Cornwall donnera un pi-  

concert.
e 8 ©

Afin de donner plus de facilité aux
Jecteurs du Droit de pouvoir commu-
niquer leurs nouvelles au bureau du
représentant, M. L. P. Dubrûle, 17
rue Marlborough, nord, un téléphone
y à été installé portant le numéro ‘
1228.

—eee

DOMMAGES DE $500
Un incendie a endommagé pour

environ $500 hier la scierie de M. N.
cummings de Westboro. Les assu-
rances couvrent les pertes. On croit
qu’un retour dans le moteur d’un
mion sur lequel on chargeait des ro-
gnures, a produit l'étincelle qui a mis
le feu. La brigade des pompiers vo- |
lontaires, sous les ordres du chef in-
térimaire C. Moore, & combattu les

 

flammes et empêché la destruction;
que-nique au parc St-Laurent. I1 yentiére de la scierie.
aurades courses. à la nage, boxe et

 

ENRG.

SURRASSE BY VALEURS

MAGASIN A RAYONS
Angle des rues Rideau, Dalhousie et Georges

AUBAINES DE
JUILLET
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Lespompiers ont dû également se
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I; cndre sur la Quatrième avenue à
McKellar Townsite. pouf éteindre un
feu d'herbe.

rm

Les annonces de
| liqueurs disparaîtront

LONDRES, 12—Le gouvernement
ouvrier a décidé d'exclure les annon-

ces de liqueur des bureaux de poste

et des publications quelconque, dès

que le permettront les clauses des ac-

= | cords actuels. Cette décision a éte
annoncée par le secrétaire général
;des postes dans une réponse“écrite
; aux questions posées sur ce t en

chambre des communes. Le revenu
perçu actuellement de telles annon-

  

;ves est d'environ quatre mille livres
| sterting par année.

—

  
 

 

Castumes de Bain

Costumes tout laine, en un morceau
avec jupe ou deux morceaux. Une pro-

fusion de chies rayures et teintes ou à
votre choix.

lant jusqu’à #2.50.
Samedi .. .. .

pour Fillettes

Tailles jusqu'à 32. Va-

.. $1.69
 

 

 
Une Aubaine Spéciale en

+ ss:of

Feutre.
quà #5. Samedi,
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Ensembles

fawn ou rose en mélanges.

 

pour Dames et Jeunes: Filles -

. Faits de tissu à encédrements, “ces Ensembles se

composent d’une Robe et d’un Gilet-34 de longueur,

de tissu imprimé léger; ‘dans. les ‘ nuantés de-.Nik

$4.90
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CHAUSSURES

Souliers Sportifs
de Fantaisie pour Dames

Souliers sportifs très chics.
Dans les teintes de bleu, vin,
blond, et blond avec disposi-
tions modernes couleurs.
Pointures 2 à T.

Samedi .. . "$4.95

Nous avons cette

Oxfords pour Hommes
La forme large est trés populaire.

 

=
 

Cravates de Soie
PourHomes

|Sten

 

   poSAG

Ta
i

Tailles 36.x4, Samedi, (

Vente Spéciale

ARTICLES DE TOILETTE |
Poudre de talc Bâtonnets
Brosses à dents à lèvres

Houpes Peroxyde
à poudre Brillantine

Poudre Bâtonnets
de toilette à barde

Pâtes à dents Poudres
Parfums | Seidlitz
Rouge Etc, etc.

 

CHAPEAUX
-pourDamesetJeunes Filles

| Pour samedi nous-avons groupé des Cha-
peaux enlés plus nouveauxtissus pour en ef-
fectuer un prompt écoulement. De Bangkok,
Visca perle,Visea au crochet, Mohair,

Nouvelles nuances d ’été. Valant jus-

J:49

    

Soie,

I
?
€

sc
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serinou blanc.

en une belle variété de disposi-
tions, conceptions

ment garnies. Tailles de 7 à 14
ans. Valant jusqu'à

$2. Pour ., ..

 

a

“MANTEAUX
DE TISSU PANIER.

pour Dames et Jeunes Filles
Ces chies manteaux jonissent d'une grande

popularité pour les sports.
culin avec collet piqué; dans les nuances de Nil,

Valant jusqu’à $15.

$11.95

Robes pour Fillettes
De broadMoth et d'indienne,

d’été, joli-

 * $1.49

L
)

1 cat re de i,mme  
ey

Stvle sportif mas-

Samedi,

 

les nuances imaginables,

 

Bas de Soie pour
Dames

“Full Fashioned”
Marque Mercury, avee les nouveaux

talons pointus. Se présentent en toutes

nouvelles teintes pales.
pointures. Valant $2.00.
Pour ..

BasYopour Enfants
Bas de lisle mercerisé pour enfants. Très chies, en

  
   

  comportant les
Toutes les

$1.59 4
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  série dans les teintes de noir ou brun. Semelles et talons fascinantes dispositions carreautées et épaisseur d'été, |

de cuir solide. Pointures 6 a 10. $ 5 2 pour 1 0 Toutes les pointures pour enfants. Valant 75e. N

Valant $6.50. Pour .. 8 .. + ++ vu 00 00 00 00 4.9 | C Pour la paire .. 43e

N| Occasions Spécia es en Vêtements pour Jommes et arcons |
!

*Combiniaisons- *CA‘Combinaisons Pantalons de Flanelle Costumes de Bain ; Costumes de Bain
Pour Garçons  *|- “Life Guard’ Tout Laine ut Laide Dimity pourHommes - + Balbri ur.Gar ons x i Tout Laine pour Garcons 3

gen Po ¢ Style premiers pantalons pour Hommes §
. 1 tt t i i- ‘ } G : à de morceaux, ju- NPiaeor| DénibeioeShans mapaonSonn17 TeIteÀ\ , Lo Ll

song de bolbéiggan avec man- courtes,ourlon le vétement fawn unie. Trés chics pour les|tionnds, i atttayantes’ rayures|rayée. Une bonne variêté de =
ches et jambes ‘courtes. Valant léger iés] pourété.et & très | sports. Tailles 28 à 35. Valant jet nuances unies. Tailles 36 à teintes au choix, Tailles 24 à §
jusqu’à 95e. ; bon marché à nofre -“50e. jusqu'à +2,50. $19542. ValantBD. $2.19 32. Valant #2.90. $1.59

Samedi .. 2010. Close de .. .J ort5 |Pour … iPour .. Pour ..

{owe  

Blazers Sportifs
pour Hommes

Fianelie tout laine, dans

 

ï +
C
L

  

   les teintes uiiew de hieu ma-
rine, bleu royal ou éearlate,
avec bordures de soutache de
soie: aussi blazers rayés en

.Chevrier et Albert Dextras.
;| able des objets de-fantaisie: Mmes |

Arthur Dextras, Adélard Gauvreau
| Arthur Chevrier, Ovila Larin et Mme

 

.
?

a a Unbel aseottnent ®er ! : us avons préparé un assortiment spé-t tives ÀTeyures mo- 5
inVales sporilves cial a abillotentsLu haut ton, de serge bleu mar

(a
A
a
A

M
M
A
I
A
E

  
+ ‘ “ Giroux. godor, carreautdset’: petites

i ; : Fleurs: Mme Zénophile Bonneville, ons; V t à 1 ‘tout läine, Tweed, Worsted. Bien confectionnés, d’un fi. 1 : ;
Mlle Louise Poitevin et Mme Fred ; dispositions. àee niqui-ne Jaisse rien à désirer, en teintes d’été et mélan- valut vives.A34>42.

an ’ ges en Tweed et Worsted. dispositions rayées et à car- alant jusqu'à $5. 1,
Tous ceux qul auraient des prix a

fcurnir aux différentes tables l'au-
iront qu'à s'adresser aux personnes
| des comités correspondants Plusieurs .

de ces personnes sont déjà sur la |
route faisant appel & la générosité
des citoyens. Receves-les bien car

reautés stipérposés.- Ces habillements se présentent avee

deux paires de pantalons. Ils valent $24.50
> jusqu’à 482.50; Pour . ... —.a

ER HE PEE
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LA RPORPTION DE RADIO

Raggert_otfiolel—Paucre.

+3008NUMERO

  

6 30—-Programme WJZ.
7.30—"Maytag Radioette".
8.00-—Orchestre.
8.30—Programme WJZ.
9.50—Les Boldats de Chocolat.
9.30—Les Bérénadeurs.
10.60—Orchestre Jones.

Joie 10.30—Nouvelles; “Amos ‘n’ Andy”, areNe. (Wid). Giese Dixte. chestre Prinée.
3Le au NBC WEA ): Concert “Ci- 11. chestre Geo. Hamiiten.

; 11.30—Orchestre jones,
8.60 9 ago: Sélections de 12.d0_Fest cal, “Les Vagabonds'

ngtime” Ge Frimis. WOR--NEWARKT0422
, dh Atlantic: Creatore et sa, 630—"C. vest Pare
In e. 7.00—Musique hawajenne.
WABC, New-York: “Camp de 7.30"TheRolllckers

1 8.00—Heure d'histoire vraie.ons.
Réseau Columbia: Heure d'histol-
ré vraie.

8.30—Réseau NBC (WIZ): venira de
théâtre Philco: "Studeft Prince”.
grr)Columbia: Extraits d'opé-

9.30Risedn NBC (WEAF): Comédie:
“The Family in Paris’.
ntlsg

 Vendredi, 12 juillet
‘(Méure solaire Gé l’est)
POSTES DU CENTRE

| KYW—CHICAGO—1020-254
$ chestre Panice.

seau NBC (314 hres)
1000—Nouvelles: programme d'orchestre

hoe 1CAGO-—770-389
8.00—Orcheéstre; orgue.
8.30—Dense
7.00—Bouvenirs de comédie
7.20—Mysique de danse.
8.00—Programme de courtoisie.
8.30—-Proframme de voyage.
9.00—La Taverna de.la Pordt Noire.
9.30—Orchestre Lewis.

 

musicale.

 
 

  
WGN--CHICAGO—720-416

8 é Quin: marchés.
6 estes Chapman: “Floorwale

7.30 "Nighthawks"; orchestrs Goldket-
e.
anfare de danse; harmoni8

9.00—Pat Barnes; ‘The Rookie’.
9.3 Programme’ de danse.

10. lomotrow's Trib.” “Hungry Fi-

10.2 preheitre Goldkette: ‘Night-

efi musique de danse (2

MAQCHICAGO670-447
A Turvy Tim

chestré de dense ot de concert
Programme Goldenrod.

7 Réseau Columbia.
10.00—%Amos ‘n’ Andy".
10.10—Potpourrl musical.
11.00—Orchestre de Jans

, WLS—CHICAGO—$70-345
Fos sénateur M. C. Kessinger.

Archés; musique.
xtuor oncordes.

; seAet concert.
10.006—Réseau NBC
10.30—'WLS Bhow Boat”.

WLW—CINCINNATI—700-428
8.00—Chants: programme WJZ.
7.18—Orchestre Gibson.

chestre Theis.

e (3 Nres)

à éseau NBC.
9.30 amme. dé courtoisie.
10.30—"Radioette".
11.00-R verte.

L’'orchestre Gibson.
133 Daméron et Jeter.

WISN-MILWAUREE--1120-268
7.00--Féseau Columbia; trio.
9.30—Programme du studio.
10.15—Réseau Columbia.
11.00—Oroh. Wisconsin Roof.

WSM—NASHVILLE--650-461
8-30—Réscau NBC (2 hres)
paBusletina: concert en dinart.

Réseau NBC (154 bre)

POSTES DE L'EST

WPG—ATLANTIC CITY—1100-272
7.00—Résultéts: orchestre de concert.
730-1‘Winegar's Pennsylvanians’.
8381 fanfare dé Creatore.
3 L'orchéstre Benson

studio:

11ouMusique “de danse.

WBAL--BALTIMORE—1060-283
3.00—Musique en dinant.
6.00--Programme waz.
7.30~-""Musia Box
800—Programme WJZ.
9.30—Souvenirs musicaux.
10.00—Ensetible symphonique.

WTAM~CLE AND--1070-280
6.00—Concert en dinant: résultats.
7.00—Programme WEAF.
3 gramme de courtoisie (1 hre)

chéstre; quatuor à voix d'hom-

ro Frolics’.
10:30-—varié musique de danse.

WIR-—-DETROIT—730-400

Ya tid he

l'érchestre     

10.00—Nouvelles. mus!

10.00—Orchestre Martuccel.

10.00—Réverte musicale:

10.30—Sollste populaire.

iraRe

 

9.00—Extraits d'opéra léger.
9.30—Le docteur West.

us de danse.
K-——660-454WEAF—NEW-YO

musique;5.00—Causerie sur le sport;
résultats.

5.30—‘Raybestos Twins".
6.00—"Btar of Melody”
6.30—"Dark Town anderers”.
7.00—Concert ‘Cities Servieé™.
8.00—Mélodies.
8.30—La fanfare Schraeder.
9.06—‘’The Gossipers’'.
9.36—-' The Family Goes Abroad’.
10.00-—Orchestre St. Regis
11.00-—L'orchestre Pollack.

WIZ-—-NEW-YORK-—760-394
5.00—Orchestre Ballew.
6.06&—"Box Car de Luxe”, :
8.30—Le Cirque Dixie.
7.00—""Triadors’.
7.30—Chanteurs ‘Salon’.:
8.00—"Interwoven Pair”.
8.30—Heure Philco.
9. ‘’Armatrong Quakers’.
9.3 gue
{0.00—Réverie musicale.

WABC-~NEW-YORK-—3880-349
5.30—Orchestre de danse.
6.00—"Sunshine”.
6.30—"'Fashion Plates’.
7.00—-Récréasteurs.
7.30--Orchestre Rundbach,
8.00—Camp de Bohémiens.
8.30—Récrigiteurs.
9.00—‘Famous Facts”.
9.30—Heure de musique négre.

w
r

KDKA—E. PITTSBURGH—980-306
5.30-—Orchestre.
8.15-—Programme WJZ (3 hres)
930—Orchestre de concert.

résultats
WGY--5CHENECTADY—T90-315

5.00—Marchés: résultats.
5.30—Programme WEAF.
B.00—"Literary Cameos’;

la santé.
8.25—Résultats; programme WHAM.
7.00—Orchestre de concert.
8.00—Programme WEAF (3 hres)

POSTES CANADIENS ;
CFCA—TORONTD—MO-367- q

5 30—Muslcale Wilk.
6.00—Programme musical.
8.30--Programme de courtoisie.

causerie sur

+

Fe
W—TORONTO--960-312

5.00—Nouvelles; programme musical.
6.00—Programme musical.
7.00--Heure ‘Kodak Album’.
8.00—‘O'Keefe’s Sparkers’.

cent Lopez,
10.00-WGY, Schenectady: Programme

spécial pour l'expedition woyia.
Réseau NBC (WEAR): Jesse Craw-

ALAN “wp,
VA, Ric mohaseLes Violonéux

de la Contrée.
200 à m.—Pérean BCS “Show Boat

Frolle” à KFAB.
DIMANCHE, 14 JUILLET

12.00—Réseau NBC (WJZ): Concert par
des artistes.

1.00Réseau NBC (WJZ):

2.00—Réveko Columbia: Heure sympho-
nique

7.00—Réseau Columbia: “Mrs. Murphy's
Boy.rding House”.

8.00—Réseau Columbia: Musique "Wen-
dell Halls Majestic".

8.15—Réseau NBC (WEAF): Concert A.
K.—Alols Havrilla, artiste.

B8.45--Résean NBC (WJZ): “Au Bald-
win.

9.00—Réseau Columbia:"Arabesque’’

Symphonie

 

9.15—Réseau
mat

Samedi 13 juillet
(Hewrs solaire dé Test)
POSTES DU CENTRÉ
KYW-—-CHICAGO-—1

8.00—Pragramme d'orchestre (234 hres)
8.30--C erchestre de cemesrt.
9.00—Orchestra; artistes.
10.00—Nouvelles, programme 4s danse (4

hres)
CAGO—T16-300

700 ratioan n pes”.
T.90—Musique de danse.
= u Columbis

9°00—"Studio Prost a
9.30—Orchestr

 

ts’—Acteurs WON.
gramme

10.00—‘Tomorrow's Trib,ue “Hungry PFi-
ve”

Bach 4hres)
11 00—Réêveris; orchestre
00" ta ofcs 3

uorme
eus

40.10—Orchestre de éoncert.
11.20—Orchéstres de doônss (4 hres

WLW—CINCINNATI—700-428
Réseau

6.90—Orchestre Roehr.
6.30—"Memory Tunes”.
:6.45—Programmée WJZ:
790—The Interpréters™.

hestre Gide

es)

de cha
9.30—Récréateurs.

10.00--Danse Enns Jettick
11.00—-Musique béwaiénne;

Theis.
12.00-Orchest e .

ILWEUKTE--1100-208
720ESSamine du studio.
9.00—Réseau Columbia (2 hres)

11 SoLpehanie Wisconsin Roof (1 hre)
M—NASHVILLE—-650-481

0.15—Risten NBC.
7.00—Réseau NBC.
9.00—Nouvelles; danse Barn (3!2 hres)

t.

orchestre

POSTES DK L'EST
WPG—ATLANTIC ere100-278

T00—Nouvelles; orchéstre de odmoert.
7.45—Récrééteurs.
8.15—La fanfare de Creatore.
9.30-—-Musique ft, danse.

WBAL-—| TIMORE—1060-383
6.00—Musique en dinant.
8.45-~Programme WJZ (3 hres)
8.30~Ensemble WBAL.
9.30—Programme WJZ (11s hre

WTAM—C AND—1070-280
6.00—Orchestre Bia ; résultate.

“1 7.00—Orohestre Clevéland. 
  

8.00—Programma
i 9.00--Programme de courtoisie.
:19.00—Program de variété.
11.00-—Musique de danse.

WJIR—DETROIT—750-400
6.00—Musiqueé de diner; résultéts.
7.00—Minfatures musicales.

9.00—Programme de concert. 14 7.30-Programme WJZ.
i] 8.00~8pmphonis de Détroit

10.00—OrchestreRomanelll;nouvelles. ‘11000—Orchestre Jones
BONS NUMEROS “110.30—Nouveiles; Atos n° Andy"; or."

SAMEDI, 13 JUILLET #f1200--Oréhostre Dienshergar
8.00—WW. Cincinnati: Données bis’ 12.30" Vagabôonds”. a

toriques: “Agra facon” Co
IR ate + Ahestre symphoi 8.00-—Causerte; ofchestré Commodore;
nique de Détroit. sports " :
Réseau Coiumbja: Weure burjes- 6.45—"The 196h Holé”; causerie.

15-8NieCity: Or ot Tatra... = t'an : Oreatore .
* sa fanfare ’ tor 830—Le club “lee” ‘des Titles Cetho-
8.30 - OX. Newark: Le Club ‘“’Gles” ques.
7 Filles C tholigams de l'Améri- 9.30—Orgue: orchestre.
que. ee ta mer 19.-00—Orchentre Golden.

9.00 Ba NBC WEAF Orchestre 30~-Orchestre amac
: Lucky Strike. ( ): - WABC+—NE -YORK--366-248

9.30—Réseau Columbia: ‘Orchestre Vin. 8.00—Sports; “The Crooner’
70="Cineo Pators”; orchestre “Kyue-

2.30"The Romancers".
2-Hey e Nit-Wit.

Barus3
10.30—Orchestre Mote

WE

"+ terar

F—
4.00-Orchestre Lack.
Hat, et Jane.
.00—"Mano ns”.
saitdore ,
6.30—Musiqué talny
7.00—''La Cavalcade’.
8.00-—Orchestre de convert G. E.
9.00—Orchestre de danse Lucky Strike.

10. éè; orchestre Pollack.
1100--Orchestre Vallee.

.

11.20—Orchestre
WIZ—NEWNew.YORK--160-205

$.00—Orchestre Yoeng.
5.30-——Orchestra
6.15-—Orohestre St.
645—"Tne Worlds B
T.00—Botrée   
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Les phares qui
- éblouissent

Faites examiner souvent vos phares, ou éprouvez-les
vous-mêmes. Assurez-vous qu’ils n’éblouissent pas.

Il est dangereux de conduire un auto le soir avec des
phares, et cela pour vouset les autres. Avec un seul
phare, vous êtes aussi une menacesur la route. Ayez
toujours sous la main des ampoules d'urgence.

La loi exige que vos lumièressoient toujours en bon
état. Vous êtes passible d’uneamendesi elles ne sont
pas dansle foyer voulu ousielles sontéteintes.

Précaution

Courtoisie

Bon

jugement

 

La Clef de Voûte de la Sécurité
Hon. Geo. 8. Henry, Président.

-
a

HE
TIUTE) 
Sir James SIMPSON, après avoir

passé 33 années de sa vie aux Indes,
est en 66 moment en Canada, en rou-
te pour son pays, l’Ecosse, où il a)
intention de se retirer. Il fut mem-
bre de l'Assemblée Légisiative aux
Indes et gouverneur de la Banque
Impériale Hindoue. Sir James est
accompagnée par Lady Simpson.          

 

1
1.
9.30--"Wnen Good Fellows Get Toge-

ther”.
10.00—Réverie musicale.

La famille Picard.
La fanfare Goldman.

KDKA—E TTSBURGH—980-306
5.30—Programme WJzZ.
8.00—Résultats; orchestre.
6.30--‘Home Radio Club”,
6.45—Progremme WJZ.
10.80—Messages at nord arctiqu

WGY—SCHENECTADY—7
3.30—-Orchestre Kenmore.
8.00—Réseau NBC; résultats.
7.30—Programme musical.
8.00—Réseau NBC (2 hres)
10.00—Programme de l'expedition Byrd.

WBZ--S5PRINGFIELD--090-303
5.00—Musicale; programme WJZ.
6.30—Orchestre.
7.00--Programme varié.
8.30&—Concert.
9.00—Orchettre; résultats:

2metre

Dimanche, 14 juillet

(Heure solaire de l’est)
POSTES DU CENTRE ;
WJBI-—-CHICAGO—770-389

T130—Réseatt Columbia (2 hres)
12.00—"Nutty Cab" (3 hres)

KYW.W—CHICAGO1070:‘294
12.00—Comique.
100—Réseau NBC.
2.00—ErVOTES

;30—Programime
6.00—Or :

0-379

   

de matinée.
Wayne King,

71 estres
8.15-Musiqué ‘de danse; * programme'

9-15-—Par de fin de semaine:
)

Ene ICAGO—T20-416
12. ncle Quin,
1. hant; guitare; orchestre.
2.60-Orchestre de concért.
3.00—Partie âe bâlle: Sox vs Washing-"

|

430Mabten Nights".
5.48-Concert puuf ies enfants.
630--Lez GuatrsOhevaliers. |
7.00—Pat. Bérnes; -musique .
8.15—Programme WEAF
8.45—VidionteNiste: piantsté. ‘
9.15—"Wtudebaker .Champions”. _; |

nouvel- 
9. man Porters’.
10.05Tomorrow's Trib.”.
10.1 ponte . WGN; “ténor.
11.00—Musidque. de danse.

:90--Pélérinages - Musicaux.
.06—Réseau Columbia.

2,45—Partie de balle: Sox vs Washing-

6.00-—Orchestre de concert.
7.00—Réseau Columbia.
7 chestre de

chan
9.00—Ptaniste; “Auld Sandy”.
9.30—Réseau Columbia,

10.00Amos, A Andy"; orchestre
a;

WLS--CHICAGO—870-345
13.30—Réseau NBC.

D0-—-Chanteurs:; planiste.
1.45—Orchestre concert
8. Family Cifeld”.

Réseau NBC.
WLW—CINCINNATI—700-428

1.00—Réseau
4.30—Réseau NBS (149 hre)
8.00—Chants; résultats.
6.30—Réseau NBC
8.15—Orchestre Tnets.
8.45—Réseau NBC.
8.45--Réseau NBC.’
9.15—Heure Gembox.

10.15—Frogrammemusical.
WISN. WAUKEE-—1120-268

2.00—"ThéatreWisconsin
2.00—Réseau Columbia (3 hres)
1.00—Réseau Oolumbla; trio.
9.00—Orchestre Wisconsin
9.30—Réseau Columbia.

KMOX~=8T. LOUIS-1090-275
390—Réseau Columbia,

Réséau Columbia.
10.00~—Progfamme Ozark.
11.00—~Nouvelies; “Amos ‘n°’ Andy".
11.36—"Night Club”.

POSTES DE L'EST
WPG—ATLANTIC CITY—1100-272

.30—Concert.
3.30—Récital de chant et de musique

instrumentale.
8.00—Concèrt. -
8.00—Nouveliss; concert.
10.00--Orgue

WBAL—BALTIMORE—1060-283
1.00—Réseau NBC(2 hres)
3.00-—Récital.
3.30—Réseau NBC (53; hres)
9.15—Orchestre de concert,

WT EVELAND—1670-280
1.30—Programme WEAF.
3.00—Concert.
4.00—Orchestre symphonique.
6.00—"Vernor's Gnomes".
630—Réseau NBC.
7.45—Programmeé musical.
8.15--Programme WEAF.
9.45—Variété; musique de danse.

WSR—DETROIT—250-400
12.30—Concert WJZ.
2.00—"Shrine of the Little Flower”.
3.00—Concert de fanfare.
4.30—Le théâtre Michigan.
3.30--Prgoramme WJZ (184 hre)
7.15--Orthestre;- rentere>
8.43—Programme WJZ.
9.13—Conce:t.
10.00—Heure de musique.
10.30—Nouvelles; “Ames ‘n’
10. Miisique de danse;
13. “Les V ds.

WABC— (EW.YORK—860-249
2.00—Heure LSymphonigue.
2 ITY
IRE, dede concert; récréa-

ICAGO—620-447 |
1.00 |

i

concert; duo de
||
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Andy".

7.003Mrs Muæhy's Boarding Mouse".
720—Programme Bonttron — oréhestre

8.00rus que “Majestic”.
9.00Arabesque.

prieur, du Samovar.
10.
10.30--""CoralHig? ors”.

ralLandeLean
330—-Orchestre de oencert.
4.00—Programm®* varié.

12—Grctetre phos:es 8 ue,
9.18—Pie yp a

© Programme de concert.
8.30—La famille du Major Bowe.
Co-—Motre fouvernement.
pre eure Atwater Kent.
45—"Rapid Transit”.

Fire 8

qu  
 

  

 9Bien seth Parkers”. ©
10.13--Xylophoniste.

LRTNEE ONETESTR A
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WIZ—-NEW-YORK—160-385
39Quatuor à cordes.

| ncert des artistes.
Roxy.

L00—P
3.00—Violoniste.
8.30—Heure de Maestro.
420—Rérerles du Srepuscule.

0

ente Nomades.
7.00—Mélodies Enna Jéttiok.
1.19—Chant orchestre de concert
8.13-—"Tone Pictures’.
3-19--Concert Baldwin.
915Opéraelser. _
10.65—Quat

KDKA PITTSBURGH—va0-206

5.30—Programme W
WGY—SCD'ECRENECEADY+-190-718

:A—Frogramme
2.30—Orgu
300—Programme WEAF (634

cultivateurs de la Province de
bec, commenoent + heureusement à
s'en rendre compte, causent des torts
considérables aux' récoltes de notre
provinces.

hres)

Combattons le fléau
des. mauvais herbes

Cultivateurs!! Gare aux voleus-3
de vos récoltes!!!

Les mauvaises herbes
C’est le temps d’en détruire des
, milliers en faisant vos foins

de bonne heure
Les “Mauvaises herbes”. tous les

UH -

En Prance, M. Schribaux, évalue A
50. francs par heetare. (au taux ac-
tuel du franc, cela fait $2.00 par 2.5
acres’,
herbes causent aux cultivateurs de
-SON pays.

les pertes que les mauvaises

Au Canada, “d'après M. H. Groh,
Botaniste du Ministère Fédéral d’A-
griculture, les mauvaises herbes nous
causéraient des pertes annuelles
$150,000.000: et le Dr Pépin, Analys-
te-surveillant de la Division. des Se-
mences, commmentant dans un article
du“Lien” ies chiffres que nous, ve-
nobs de donner pour 1& Canada, div
sait: :

pour

“En se basant sur ‘les statistiques
de 1028, quant aux superficies. et à
la valeur des, cultures. les dommages

causés par les ‘Mauvaises herbes”
seraientdede $263.00 pour une fcrme
comprenant 100 acres de culture, suit
une perte de 13 p. c. de la valeur
marchande de la récolte.
Les mauvaises herbes se répandent

très vite. — Pourquoi?
I ne faut pas retarder d'une an-

née pour commencer à détruire les
mauvaises herbes, car ces plantes se
multiplient avec une rapidité effran-
yante et ceux qui s'oecupent. de l’im-
portant problème des mauvaises her-
bes n'en doutent pas, quand ils sa-
vent qu'uñ pied des mauvaises her-  bes que nous allons énumérer veut
produire:
Charbon, 15,000 à 20,000 aines;

Carotte sauvage, 6,000 à 10, gräi-
nes; Moutarde sauvage, 3.000 à 5,000
graines; Herbe à poux, 4,000 à 6.000
graines Setaire verte, 50,000 à 100,-
000 graines: Bardane, 30,000 à 40,-
000; Pissenlit, 10.000 à 15,000 graines’
Epervière du Canada, 25,000 30,000
graines; Herbe à dinde, 400,000 à
500,000 graines: Plantation commun,
50,000 à 60,000 graines, Grandc mo-
lêne ou Tabac du diable ou Bouillon
blanc, 1,000,000 a 1,300,000 graines.
Ces chifffes quasi fantastiques

sont cependant bien véridiques et
ont été comptés en grande partie par
M. A. L. Stono, du Wisconsin, qui
pendant trés longtemps s'est cocupé
de l'important problème des mauvai-
ses herbes.

En faisant les Æoins de bonne heare
les coultivateurs détruisent des
millions de mauvaises graines.

Nous ne prétendons pas, par cet
unique moyen, détruire toutes les
mauvaises herbes qui se rencontrent
sur une ferme, mais c’est un excel-
lent moyen, parmi tous ceux que Je
cultivateur a & sa disposition. En fai-
sant les foins de bonne heuüte, on dé-
truit des milliards ‘de mativaises

‘graines qui ne pourront arriver à
maturité et qui, c’est incontéstable,
ne produiront pas de . mauvaises
plantes l'année suivante.
Le meilleur foin'est fait quand Te
mil ou les autres plantès four- 

 

ragères sont en’fleurs. '
Il est prouvé, aujourd’hui, nous

l'avons dit dans un article précédent,
que le Yoin coupé en fleurs, contient
plus d’élément utiles à l'acre que le
foin coupé tardivement. MM. Wa-
ters et Schweitzern, ont prouvé que,
toutes choses étant égales, une récol-
te de mil coupée en pleine floraison
donnait £,113 Ibe, de matière totale
digestible à l’acre et seulement 1,754
lbs de matière totale digestible A l’a-
cre lorsque ce dernier était coupé
une fois à maturité.

NU y a donc de grands avantages
directs et indirects à faire ses foins
de bonne heure.
Les mauvaises herbes causent des

pertes considérables aux sulcivateurs
du Québec. Elles se répandent avec
une rapidité effrayante si on ne
cherche pas à les arrêter au bon mo-
ment. Le cultivateur en faisant ses
foins de bonne heure en détruira des
millions.
Pour tous renseignements complé-

mentaires sur les mauvaises herbes,
veuillez vous adresser à M. l'Itispee-
teur Général des Mauvaises Herbes,
Ministère de l'Agriculture. Québec
qui se fera un platsir de vous four-
nir tous les renseignements que vous
peurrez désirer.

Elzéar CAMPAGNA
Assistant-Inspecteur général des

Mauvaises Herbes.

CASSELMAN
11 juillet 1929.

Nous avons le regret d'annoncer le

décès de Mme veuve Michel Fortier,
née Marie Godmard. survenue le 2
juillet. Elle rendait son âme à Dieu
à l'âge de 76 ans, munie du sacrement
de l'Extrême-Onction. Elle lalsse
pour la pleurer, son frère, de Ste-
Scholastique, deux fils, Samuel. de
Cornwall, et Wilfrid. où elle demeu-
rait: deux filles, Mmes Rochon, née
Valentine, et Rosa, de Clarence

 

dieux offictalt. assisté de M. le cha-

noine Touchette et de 1'abbé Lalonde

comme diacre et sous-diacre. Les

porteurs étaient MM. Samuel. et Wil-

frid Fortier. ses deux fils, MM. Ro-
chon Joseph, de Clarence Creek, M.

Godmard. de Ste-Scholastique et M.
Neveu.

Que la famille en deuil veuille bien
agréer nos sympathies et l'assurance
de nos prières pour le repos de l'&-
me de la regrettée disparue.

M: Eugène Forgues. absent depuis
quelques mois. est revenu ces jours-cf.
se déclarant satisfait de son séjour
dans l'Ouest canadien.

Dimanche dernier, avait lieu ches
M. Hubert Mercier. upe très agréa-
ble réunion de parents À l'occasion
du voyage de noces de leur neveu.
M. Alex. Monette. de Montréal. Mme
Mércier étant heureuse dé pouvol.
faire les honneurs de sa maison aux
nouveaux époux et autres parents.
L'heureux couple retournera À Mon-
tréal le 13 juillet pour y demeurer.
M. et Mme Omer Decoste. dé Corn-

wall. étaient de passage parmi nous
samedi dernier.

Samedi dernier. à la chapelle de
l'archevêché d'Ottawa eut lieu le ma-
riage de M. Omer Gour, de Cassel-
man, « Mlle Aurore Laurin, de Haw-
kesbury. Les nouveaux époux sont
partis en voyage de noces.

M. Clodio St-Louis est en prome-
nade à Montréal pour quelques jours.
Samedi dernier, M. et Mmes J.-A.

Brisson étaient de passage À Ottawa.
au mariage de M. Omer Gourd.

M. et Mme Emilien Surprenant et
M. et Mme Joseph Surprenant sont

partis pour un voyage à Montréal où
Us visiteront Jeurs nombreux parents.

remettre Creek, et plusieurs petits-enfants. Les
funérailles eurent lieu jeudi matin

d'estime pour la défunte et de sym- 

 

pathie pour la famille M. l'anbé Ca

au milieu d’une nombreuse assistarice
de parents et d'amis en témoignage.

— Est-ce que Madame est supers-
titieuse?

— Mais non, ma fille.
— Aiors, je peux dire à Madame

que je viens de casser la grande glace
du salon.
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Enfin! L’instrument de musique que le
monde a impatiemment attendu! Nous

 

$375

 

avons maintenant en magasin le nouveau
Radio-Victor!

Le Radio-Victor est supréme! Un enfant
peut le faire fonctionner. Sa sonorité est
absolument naturelle,
long de la gamme musicale.

Nous avons aussi un vaste assortiment de

     LACTE   OsToe)VOICE4

VEWEZ DE BONNE HEURE..

 

parfaite tout le

‘

Radio-Vietor,
 Electrols,

Complet avec
10 latpnes.

 

C'est un Radio

Micro-synchronique

 

adio- Victor
*

avec ELECTROLA
la merveilleuse combinaison tout à l’élec-
tricité — le Nouveau Radio-Victor avec le
nouvel Electrola. L'idéal de l’amateur de
musique. Volume assez puissant pour
remplir la plus vaste
doux au toucher d’un
cri en ébénisterie.

tions pour convenir à

| caract
du

1

Amplification Push-pull,

éristiques vedettes

chambre — fort ou
bouton. Le dernier

Jamais nous n’avons offert une telle va-
leur! Un service qui dure toujours. Condi-

toutes les bourses.

Victor
Syntonisation super-automatique. Le poste que vous
désirez est toujours en pleine vue.

2 Oirouits Victor améliorés. . . sensitifs, séleotifs,

utilisant pour la premiere
fois les nouveaux Radiotrons de pouvoir RCA (deux)
No 246.

4

5
tton très fidèle.

Trois unités séparées et
bles — toutes accessibles.

Merveilleuse nouvelle amélioration dans le reproduo-
teur exclusif électro-dymamique Victor. Reproduc-

distinctes — interchangea-

Le nouvel Electrola: reproduction électrique des dis-
ques. Une puissance et richesse inconnues jusqu'ici.

quel foyer. Un radio que
Cabinets exquis, compacts, agrémenteront n'importe

vous serez fier de posséder.  
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(Réflexions d'un voyageur à son avant-dernière étape.)

PE Par Jean CARO.
(Tous droits réservés.)

Sur le point de partir en auto, le
thauffeur a la précaution de vérifier
son. moteur pour constater s'l! fonc-
tibnne blen. Chez nous, c’est du
coeur, notre moteur, qu'il faut d'a-
bord se méfier, car comme pour l'au-
to, c'est lui qui ‘ aut causer le plus
d'ennuis. II ne faut pas qu’il s'é-
chauffe trop, non plus qu'il se refroi-
éisse. Comme l'écr:t le Père Anto-
in Eymiere “le coeur fai! bien mal
la téte si elle ne d pas garde...

Ye cour ne fait que son métier,
uoi qu'il fasse e* où qu'il aille. S'il
évie, c’est la tête, c'est la raison qui

f'a pas fait le sien .. P: ce que le
soeur est un péril! il faut le danger;
Mais parce qu'il est une force 1! ne
faut pas le détruire... 1! faut diriger
potre coeur; mals il ne faut pas l'é-

uffer. C'est la vie qui le fait bat-
e et on n'a jamais trop de vie,

parce qu’on n'a jamais trop de for-
ze,”

‘L'automobiliste ne manque pas
aussi de vérifier son récanisme
d'embrayage, de changement de vi-
tesse, des freins. Pareillement, le
jeune homme sur le point- d'antre-
prendre le long voage de la vie
devrait voir à ce que son cerveau
poit blen sain; que son jurement soit
plen droit; 1! ne faudrait pas que son
cerveau fût surmené pour qu'il puis-
se s'acquitter sûrement et prompte-
ment de ses fonctions.
On pense bten, aussi, que le voya-

geur prend garde à ce qu’il ne lui
arrive pas de désagréments du côté
des cylindres; de même le jeune
homme se souciera-t-il d'avoir les
muscles en bon état, en évitant le
surmenage el la vie dissolur
Et oui, il est d'élémentaire sagesse

de ne pas laisser le corps dominer
l'âme, pas plus qu'il n’y aurat de
sagesse à laisser le chauffeur à la
merc] de son automobile.
Ayant constaté que sa voiture est

en bon ordre et prête à entreprendre
la randonnée projetée, le conducteur
ponge à la destination qu’il rêve d'at-
teindre. Il faut avant tout bien con-
naître cette destination. Que dirait-
bn du voyageur qui s’en irait à l'a-
venture et mènerait sa voiture, au
hasard, par des chemins, par des
routes, nar des s ntiers inconnus,
sans savoir s'il arrivera au terme
qu'il s'est assigné? Ce serait le com-
ble et de l'Imprudence et de I'étcur-
derie. Alors le voyageur prudent
prend soin de se renseigner. Voyez-
le à la veille du départ: il est pen-
ché'sur une carte routière; il explo-
re de son crayon les divers chemins:
11! suppute les distances; il cherche
des raccourcis; 11 s’efforce d'éviter
les détours; 11 s'enquiert des régions
à traverser; 1! tÂchera de bien re-
marquer et de découvrir les signaux
à observer; puis 11 se préoccupers
de savoir si, chemin faisant, il trou-
vera des postes de ravitaillement et
de réparations et pour sa voiture et
pour lui-même. Il ne se fiera pas à
lui seul: il aura le soin de se ren-
seigner auprès de ceux qui ont fran-
chi les mêmes étapes.
À plus forte raison doit-on prendre

bien ses précautions à la veille de
s'aventurer sur le chen.in de la vie.
qui le niera, une fois laissé à lui-
mérhe, en face de la vie, le jenne
homme pour peu qu’il s'arrêto à ré-
fléchir, est pris d'appréhension. Il
hésite avant de s'acheminer à l’a-
veugle sur les routes qui gouvrent
devant lui. Il cherche d’abord Ile
chemin que son devoir lui trace; puis
il s'efforce de découvrir au loin là-
bas le but qu'il s'est proposé.
Octave Uzanne, moraliste français,

écrit quelque part: “II faut se défier
de cette prétention d'être un phare
on même une simple lanterne magi-
que. Dans l'aveuglement général dus
&tres humains, les plus clairvoyants
ne sont encore que des myopes pro-
fonds dans Ia nui. incertaine, où
toutes formes, expressions, visions
lumineuses ne sont peut-être encore
Que des apparence fantômatiques
et mensongères.”
Et bien, prenant garde de nous

méfier, nous-même, de vouloir être
“un phare ou même une simple lan-
terne magique”, nous voudrions
néanmoins éclairer, ne fut-ce qu'avec
le pauvre lumignon de notre petit
Cerveau, cette nuit incertaine ggans
laquelle nous avons dû pénétrer
ous-méme et nous aventurer déjà
ssez loin, pour aider ceux qui de-

vront accomplir la même course, à
ne pas s'égarer et à ne pas prendre
toutes les visions lumineuses pour
des indications à suivre et à obser-
ver.

Il y a des heures où la vie avec ses
{ncertitudes, avec aon Ignorance de
l'avenir, avec le mystère qui enve-
loppe le moindre pas que no ts nous
préparons à franchir, nous fait pen-
ser aux catacombes. Ceux qui les

ont visitées, à Rome ou À Paris, sa-
vent comme {1 serait facile de s8'éga-
rer dans les dédales souterraines à
cause de la complication des détours.
C’est parfois, un Ruide, avec une
mache allumée, vous y précède-t-il
pour éclairer vos pas et pour vous
empêcher de vous égarer.
Ce ruide est peut-être un pauvre

here, sans science qui orne l'esprit;
bien modestement il vous accompa-
= - =

 

gne: toute sa valeur réside dans ce}
petit bout de mèche qui a conduit
dans les ténèbres les plus beaux es-
prits et les plus fiers hommes.

C'est ce rôle que modestement,
aussi, nous voulons assumer pour
avertir ceux qui sont sur le point de
mettre leut auto en marche. Les
routes de la vie sont parfois aussi
obscures, aussi enténébrées que les
catacombes, et elles récèlent des em-
bâches et des détours bien compli-|f
qués: c'est pourquoi l'aide d'un pau-
vre chemineau, si dépourvu soit-il,
peut parfois être utile.

(A suivre)

pre

MEDI1A1I0N
La récompense qui nous attend

dans le ciel est abondante. (Matt,
V. 12.)
1.—S' vous n’êtes pas assez désiu-

téressé pour chercher uniquement la

gloire de votre Maître,
du moins sa magnificence à récom-
penser les services qu'on lui rend.
Quand ils seraient très pénibles, la

récompense les surpasserait.
9.—Ses exigences néanmoins n’ont

en elles-mêmes rien de fort difficile,

mais celles du monde le sont incom-
p-rablenient davantage. Les hom-
mes demandert beaucoup et donnent
peu, mais Dieu demande peu et
donne beaucoup; et cependant tout
ce qu'on fait pour lui infiniment

muindre que ce qu’on lui doit.
3.—La plus grande consolation,

dans le service d’un si bon Maître,
est souvent de mériter, par la seule
bonne volonté, l'accomplissement de
ses promesses; et, comme il est

grand, même dans les plus petites

penser nos actions, même les plus

infimes,

 

 

 
La charité, c’est la vie des âmes

di Que le soleil estbienfaisant! Qu'il est nécessaire! Que devien-
5! drions-nous sans lui? Le soleil, c’est'la vie de la nature! Mais que

choses, il le veut être auss! à récom- | Ja charité est mille fois plus belle, plus bienfaisante, plus nécessai.
|re! La charité, c’est la vie des âmes! Ne serait-elleque la vie d’un

4—Quelle serait la bonté d'un ; jour, déjà nous devrions l’estimer pardessus tout. Posséder Dieu
lun jour, vivre un jour de la vie de Dieu, si nous comprenions cepuissant monarqre si your adopter

l'un de ses sujets, il se contentait

d’en être aimé? Pour en user de la
sorte à notre égard, Dieu ne nous en
demande pas davantage, et, par le|
moyen de son adoption, chacune de
nos actions peut méritetr une cou-
ronne éternelle.

5.—Tous, nous fuyons la peine et
nous cherchons le profit; et pour-

tant ne laissons-nous pas perdre
tant d'actions dont il serait aisé de
recueillir des fruits infinis, et où le
travail trouverait même, dès à pré-

Sent, “ne partie de son salaire.

Prière—Seigneur mon Dieu, mé-
priser de si grands biens parce que
vous les donnez pour peu de chose,
serait être méchant parce que vous
êtes bon. Excitez-moit plutôt et °-

dez-moi à beaucoup travailler à vo-
tre gloire pour reconnaître tant de
bonté.

Pratique. — Vous savez assez la
manière aisée de profiter d’une in-
finité de petites choses, et si vous
né ligez ‘r vous en servir, vous se-

rez inexcusable. Ces chosez de nul-
le ‘eur parmi nous, seront par ce

moyen d'un prix incomparable si
nous avons soin de lc~ surnaturali-
ser par l'intention. Admirez l'infi-
nie b-nté de Dieu, car 11 pourrait se
born A recevoir tou‘ss nos actions
comme des satisfactions dues à sa
} tice.
mr

PRIÈRE À SAINTE ANNE

O vous, sainte Anne, si justement
appelée la mre des infirmes, la

guérison de ceux qui sont dans la
langueur, jetez un Yegard de bonté
sur le malade qui m'intéresse; adou-
cissez ses maux; faites-les lui sanc-
tifier par la patience”et par une

entière soumission à la divine cha-
rité; daignez enfin lui enir la
santé, et, avec elle, la résolution iné-
branlable d'honorer Jésus, Marie

et vous-même, par le fidèle accom-
pVsement de ses devoirs. Mais ce
que je vous demande pour lui, mi-

séricordedieuse sainte Anne, c’est
plutôt le salut de Ame que celui
du corps, bien convaincu que cete
vie pass”-gère ne nous est donnée
que pour nous en assurer une meil-
leure et que nous ne pouvons y

p-rvenir sans le secours des grâces
de Dieu: je les implore avec ins-
tance pour lui et pour moi, par les
mérites de Notre-Seigneur Jésus-
Christ, I'intercession de sa Mère im-
maculée, et par votre médiation si
efficace et si puissante, 6 glorieu-
se sainte Anne.
  

CALENDRIER ECCLÉSIASTIQUE
NP

CALENDRIER 14-20 JUILLET 1929
 

 

 

 

 

44—DIM. Vr.

|

VIilie Dimanche après la Pentecôte, Sd, 2e O. de S. Bona-
venture, m. Vêpres du Dim, mém. du suiv. et de S.
Bonaventure.

16&—Lun. B. $t/S. Henri, empereur C., Sd, ut 8.

16—Mar. B. Notre-Dame du Mont-Carmel, Dm, m.

17-—Mer. B. +$;S. Alexis C.…, Sd, ut 8.

18-—Jeu, B. .

|

S. Camille de Lellis C.. D, 3¢ O. des SS. MM. m.
 

19—Ven, B. S. Vincent de Paul C., D, m.

20—8am. B. S. Jérôme Emilien C, BD, 2e O. de Ste-Marguerite, m.
Abréviations:—B. blanc, R. rouge, V. vert VI. violet, t on peut dire

messe basse de requiem, D. double, Dm, double majeur, Sd.
oraison, Oct. octave, Méêm. mémoire, Sol.simple, O.

confesseur, D. docteur, P. pape, M.

semi-double, $.
solennité, E. évêque, C.

martyr, V. vierge. Vve, veuve, Ut. com-
me au, m. oraison commandée (celle du Pape).

charité ne passera jamais.

que c'est, nous verrions qu'il y a déjà là de quoi dépasser toutes
nos conceptions, tous nos rêves de grandeur etde bonheur!

Mais la charité est la vie de toujours, de toujours ici-bas, de.
toujours là-haut, de toujours en ce monde et dans l’autre. En:de-
hors d’elle, tout passera. Le mal passera avec toutes ses oeuvres.
Les incrédules et les vains triomphes de leur orgueilleuse pensée
passeront. La foi, avec ses obscurités, l’espérance avec son attente,
la patience avec ses épreuves: oui, tout ici-bas passera, seule la

La Doctrine de l’Amour.-
 

 

Discours sur la ruine de Jérusalem
et la fin du monde.

e (suite)
. (Matt. 25-31-46) .

Après l'appendice sur la vigilance
rendue nécessaire à raison de l’im-

le temps de la parousie, Notre Sei-
gneur revierit au jugement final et
nous décrit à l'avance ces solennelles
assises de la divine justice. Le juge
suprême sera le Fils de l’homme qui
apparaîtra‘ alorsaux yeux de l'huma-
nité non plus comme ce Messie hum-
ble et souffrant de jadis, mais dans
tout l'éclat et la majesté qui con-
viennent à l'Homme-Dieu.

“Or quand le Fils‘ de l'homme vien-
dra dans sa gloire et tous les anges
avec lui, alors 11 s’assiera sur son trô-
ne de gloire et toutes les nations se-
ront rassemblées devant lui” Quelle
scène! quel moment! C’est à la fois
comme: Homme et comme Dieu que
Jésus reviendra dans le monde pour
le juger. Il apparaîtra sous sa for-
me humaine. Il le faudra pour qu'il
soit aperçu des réprouvés auxquels Ja
vue de la divinité est interdite. Puis
aussi parce que, ayant, comme hom-
me, subf tous les outrages, il devra,
comme homme, être couvert de tou-
tes les gloires. Puis encore, jugé et
condamné par les pécheurs, il aura
mission à son tour de les juger et
c’est comme Fils de l’homme qu’il les
jugera. Mais en Jésus les deux na-
tures sont inséparables: la divinité
déborders sur l'humanité et la fera
resplendir d’une gloire indicible.

LE JUGEMENT FINAL
Les anges seront ses assesseurs. Ces

anges que Dieu a perpétuellement
méêlés à notre histoire, associés à no-
tre vie auront leur place naturelle au
jugement, témoins des vertus des
bons, accusateurs des vices des mé-
chants.
En face de l'immense multitude

composée de toutes les générations
humaines, Jésus s'assiera. C'est la
posture des rois et des juges en face
de leurs sujets. L'Evangile ne dit pas
où se fera le jugement. On a sans
doute parlé de la vallée de Josaphat,
mais rien ne prouve que la vallée qui
sépare Jérusalem de ia montagne
des Oliviers, appelée tantôt vallée du
Cédron ou vallée de I'Hinnon ait ja-

   

 

Votre apel 
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possibilité de prévoir avec précision

 
 

CE QU’UN CHRETIENDOIT SAVOIR:
mais porté le nom de Josaphat. I
est vrai que le prophète Joel Men-
‘tionne la vallée de Josaphat, mais
c’est là une appellation allégorique
pour dire la vallée du jugement, et
non pas un nom de lieu. Au reste
la prétenduc vallée de Josaphat ne
saurait jamais contenir les nations
rassemblées des quatre points de
d’univers pour le jugement.

Jésus était venu en ce monde pour
discerner les bons des mauvais, (Luc
2-34-35) mais c'est au dernier jour.
du monde que se fera la séparation:
définitive. Il séparera les uns d'a-
vec les autres, comme le berger sépa-
re les brebis d'avec les boues. “Allu-
sion à la coutume des bergers de
Palestine de séparer le soir les boues
des brebis et de les enfermer dans
des bercails différents pour la nuit:
Les brebis ce sont les justes, inno-’
cents comme elles, comme elles sont
trop souvent victimes, obéissants à
la voix du’ pasteur. Le bouc avec sa
fougue indomptée, sa luxure brutale,
représente au vif les pécheurs si
prompts au crime, si rebelles à la loi
divine.

LE TRIOMPHE DU BIEN
Les justes une fois réunis à la

droite du juge, auront
consolation de s'entendre inviter par
ce roi céleste à entrer dans son bien-
heureux royaume auquel le divin
Père les avait prédestinés de toute
éternité et qu'ils auront su d'ailleurs
ai bien mériter. “Alors le roi s'adres-
sant à ceux qui seront à sa droite,
leur dira: “Venez les bénis de mon
Père, possédez le royaume qui vous
a été préparé dès la création du
monde.” Tout le bonheur du ciel est
dans ces mots: “Les bénis de mon
Père”. “Un Dieu se fait leur pané-
gyriste, un Dieu les acclame, la Tri-
nité entière les couronne. Quelle ma-
gnifique revanche contre les moque-
ries et les insultes du monde! Quel
retour des choses! Autrefois, objet
de dédain de la part des pécheurs,
maintenant, glorifiés de la bouche
même de Dieu, trouvant dans un
amour infini d'infinies délices. “Pos-
sédez”, dit le Roi. C'est un bien
propre, encore que la grâce nous ait
été donnée pour accomplir cette con-
quête. Mais 1l suffit que nous ayons
coopéré à la grâce pour que. Dieu

PRIERE A MARIE
O Vierge, ma patronne et mon guide fidèle’
Quelle est douce la paix qu’on trouve a vos genoux!
Retenez-moi, toujours, à l'ombre de vos ailes
Et que rien désormais ne m'éloigne de vous
Que nul bruit d'ici-bas, ne m'empêche d'entendre

 

Accents mystérieux d'une voix douce et tendre
Out ma viennent du ciel.

A. BÉGALAS,
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“ Prièreà.la Vierge (N.-D. d
MS Quand.il fait sombre en nous, quand la nuit ténébreuse

-. Nous cache le danger, viens À notre secours;
Mère du.Bon Conseil, Etoile lumineuse,

 

     

des pécheurs et des justes On ne
saurait trop s'arrêter à une contem-
plation aussi salutairement impres-
sionnante.

F. BOURRET, C.S5R.
BR

“On nous attend la-bas”
Oui, voyageurs d'un jour

sur la terre où l'on pleure,
Nous marchons, mais les yeux

fixés sur l'aube de demain.
Et certains du repos

dont Dieu sonnera l'heure,
Nous trouvons sous la croix

des haites au chemin.

Nous, voÿageurs d’un jour

 

 

Mais I'Ame, au vol 1 us haut
que le temps et l'espace,

Brisera, pour monter,
sa chaine et le tombeau.

Et voyageurs dun jour
sur la terre où l'on prie,

Nous prions dans Ped .
l'épreuve. les combats.

L'exil n’est que d'un jour, -
Après c’est la patrie.

D'en haut,l'on nous appelle:
on nous attend là-bas!

Pére DELAPORTE, S.J.

—

 

Le chagrin et l'inquiétude ne remé-

sur la terre où l'on passe, dient A rien, ils nous rendent re

Nous y pressons le pied; plus malheureux dans la ma tne

ce n’est qu'un escabeau; fortune.
 

  
+. Qu’à tes douces clartés nous cheminions toujours.

y Que ton conseil d'amour, dans le labeur, la peine,
Soit l'aiguillon d'acier qui nous pousse en avant;
Vierge, né permets pas que notre âme se traîne,
Ou dans les durs combats recule honteusement.

Noùs ne sommes, hélas! qu'ignorence et faiblesse,
Mère, conseille-nous à chaque heure du jour,

Pour qu'à travers les deuils, la douleur, la tristesse,
Nous parvenions enfin à l'éternel Amour!

nous attribue en propre le bonheur
du ciel. Remarquons ce mot “le

Royaume”. Nous serons de véritables
rois, par l'autorité dont nous serons
revêtus, et la gloire dont nous serons
couverts. Et c’est dès la création du
monde que ce trône éternel est dres-
sé pour nous, tant Dieu a subordon-
né toutes choses au salut de ses jus-
tes, tant Ja Providence travaille du-

{|rant le cours des siècles à la sancti-
fication des élus!
Et quelles oeuvres marquent cette

sanctification et conquiérent ce
royaume éternel? “J'ai eu faim, et
vous m'avez donné à manger; j'ai eu
soif et vous m’avez donné à boire;
j'étais sans abri et-vous m'avez re-
cueilll; sans vêtements et vous m'’a-
vez vêtu, malade et vous m'’avez vi-
§'té, prisonnier et vous êtes venus à |
moi.

I n’est question que des oeuvres
de miséricorde corporelle, parce qu'’el-
les sont représentatives de la charité
chrétienne dans laquelle se résume

{| tout l’accomplissement de la loi.
“Alors les justes lui répondront di-

i! sant: “Seigneur, quand t'avons-nous
vu avoir faim et t'avons-nous donné
de la nourriture, ‘ou avoir soif et
t'avons-nous donné à boire? Quand
l'’avons-nous vu sans gite, et t'avons-
nous’ recueilli, ou nu et t'avons-nous
vêtu? Quand t'avoris-nous vu malade
ou en prison et'sommes-nous venus
à toi?”—Et le Roileur répondra: En
vérité, je vous le dis: ce que vous
avezfait àl’un de ces miens frères,
l'un des plus petits, ‘c’est à moi que
vous”l'avez’ fait.’,Ce colloque entre
Jésus ‘et ses élus comme plus- loin

| celui. qu'iléchange avec les réprouvé
n’est qu'une mise en scène pour don-
ner corps aux ‘penséés et aux senti
iments qui animeropt alors ces élu.
-comme ces réprouvés. Tout le passe...
ge se fésurhe dansla parole: “Ce:
à -moi que vous Faves fait.” Paro
qui ouvre sur’'Ia’vie chrétienne de =
lumineux horizons. Rien d'étonnant

+si les élus doivent-être récompensés
si. magnifiquement de leurs humbles
charités, puisque Jésus se sera iden-
tifié avec céuxenvers qui ils iront
pratiqué la bienfaisance. “C’est à moi
que vous Favez fait!” Quel stimulant
pour la charité chrétienne que cette
pensée! Comment :ne pas se laisser

l'affamé, du souffrant, quel qu’il soit,
quand ‘on songe qu’en sa personne
c’est Jésus qui feit appel à la pitié
de son disciple. Jésus 18 chef du
corps mystique qu’est son Eglise et
dont tous les hommes sont appelés à
faire partie? N'agissons pas simple-
ment -par  philonthropie, mais que
notre charité osit  surnaturelle,
qu'elle s'adresse avant tout au Christ,
elle” n'en sera que plus délicate dans
ses procédés," plus- ingénieuse et plus

vue de.rayonner le bien autour d'elle.

LA REVANGCHE DE LA JUSTICE
; . .. DIVINE
Nous avons laissé les pécheurs en

proie à leur angoisse, terrifiés de ce
qu'ils viennent de voir, plus terrfiés
encore de ce qui les attend. A tout
prix ils voudrontfuir le regard du
Christ, si suaye aux élus, pour eux
si redoutable. Ils voient enfin celui
qu'ils ont si- longtemps méprisé et
outragé,. dont ils ont foulé aux pieds
le sang rédempteur; ils le voient et
sa vue devient pour eux un insup-
portable supplice; 1ls voudraient se
dérober auregard de leur juge, cour-
roucé, mais, impossible. Ils devront
expérimenter combien il est horrible
de tomber entre les mains du Dieu
vivant.
La sentence tombe sur eux comme

un éclat de foudre: “Retirez-vous de
moi, maudits: Allez au feu éternel
préparé pour le-démon et pour ses
anges.” Et ol iront-ils les malheu-
reux, quand Dieu qui est le bien su-
préme de leur laisse plus en les chas-

 

émouvoit--à-la--vue du pauvre, de |.

active en sey multiples démarches en |.
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sant que le suprême mal? Quel la-

mentable exil! Quelle nouvelle et ef-

frayante demeure! Le feu qui dévo-

re, les démons qui environnent, les

ténèbres qui oppressent, les pleurs

éternels. L'éternel désespoir, une dou-

Jeur sans fin, une mort toujours vi-

vante, un emprisonnement effroya-

ble!

Le ver rongeur ne sera pas le

moindre de leur supplice: regret des
grâces méprisées, des secours dédai-
gnés, d'un salut si facile. d'oeuvres
qu'il leur eut coûté sn peu d'accom-
plir. Le moindre acte de charité, la
plus légère aumône, un verre d'eau
froide donné au nom de Dieu, quel-
ques commandements bien doux,
quelques sacrifices bien rapides et le

nheur était leur partage. Mais leur
Vie pécheresse n'a, été qu’un long ou-
bli du Christ Rédempteur, et main-
tenant c'est au Christ à les renier et
à les repousser loin de lui.

Les deux sentences ont été pronon-
cées, et elles sont irrévocables. Dans
un épilogue majestueux et sublime,
Jésus nous fait assister à leur exé-
cution: “Et ils s’en iront à l'éternel
supplice, alors que les justes tront à
I'éternelle vie.” .
Ces dernières paroles ‘ouvrent à

l'âme méditative une perspective en
quelques sorte infinie sur cet océan
de douleurs désespérément atroces ou
de joies inénarrables que sera l'éter-
nité malheureuse ou bienheureuse
 

A quelques heures de Mont-
réal par chemin de fer on
trouve une région étoignée du
brouhaha du monde — une
terre de paix, dépositaire de
pieux sanctuaires, de cou-
tumes rustiques, de villages
anciens.

C’est 12 que se trouve le
sanctuaire vénéré de Sainte-
Anne de Beaupré: aussi
la Malbaie, le Newport
canadien.

Service de trains com-
modes par te Canadien
National en passant
par Québec.

Renseignements au Bu-
reau des Billets en ville,
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CWLINDSAY £ CO. LIMITED

"R. H. Gumming

; ‘Le Nouveau Modèle 1929 du
PHONOGRAPHE

LINDSAY
Complet avec 10 disques double face.

donne $99.50 ParMois
CET INSTRUMENT ATTEND VOTRE EXAMEN.
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garantie de votre police.
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Folklore Conrad Gauthier
avec piano

Folklore

Musique à bouche
avec banjo
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Ténor   >
Roméo Mouss-au

Violon avec

Les Filles de

À. J. Boulay

 

    
i  

 

r
a
r
e
r

mt
,e
r
+
t
t
e
r
e

o
m

mon
m
r
.

. S’il est votre associé
il vaut la peine de l’assurer ÿ

(OUBLIEZ pour un instant de songer sux embacras , i
financiers auxquels votre entreprise devrait fadre ‘ /

jt mourait. Dires-vous Ôôt œci:
Puisqu'il est mon associé, il vaut lapeine de l'assurer;
puisque je suis son associé, moi aussi il convient de

Si votre entreprise vaut quelque chose, clie dofr être
en mesure de payer es primes de votre assnrance.
Peu importe que vous jouissiez d'une grande pros-
périté ou que vous soyez riches
ensemble; un bon petit magot d'argent sera toujours
le bienvenu, À l'occasion, auprès de vos héritiers où
de œux de votre associé. Si vous souscrivex unc
dotation ec que vous surviviez À la date d'éc
vous éprouverez un bien vif plaisir de
partager le produit avec votre associé.
pon plus que, co Cas ©imprévu, il vous crt toujour
loisible d'emprunter des sommes comptant contre im -

A votre service, nous avons des ;

de œs représentants se ferait un plaisir d'étudier be > ‘
question avec vous et n'en resterait pas Moins Vote
ami, lors même que vous ne pourriez vous décider,

Téléphonez à notre mconteale où demandes-cous des
tenscignements compieus our l'assurance commerciale,

Confederation Life
Association

Toujours Derrière
Beatrice Lapierre-Latour

Reel D’Alouette

La Rochelle
Baryton Georges Beauchemin 263608

Aussi les derniers disques Etiquette Rouge par les fameux artistes Victer
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: Records©re

Victor|
Nouveaux records en Français
par des artistes populaires

Les Souliers de
ma Mignonne

 

 

Buck de Papier
Henri Lacroix

Broadway
Melody

(Sur Pair de ‘Broadway Melody”)

Roméo Moueseau 263609
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L'HEURE EXQUISE

PAGE LITTERAIRE.
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Lectures enfantines
—— =presrere2

of 3

in

Sait-on toujours choisir les revues pour enfants?

DANS LES BONNES LIBRAIRIES,
LES BONS LIVRES

    

 

 

Les vacances redonnent de l’actualité aux choix des lectures

enfantines. Nous eroyons utiles de présenter, en un tableau très
sobre, une liste de revues selon leur mérite. | ;

L.—Publications mauvaises, soit parce qu’elles intoxiquent, abé-
tissent, atrophient ou étiolent l’âme del’enfant, seitparce qu’elles
proviennent d’une officine pornographique et d’origine allemande:

Collection d’aventures; Sciences et voyages; Le Cri-Cri et la
Croix d'honneur; le Petit illustré; L’Intrépide; l'Epatant; Lili;
Fillette; Histoires en images; Le Film complet; Mon Ciné; Le
Pêle-Mêle Système D. et les autres publications de la maison Of-
fenstadt ; Buffalo-Bill; Mandrin le roi des voleurs (édition Prima);
les Petits Bonhommes (journal communiste); le Roman policier
(Forenezi). ; ,

II.—Publications dont il faut se méfier, parce qu’elles sont mé-
diocres ou suspectes comme idées, ou encore plus ou moins dange-
reuses pour certains enfants:

Le Bon Point amusant; Le Tour du monde en sous-marin (Al
din Michel); Les Beaux romans d’aventures; Tilutin (France-édi-
tion) ; — Lectures illustrées de la Jeunesse; Nouvelles devinettes;
Les Rois du Far-West; Les Grandes aveniures (édiftons modernes);
— Le Petit Monde (Tedesco); — Capoulade de Marseille (Flam-
marion); — Les Aventures de Toto, explorateur de treize ans; Les
derniers exploits de Buffalo-Bill contre Sitting-Bull (romans ohoi-
318); Nick Carter (éditions Prima); Casse-cou l’aventurier (pu-
blications Progrès).

T1—Publications honnêtes, mais neutres :
Mon Journal et Poupée modèle réunis (Hachette) ;

les-Images; La Jeunesse Ilustrée (Fayard); — Ma
tit inventeur; Le Petit Robinson (Albin Michel); —

IV—Publications chrétiennes, éducatives, intéressantes et re-
gommandées: .

L’Ami des enfants (rue de La Fontaine, 40, Parie, 16e); —
L’Echo du Noël (Bonne Presse, 5, rue Bayard, Paris); — L'Htoir
le Noëliste (même adresse); — Bernadette (même adresse) ; ow Le
Sanctuaire (même adresse) ; — La Semaine de Suzette (H. Guutier
et Lanquèreau) ; Lisette (Orsoni) ; — Pour les Adolescents :La Croiz

ld Les Bel,| te

oupée (Tel
uignol LÔr-|

soni) ; — La Jeuneste (Ligue antialcoolique) ; — L'Album magique. |
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“ QUELQUES BELLES STROPHES |
DE MALHERBE /

—

Malherbe a écrit de beaux poèmes; il a surtout écrit des vers définitifs.
Dans ses meilleures odes, il arrive que l'élan se brise, que d'admirables

stances ne soient réunies que par de froids passages de transition. Plutôt
que de citer intégralement deux ou trois de ses poèmes, nous préftérong,
dans l'ensemble de son oeuvre, euelllir quelques-unes de sés plus belies
strophes.

 

LA PAIX

Assez de funestes batailles
Et de carnages inAumains

Ont fait en nos propres entraillés
Rougir nos déloyales mains

Donne ordre que sous ton génie
Se termine cette manie;
Et que las de perpétuer
Une si longue melveillance,

Nous employions notre vaillance
Ailleurs qu'à nous entré-tuer.

C'est en la paix que toutes choses

Succèdent selon nos désirs:
Comme au printemps naissent les roses,
En la paix naissent les plaisirs;
Elle met les pompés aux villes,
Donne aux champs les moissons fertiles
Et de la majesté des lois

Appuyant les pouvoirs suprêmes
Vait demeurer les diadèmes
Fermes sur Ja tête des rois.

ant
veld

J

(A la Reine, mère du Rot, sur les heureux succès de sa régénee.)

s «8
oo

La terreur de son nomi readrs nos villes fortes,
On n'en gardera plus ni les murs nt les portes,
Les veilles cesseront au sommet dé nos tours;
Le fer, mieux employé, cultivera la terre,
Et le peuple qui tremble aux frayeurs de Ia guerre,

i St ce n'est pour danser, n'ofra plus de tambôurs.

pr

4 Loin des moeurs de son siècle 1! bannir Jes vices,
L'oisive nonchalance et les molles délices
Qui nous avaient portés jusqu'aux dernièrs hasards;
Les vertus reviendront de palmes couronnées,
Et ses justes faveurs, aux mérites données, Lo

»  Ferènt reseuecitér l'excellénçe dés arts. Get
 : à © + * + 2 ++ 0 sv A se a a

Vv Tu nous rendras alors ‘nos douces destinées: 9
a Nous ne réverroñs plus ces facheuses années

Qui pour les plus heureux n’ont produit que des pleurs.
Toute sorte de bien combiera, nos fafnilles,

“ duellement.

 

dès jeunes gens (Bonne Presse).
Dans notre petit coin de province, le besoin d’une telle infor-|

mation semble se faire sentir, à ce point que journalistes, pédago-
gues, pères et mères de famille devraient, s’ils comprennent leur de-
voir, en retenir les principaux points. R d

Ne nous lo cachons pas: ls mauvaise lecture nous envahit grà-
L’importation, aujourd’hui si facile, du livre étram

ger, Ouvre la voie à toutes les audaces. Plus encore, l’ignorance di.
public ordinaire active ladiffusion commerciale des revuettes les
plus condamnables. fante.plusregsatiablé,-en-donne' auvetme
fants les publications les plus démoralisantes, sinon les plus sottes.
Ces illustrés innombrables et à la langue d’apaches, sont direete-
ment écrits pour abêtir et corrompre. vat «

C’est ce mal conteraporain que le ‘“Droit’’ a voulu combättte
ar la fondation de sa ‘‘Page littéraire’, et de son ‘‘Service deLi-|,
rairie’’,

Dénoncer ainsi le livre frivole, malsain, pervers; exaiter les‘
ouvrages de goût, d'inspiration chrétienne et de portée éducative
et morale: tel est le but que s’est proposé notre journal — ne le
croyant pas indigne de lui ni de ses lecteurs.

Er

POURQUOILES
OISEAUX CHANTENT

Sur l'arbre de Jessé des familles
gnimales, les oiseaux se tiennent. c'est
le cas de le dire, au bout d'une bran-
che. Ce sont d’ailleurs de singuliers
personnages: très intelligents, très
nerveux, très agités, très braves. M.
Jacques Delamain à étudié, en Sain-
tongs, sank autres armes qu’une ju-

, Ia vie dé ces libres cousins de
l'homme. Ceci nous a valu un petit
livre délicieux que l'auteur a appeñé:
Pourquoi les otseaux chantent. (Stock,
édit).
Pourquoi 1ls chantent? Parce que,

comme tous les êtres, ils éprouvent
du plaisir à traduire la vie par le son.
Et aussi parce qu'ils ont su à la diffé-
rencè des autres, choisir, parmi les

notes de leurs gosiers, lcs plus pures
et les plus pleines. les reliers, rythmer,
eomposer, transposer, et, du cri, faire

jaillir le chant.
Cette science a été acquise difficile-

ment, et nous pouvons en reconnaître
les étapes. Il suffit de suivre les va-
riations de l'habitat. depuis l'océan
natal jusqu'aux prés, aux ruisseaux,
Aux arbres à feuilles caduques, paru-
re récente de la terre.

La mer n'a pas un chanteur. C’est
sur le rivage, dans les bales colma-
tées de vase, sur les dunes frémis-
santes d'ajoncs, que l'on entend les
premières expressions musicales, la
plainte du courlis, le trille du bécas-
seau À pièds rouges. Avançons dans
Ia zones incertaine des marais. Là,
nous rencontrons, parmi la foule na-
sillarde, oaquetante et sifflante. le
premier artiste, le cygne sauvage, dont
lg voix puissante couvre une octave
entière. Mais le cygne est un per-
sonnage exceptionnel, beaucoup plus
grand et plus fort que tous ses pro-
chgjparents, le seul qui dédaigne de
séprotéger par la couleur du pluma-
ge. un original. enfin. Pour trouver
le vrai peuple dès chanteurs, il faut
pénétrer jusque sur la terre ferme, là
où vivent les tribus dernières venues
de la famille ailée.

LA, nous rencontrons les passe-
Taux, Alouettes et farlouses, berge-
ronnettes, fauvettes et grives. Mais,
dites-vous, nous réncontrons aussi la

x et le faisan. Pourquoi ne sont-
1s pas, eux aussi, des chanteurs? C'est
qu'ils sont attachés à la glèbe, dit M.
Delamain. “ C'est que l'artiste a be-
toin d'être affranchi de \n servitude
trop grande du sol. Il lui faut l'essor
tisé, l’ascension légère vers le point
tlevé d'où les notes tomberont plus
tiaires, porteront plus loin. C'est en
lein vol, souténues par l’air seuil, que
antent les alouetles et les fariou-
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ses. Parmi les autres passereaux, la
branche de l'arbre, le rameau du buis-
son ou la tige grêle de la plante her-
bacée porteront le chanteur. ” On ne
chante pas les pieds à terre. On ne
chante pas non plus quand on & !'à-
me occupée de vulgaires soucis: à ces

soprani, qui vivent de graines et de
petites proies vivantes, la forêt et la
prairie offrent une nourriture factle.
La nature leur fait des loisirs.
Parmi les passereaux eux-mêmes,

tous ne sont point parvenus au mêé-
me talent. Le bruant des haies ne
sait que zézayér une syllabe unique.
Mais déjà l'ortolan a trouvé une pe-
tite phrase simple; le pinson l'ampli-
fie, la linotte y mêle un récit musi-
cal un peu bafouillé; I'alouette im-
provise et compose; les fauvettes sa-
vent déjà rythmer des chansons d’un
style un peu facile; mais seule, la
famille des grives, en qui le génie s’é-
panouit, nous donne les quatre grands
artiste nationaux, le merle, la grive
musicale, le rossignol et le rouge-gor-
ge.

Grands artistes assurément; mais il
faut qu’ils se surveillent. Ils ont beau
être évolués, ils descendent tout de
même des sauriens de l'ère secondai-
re… Chez les plus purs chanteurs,
l'atavisme reparalt de la façon la
plus regrettable. “ Le rossignol in-
terrompt ses strophes les plus belles
par un carrr qu'on dirait sortir du go-
sier flasque d'un batracien. Pour le
merle, 1a paille dans le métal pré-
cieux, la note gutturale, se trouve à la
fin de la phrase sifflée; chez la grive,
elle se glisse en sons durs et Apres
entre les cadences les plus pures. ”

Il faut aussi que ces artistes tra-
vaillent, comme de simples humains.
En Saintonge, le merle étudie en jan-
vier, avant le coucher du soleil: en
mars et en avril, la fauvette à tête
noire et le rossignol sont encore des
Apprentis. Qu'ils se méfient des mau-
vaises leçons! Le merle élevé près
d'un marais mêle À ses notes habi-
tuelles les notes rauques et saccadées
des rousserolles. Chanteurs, attenti-
on! Ne fréquentez dans les bois que
les écoles où la tradition est pure,
Mais, après tout cels, quelle joie de

chanter! La plénitude de la vie s'ex-
hale. Lattitude, tantdt frénétique,
tantôt figée, trahit l'agitation profon-
de de l'être. Le bruant, sur l'extré-
me bouquet de feuilles de l’arbrisseau.
renverse la tête comme en extase. Le
chardonnret, les ailes pendantes, os-
cille sur ses pattes grêles. La huppe
salue en déployant son aigrette et en
disant: “ pou-pou-pou ”. La fauvette
grisette pirouette en l'air et. retombe
dans le fourré avec sa strophe. Le
traquet pâtre égrène sa chansonnette,
maintenu en l’air par l'agitation de  

Le moisson dé nos champs lassera les faucilles,
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Chiles Silvestre offreundes Beaux
exemples de la littérature catholique

iygit]
honte de l'être jusque dans ses livres;
plein de talent, iI n'a pas cru desset-
vir talent en le détournant du
troudiy et du malsain; écrivain rusti-
que,‘ fait pour décrire cette terre du
Limousin où il vit dont 1! vit, 11 ne
craint pas, et il à réison, d’appauvrir
son inspiration en là limitant. En-
‘Tin, iI n'est pas jusqu'à son existen-
ce qui ne puisse servir d'exemple puis-
qu'après son succès parisien d'il y a
deux ans, — le prix Femina décerné
à Prodige du coeur, — il n’a pas été
grisé et a continué de vivre touts
l'année à Peyrat-do-Bellac, dans la
Haute-Vienne, indifférent aux grou-
pes et aux modes littéraires, et que
c'est toujours de son cher Limou-
sin qu'il nous envoie son nouveau 1i-
vre: Le Voyage Rustique.
Ce n'est pas un roman, le chroni-

queur de la vie à la campagne du
Temps, nous livre ici le fruit de ses
méditations et de ses observations
journalières; 11 se fait Jules Renard,
mais un Jules Renard sans Apreté,
sans brusquerie incisive. Sa malice,
qui est douce, tendre, pleine de com-
préhension et de bonté, ressemble
aussi peu au sec humour de l'auteur
des Philippe que sa langue harmoni-
euse, délicate, chantante, aux ryth-
mes souples, que sa poésie naturella
et son émotion chrétienne sont dif-
ficilement rapprochables des Histoires
naturelles.

Ici, ni l'animalité des peintures de
Zola, ni l'idéalisme excessif des pay-
sanneries de George Sand: parce qu'il
vit vraiment au milieu de ses pay-
sans, Charles Silvestre les connait
bien, qu’il s'agisse de Jeantou le pa-
pillonneur, de Fariné qui “ se cuite
à mort " tous les trente du mois, du
père Jacquet, qui est sorcier mais avec
des prières, d'Yvonne Montier qui
s'est fait couper les cheveux et possé-
de un phonographe muni d'un pa-
villon rosé “ parce que c'est plus gai "
ce qui ne l'empêche pas de croire à
toutés les superstitions populaires; du
vieux père Jeantier, dont la belle orai-
son funèbre, dite par sa bru, fut: “ Un
homme qui n’a jamais fait de mal à
personne " ; de François, l'hamme des
champignons et des truites, qui tail-
la un jour les groseillers trop touffus
de Silvestre avec . tant de fougue
“ qu’ils ne dépassèrent pas en hau-
teur le plus humble des choux-pom-
mes ” ; de Marie Bonnier, la laveuse,
qui après douze ans pleure toujours
de même sa fillette brûlée vive:

Il & nelgé; toutes les froidures du
monde n’empécheraient pas Marie de
se pencher sur la dépouille de sa pe-
tite. Ce matin, elle s'agenoullls près
de la tombe. Dans le silence amical
au souvenir, elle apparait, immense,
humblement accordée au grand repos
de laterre oùlegrain meurt pour re-
vivre. Elle balaye de ses mains dures
les flocons et, dans l’espace noir qu'el-
le a tracé, elle pose un long baiser de
sa bouche fidèle. L'hiver cède la pia-
ce à son coeur brûlant.

Oui, Oharles Silvestre les a tous re-
gardés ses paysans. sans idées pré-
conçues, lès simples et les plus com-
pliqués, les travailleurs et les gabl-
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ses ailes et comme suspendu à un fil.
petits

Henry Bidou

Quel mystère dans tous ces
coeurs!

LE-VOYAGE

Et les fruits passeront la promesse des fleurs.

(Prière pour le Roi Henri le Grand.)
gan

RUSTIQUE

 

Senmcigronte 6ee Prior gersesjudifférents et les Tideles. Il a vuVeil du-bélirg, qui est conéeilier
municipal, ét-à qui les vieilles se font
un plaisir de faire défaite ees
édifices de conserves, pour gémir en-
suite sur la boîte choisie:: “ Autre-
fois, je payais cétte babiole huit sous.
Tu veux ma parte… ” : cet épicier
qui aime son métier, qui fait ruisseler
le riz entre ses doigts, et “ connaît
l'esprit paysan. ses tours ét ses dé-
tours, ” qui no se lasse pas de côn-
templer ses marchandises:
Un rayon de soleil touche le baril

A sardines. qui resplendit comme une
monstrueuse fleur métallique, dont
chaque pétale est un poisson argenté,
C’est la seule marguerite ques Jean
Cissac ait jamais effeuillde.

11 a assisté aux veillées chez Jean-
nette Verdier, auprès de cet incorri-
giblé Jeantou que “ la première gue-
non venue fait bouillir comme une
soupe au lait sur le feu vif, mais 1] n'y
& plus grand'chose dans la cassero-
le. ” Lui aussi, Charles Silvéstre, il
& Connu la marche dans la campagne
nocturne:
Au bord du fossé, des chênes tail-

Indés se dressent, plus noirs que la
nuit, dans une broussaille de ténèbres.
8ur leurs branches hautes sont per-
Shés les oiseaux mystérieux de l'om -
re.
La lanterne que balance Panehette

éclairé à peine et tremblote.
créux du vallon, ia métairie de Jean-
nets Verdier sé révèle par une lueur
de lampe, en aiguille si glissante et
fine qu'elle passe & travers les buis-
sons, il faut marcher au long d'un pré,
le sentier est trop bourbeux. Peu à
peu, ln lueur grandit: et la belle flam-
me de bois. qui brûle dans la chemi-
née de ln cuisine, fait signe à Jean-

 
leurs, on n'a pas fermé les volets,
Jeagtou jette le cri dé ralliement:
“ lou, fou, fou! ” La porte tourne
à ce vieux signal, sur la grande pré-
sence du feu. Une clarté d'or teut
vivant est fur le seuil, dréséée, riant
EUX ténèbres.

‘ Alors, chacun s'assoit autour du
eu:
Jeannette fait griller des chétaignes

dans la poèle percéé. Jeantou glisse
dans ses sabots quelques braises, afin
qu'ils soient bien secs et chauds; !l les
réjette, puis 11 enfonce ses pieds dans
leurs niches de bois, en soupirant de
tontentement. Chacun de raconter
sé pétite histoire, et de faser et de ri-
re. Une châtaigne qui éclate fait re-
bondir les propos. On entend à pei-
ne toquer l'horloge. La tourterelle
s'est endormie dans sa cage qui est
suspendue à la maîtresse poutre. On
donne à manger au grand feu de l'A-
tre, qui se met à resplendir et à brû-
ler si fort que les bonnes gens sont
obligés de se reculer, ils admirent la
bellé colère de la flamme, tandis que
le vent d'Ouest gronde au dehors.

Alors, c'est l'heure des histoires:
c’est la règne de cet “ avale-toyau-
me ” de Jeantou, aussi riche en bons
contes que prempt*à lever le coude.
Sentez-vous quelle paix se dégage de
ce tableaude cette atmosphère,et com-
me soudain on est loin des fracas des
villes, de la fièvre moderne? Ah! ac-
compagnet Charles Süvestre au long
de ce Voyage rustique, suivez-le dans
6 Limousin déjà oflébré en 1787 par
Arthur Young. somme © le plus bsay 
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tou, Pour guider la marche des veil-|

de France; " allez donc avec lui à
cette pêche d'étang en février, ‘et di-
tes-moi si j'exagüe quand je vous
présenie à cet écrivain comme un très
pur stylists et comme un véritable
poète bucolique. — George Sand n'a
rien écrit de plus beau que ces lignes
où se propage le frémissement qui
précède le naissance du printemps:
Le buisson, encore à claire-voie, re-

vivait; le chévrefeuille lançait ses cor-
dages aux pousses vertes d'où sortira
la fleur en méche de fouét; le noise-
tier agitait au vent ges chatons, légè-
rès chenilles, et l'ajonc, au bord du
fossé, terait dans sa griffe un peu
d'or: il faisait beau temps; 1! y avait
dans l'air un parfum de violettes in-
visibles. :

Le paysage était dépouillé, tout en
nervures, mais bientôt on ne verrait
plus au sommet d'un arbre le nid de
la pie Au loin, cette mystérieuse rou-
&eur d'aurore venait d’une fréls pour-
pre de bourgeons. Les champs avaient
leur apparence pauvre et douce dont
parle Mivhelet. LA-bas, pourtant, l’or
vif et vert du colza fleuri faisait un
signe de richesse; il y avait là de
Quoi payer de xes peines un humble
poète. Le prômésse du blé montait
dans le pâle soleil du soir. Saison des
iabourages en pleine lumière; on ye-
prisait patiemment une vieille terre
qui servira encore aux hommes. Sur
1a eourbe du plateau que gerçait du
vent doré, un métayer exhortait ses

s Ils ne soulevaient pas seulé-
ment des mottes lourdes, leur marche
était bien trop pesanhte, après tant de
soirs dont es soir était formé! Is
firent une chaîne de sièclés qui tintait
aveo là chaine de la chârrue; ils re-
mâchaient tant de travaux! Leur pas
régulier avait le rythme d'un millé-
naire rouage de muscles une fois pour
toutes régié. Au bord du chemin, des
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Qarrières da Aiaisnt shattucs
dans l'herhe ; Ut oiseau iacon-
nu chantait...

Mais cètte page-là n'est qu’une en-
tre cent dans un tel livre. Que ne
puis-je vous citer celles du Cerisler,
du Coucou et du Rossignol, cette Ma-
tinée de printemps, l'Eau et la Lune,
Septembre, Hiver? Elles redonne-
raiant le sentiment dela nature, le
goût de la ca à qui les à per-
dus, et, par là même, un livre comme
le Voyage rustique ést bienfaisant ft
ne l'était déjà .par- SA. seule valeur
d'art, par son charme discret, doux et
profond. De nos jours, où tant d'hom-
mes des provinces, tant d'hommes dc
la terre quittent ces lieux de travail,
dur mais sain, ces havres depaix que
sont las champs, les bourgs; tout ee

ne saurait trop mettre à l'honneur les
livres qui dirent la poésie de l’ordre,
du silence, du calme, de cette nature
oli le croyant se sent plus près de
Dieu et où, loin de ce bruit et de cette
hâte de manège humain, l'homme a
encars le temps de Jever les yeux vers
le ciel.

Meririetite Charasson.

 

L’EXPLOIT DU “BREMEN”
vomSSP

On a célébré partout et &éc l'in-
telligence, la courage et l'endurance
de- trois aviateurs. qui les ‘premiers
ont la gloirn d'avoir francht d'un
bond l’Atls rique nord, là o: seize
& ‘res avaient rencontré la mort de-
puis moins d'un an, On a peut-être
pas suffisamment coullgné que le
tk" “leu faisait partie de l’expédi- tion.

4

 
qui n'est pas la “ grande ville," — ON | queE——CE————

i

Sont-ils las de nager dans

Dont le verre est pour eux

Ces braves, aprés avoir mis de
leur côt“, humainement parlant.
toutes les chances de succès, placè-

rent leur confiance en Celui qui rà
ge dans les cieux. “vant de partir
de 1’ ‘-nde, les deux pilotes, Ko:h!
et Fitrmauric . se confessdrént et
reçurent la sainte communies. Au
sortir de l'église, ils étaisnt radieux,
et cosurérért leurs amis que le

Bromen atteindraient sgdreriert j'A-
mr e Ils placérent un crucifix
dans la cabiy  ¢- l'avion et s’'embar-
gueérent confiants, Au moment ou

l'oiseau prenait son ‘ol, un grand
nombre de catholiques, parmi les-
quels le Président Cosgrave lui-mê-
me et plusie*»-s autres représentants
d’ ‘auvernement d4 l'Etat Libre
d'Irlan tombérent a genoux et,

‘ârent prur le succès de l'envolée. |

u cours de la traversée. les deux|
pilctes récitèrent plusieurs fois le
Notre Pate et jetèrent des regards

  
  de confiance sur Je petit crucifix    

MES-POISSONS ROUGES

 

l'eau dormante et tiède
De cet aquarium qui leur sert de prison?
Quel étrange désir de s'enfuir les obsède
Et les fait ae jeter, soudain, sur la cloison

uh obstacle invisible?

Peut-être ent-ils l'espoir que, par delà ce mur.
Ils pourraient découvrir un fleuve aux eaux paisibles
Où se mirent tantôt Jes astres ou lazur?
Peut-être ont-ils la foi dans l'existence vague

D'un océan lointain, sans bornes, mervellleux,
Où quelque jour, ;-\issant dans l'infini des vagues,
Is s'en iront vers un bonheur mystérieux...

Ah! l'invisible mur demeure infranchissable'

1ls viendront s’y heurter et s'y blesser en vain
Toute leur vie!..,Et leur espoir inguérissable
Rossemblera toujours à notre espoir humain.

Alfred CODERRE.

“qui resplendissait dan. la nuit
comme un gage d'espérance.

Mettons toujours nous aussi le bon
Dieu de notre côté, n'ayant pas hon-
te de nous appuyer sur notre fo!

religieuse en tout, partout. toujours
et soyons sûrs que nous triomphe-
rons des vents et des tempêtes. pour
atterrir un jour heureusement aur
plages éternélles.

Mylord C.., Anglais @a beaucoup de
mérite, rendit Un jour visite au comte

de P..…. 1.6 chien de cé dernier mordit
mylord & la jambe:
—N'ayez point peur, dit le comte

de P.., mon peut chisp ne mord ia.

mais.
Mylord C... qui d’un coup de cann-

avait étendu le petit chien sur le
tapis, répondit d'un ton calme:

—Ne craignez rien, monsieur le

comte, jé né bats jamais les petits

chiens.

  

   
 

CHEZ ORME]ujourdhui!
-MICRO-

- SYNCHRONIQUE

ictor-Radio
AVEC ELECTROLA 3

en rendement... À un prix à la

Di-dessous
Radio-Victor

$255
Compiet avec
10 lampes.
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Sélectonr dé posites saper-sutomatique
dles...Poussss stmpmlement 1e bouton à

portée de tout le monde!

 

. . . nouveauen principe... en conception...

Ci-dessus
Klectrola
Radio-Victor

$375
Complet aves
10 lampes.

vision entière Victor: Tous les postes sent bien vist-
oite ou à gauede..pufs tourner pour l'ajustement exset

Les deux splendides instruments Victor, dans un seul cabinet,

actuellement en montre dans notre magasin.
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Oaractéristiques vedettes du Victor

Sélecteur de postés illuminés, pleine
vision, super-antomatique... Le os-
te que vous désiréz est toujours en
pleine vue
Circuit amélioré et développé par la
Compagnie Victor... sensitif... né-
Tech& équilibré... micro-synehro-
niqua!

Amplification push-pull... présentant
pour la première fois les nouveaux
Radiotrons de puissance R. C. A. En
a deux. Plus fort volume clair.

Trois unités séparées et distinctes,
interchangeables -— toutes visibles...
toutes les parties entièrement voilées.
Merveilleuse nouvelle amélioration
dans le haut-parleur Victor électro-
Aynamique... donnant une reproduc-
tion très fidèle.
Cabinet compact de production en-
tièrement Victor... modèle d'une
fascination exquise.
Ie nouveau Plectrola permet Ia re-
production électrique des disques, et
cela avec nlus de pouvoir, de richesse,
de naturel.
C'est donc un instrument—Radio-
Fiectrola ou Radio seul—que vous
pouvez acheter avec l'assuranes ab-
sôige qu’il fonctionnera bien plusieurs
années durant.

Dans sa dernière production, le Victor présente des caractéristiques

excinsives sous tous rapports . . . le radio Micro-synchronique, un

splendide progrès . . . sélecteur de postes super-automatique Vie-

tor . . .un nouveau ét meilleur Electrola dans le même cabinet...

à un sensationse] bas prix! Jamais un tel radio n'a été entendu...

jamais le radio n'a été syntonisé si facilement...jamais la reppro-

duction des disques n'a été si parfaite...et jamais les prix n'ont

été si bas,

Et remarquez bien ceci! Vous pouvez avoir le radio micro-syn-

chronique dans le Radio-Eleetrola-Vietor ou le Radio-Victor seul

—mais pour tre micro-synchronique, il faut qu'il seit un Victor,

Venez l’entendre aujourd’hui!
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EXPOSITION CHEZ JOHN RAPER
PIANO CO., LIMITED, DE LA RECENTE

PRODUCTION DE LA CIE VICTOR

14 nouveau Radio Victor avec 1'Electrols ne laisse rien a désirer.
Sera en montre pour la première fois, jeudi,

au magasin Raper.

  

Un autre triomphe +7 récréation
- Musledlé et perfectionnement de la
peatophonie vient d'être obtenu par
& Victor Talking Machina Co of Ca-
dada, Limited. Le dernier résultat de
leur pérsonmel scientifique d'inven-
tours, c'est la production de merveil-
loux Radio Victor et de l'Electrola,
seu aplendides instruments en un

ourd’hul marque la première
sopition de cet instrument sensa-

tang! au magasin John Raper Pia-
np 0, Limited. Depuls plusieurs

Maines, Je public a impatiemment
téndu !'sAnonce de la complétion
) © Nouveau chef-d'œuvre
On én parlait fartout, car l'on sait
Ye les productions Victor font tou-

jours sensation, et l'on savait que
€Cstte compagnie tra aillait à la réa-
ligation d'un nouveau prototype que
léé pavartts dénomment la “Symétrie
dg l'Acoustique”, .ce qui signifie que
gt instrument est efficace tout le
lôrg de là gamme musicale. La réa-
Unation du rêve de la compagnie
Victor n'est enfin accompli et l'an-

1529 mera mémorahle comme su-
e pour le génie inventif dans les

anpsjes de la compagnie Victor.

. Le nouveau Radio Victor avec I'E-
lgctrola  (Mlero-Synch-onique) ne
[Hinge rien à désirer. Les experts de
le Cémpagnie Victor sont d'avis que

1o-Électrola est le meilleur
1 thént de son g2nre au monde,

Ce nouveau Radio avec l'Electrola
mporte les plus rétents pertec-
éndérments en radiophonie. Le ré-
1tat c'est l'obtention des caracté-

istiques qui assurent toute satisfac-
tion A l'amateur du sans-filisme: la
Qualité de la reproduction avec l’effi-
caîité, là simplicité et l'économie du
fonctionnement. Vous seréz À même
de vous rendre compte de ses supé-
miorités én profitant des démonstra-
tions spécifles qui se donneront &
paper é cette semaine. Au magasin
on Réper Piano Company, Limited,

1& concéssionnairs local pour ls Ra-
fo Victor, le public est invité à ve-
tr voir ce merveilleux Instrument.

M. Raper le consiâère le plus par-
fait inattument du siècle et dit que
Is Victér Talking Machine Co, LI-
mited, a produit un instrument com-
bigaieon qui né connaîtra pas de ri-
val d'ici plusieurs années.

Le Micré-ynehronisme... Qu'tst-
ué c'ést

, BROWNSBURG

9 juillet 1929.
Nome d'or et mariage
Un événement plutôt maccoutumé

29 pséténtait mercredi dans la. co-
quette paroisse dé Brownsburg. M.
ét Mme Jooseph Gultard y célé-

Bréient leur cinquantième anniver-
us de mariage.

. même jour, je fils des jubilal-
tes, lide Guitard, unissait sa des-
tinge célle de Mlle Lorenza Lemay.

‘église neuve de la paroisse avait
tovêtu ses airs de grande fête pour

RHUMATISME

Taran; ‘connaiyeur d'Ab 9
- Quand 11 agit de neutrali-
“ pdr Paclde urique et d'assu-
rer l'action éliminatrice ré-

tre des reins et des in-
, ne.

Prenes..,
9

ABBEYS
Le Sel de Santé *°*

ta

lector.
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Le Micro-Synchronisme est un
principe grâce auquel lès principaux
éléments du radio sont constammént,
antomatalquement et avec une exac-
titude de micrometres mis en coopé-
ration en harmonie, de facon que le
récepteur fonctionne à sa pleine ca-
pacité sur touts ia pamme dea kilo-

| cycles dont fait usage l'irfadiation.
Le Radio Victor est le seul Radio

! Micro-Synchronique au monde. Le
| développement par le Victor du prin-
{cipe Micro-Synchronique ajouté la
| caractéristique que les jngsnieurs en
| radiophoni~ cherchajent depuis long-
temps. le Micro-Synchrenisme est

{le plus récent développement électro-

:truments de la radtophonie de haut
. ton.

Comme nous l'avons déjà dit, le
nouveau Radio Victor avec l’Electro-
la est maintenant en montre aux ma-
gasins John Raper Piano Co. Limi
ted. Vous êtes cordialéement Invités
à venir l'entendre le plus tôt qu’i}
vous sera possible. Ce sera sans
aucun doute l'instrument de musique
le plus populaire du siècle et M. Ra-
per prévoit une grande demande pour
cet instrument. Cette production
marque une nouvelle ère dans la ra-
diophonie et les amateurs do sans-
filisme seront enchantés de la venuc
du Nouveau Radio Victor avec I'E-
lectrola. Non seulement cet instru-
ment est-il] mécaniquement parfait...
est-il suprême en son æènre... mais
c'est aussi une mervellle de fascina-
tion. La riche ébénisterie, dans les
bois les plus coûteux, finie dans les
plus riches teintes, s’harmonise avec
tes décors des plus somptueuses de-
méures. Puis, le Radio Victor est
plus qu'un Radjo, c'ébt une combinali-
son complete, moderne de l'Electroia
et du Radio, le seul genre d'inatru-
ment qui puls-- vous donner de la
musique en tout témps. Le merveil-
leux nonvel Electrola, aussi nouveau
que le Radio lui-même, ést un pro-
grès marqué sur tout autre (nsttfu-
ment de reproduction dés disqués. Il
est puissant, a une riche sonorité et
reproduit très fidèlement la musique
des disques, ct cela au-delà de toute
conception.

Des préparations pour une grande
démonstration du nouveau Radio
avec l'Electrola ont été faites et la
John Raper Plano Co. Limited, as.
sure à tous ceux qui viendront à son
magasin une heurs agréable dé ré-
création instructive.

cette rare circonstance.
Le curé V. Bouchard félieita les

jubilaires de leur fraîche vieillesse et
de leur longue vie éonjugale toute
parsemée de fruits de vertus chrée
tiennes et de bons exemples. Il Jes
compare à Ces anciens patriarches
qui ont mérité pour eux et léur lon-
gue postérité les bénédtictions du Sei-
“verre et les ont transmises commé
un précieux héritage jusqu'à le qua-
w. 12 EL cinquième génération,

M. Joseph Guitard et son épousé
(Justine Labelle) sont natifs de
tebello, P.Q.. Leurs enfants présents
étalent: Holidore, époux de Anna
Ball, de Perkins Mills, P.Q.; Joseph,
époux de Donalda Maisonneuve, dè
Brownsburg; Arsène, marié à Emélis
Clément, de Montebello, P.Q.; Alber-
tine, marié à Jooseph Branchéau, de
Montréal; Eméréntiénne, épouse de
Michel Gagner, de Brownsburg; Eu-
clide qui ce matin même épousait
Lorenza Lemay, de Brownsburx

Les petits-enfants des jubilaires
sont au nombre d'une trentaine.
Au banquet de famille, chez les

hétreux jubllaires, prenaient places
de nombreux convives, entre autres
le curé de la paroisse et l'abbé BE,
Méthot, du Séminaire d'Ottawa.

  Le curé V. Bouchard, de Brotns-

Lure.partenEuropepour unvoya-
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Les forêts vertes
assurent aux

caux un cours
clair et égal dus
rant toute l'an-
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ge de trets mois. H est remplacé dur
rant son absence per M. l'abbé E.
Métiot,
d'Otigwe.
L'abbé Bouchard visitera les prin.

cipaux pays d'Europe.

LES ATTRAITS DE LA
VILLE REINES|

La lecture dés livres et l'étude des
cartes géographiques ne sauraient
donner tous les renseignements que
tout éanadien devrait avoir du Cana-
Ca. On ne devrait pas manquer de
visiter les grands centres de ee pays
ot de se mettre au fait de leurs prin-
eipaux attraits.
Et de ces centrés, la ville de Toron-

to n'est pas à dédaigner. C'éét une
fancinante cité, d'une trés belle sppa-
rence. Se. édifices sont impréssion-
nants et les rues sont larges et pra-
près. A part de la routine quotidien-
ne il y à to rs quelques événe-
ments qui agrémentent votre séjour.
Toronto est entouré dé vastés plages
sablonnedses ou l'on peut se baigner,
faire du canotage où se répôser au s0-
leil qui vous vivifie. Si vous le préfé-
reg vous pouvez vous rendre aux nom-
breux pares naturels pour lesquels
Toronto est réputé. Des trains rapi-
des vous y conduisent à des heures
commodées. Ces trains comportent un

matériel roulant très moderne, Pour
avoir de plus amples renseignements,
s'adresser à J.-A. McGill, agent géné-
ral, Sérviés des voyageurs, 83 rue

‘Sparkes, téléphone Queen 1070, ou à
i tout agent de billets du Pacifique Ca-
nadién.

professeur au Séminaire

que

MASSON
10 JUILLET, 1929

Ye trois Julliet, Mlle Valentine
Murray était de passage à Masson.
chez son oncle, M. Isaie Charron. et
c’est avec grande surprise qu'elle re-
cut de ses amics de Buckingham et

* +sson, Un bouquet et uune bourse à
l'occasion de son mariage le 17 de ce

mois. Un goûter fût servi par Mmes

Isaie Charron et Isale Quevillon. Une
adresse lue par Mle Diane Lefebvre
fut suivie de la présentation d'un
bouquet par Milé Lucile Quévillon. Il

y eut chant et musique. Les demoi-

selles présentes sont lés suivantes:

Milles Valentine Murray, Diane Le-
febvre, Laura Lahaie, Irène Boileau,
Annétte Gauthier, Florence Pigeon,
Anpette Bolieau, Rosa Aubé, Ludia
Tremblay, Aline Quevillon, Irène Que-
villon, Eva Quevillon, Helen Egan,
Dolores Charlebois, Marie-Marthe
Bouchard, Jeanne d'Arc Rochon, Si-
mone Lahaie, Rita Rochon, Eva Joa-
nisse, Simone Lapointe, Léonie La-
hale, Jeanne Lanthier, Simone Joa-
nisse, Annette Charron, Alice Lavio-

lette, Irène Larose, Alice Murray,
Liliane Turcotte, Gilberte Lacombe,

Mariane Murray, Fleurette Proulx,
Marie-Marthe Séguin, Dolorès Robert,
Martine Lapointe, Anita Gouslin, Ma-
rie-Jeanñe Brunet, Ciéméntine Mur-

ray, Alexandrine Morin, Simone

Fournier, Lucile Quévillon, Hermenie
Marrow, Jeanne Lapointe, Dorina
Joanisse, Mmes Isalé Quevillon, Tsate
Charron, Orél Charron, Ferdinand
Murray.

L’ONTARIO L'ÉTÉ
La Néture s'est montrée prodigue

dé ses dons envers l'Ontario. On y
trouve de grandes mers intérieures
offrant des avantages exceptionnels
pour l1:: pêche, la navigation d'agré-
men,t les bains en eau profonde; dés
rlatedux boltés et parsémées de lacs
qui rappellent les montagnes d'Ecos-
té; des forêts profondes et inexplo-
Tées; des rivières tumultueusés et dés
ruisseaux tranquilles.
Mille evanñtages pour lé sportsman,

le coureur des bois ou célui qui est
en quête d’un repos parfait, de se
choisir un endroit dé vaganéss à son
goût. Ce choix sera entre les lacs
Muskoka & Kawartha, 12 région du
Lac des Bois, les Mille Ties de la Bale

  

serve fôtestière de Timagami et au-
tres déliéieux endroits.
Renseignement quant au service de

trains ot aux epndroits de vacances
grécieusemerit fournis par tout agent
du Canadién Nétional.

VILLE-MARIE, QUE.
11 juillet, 1929.

Retraite fermée au pensionnat N.-
D. dé Lourdes de Ville-Marie.
Une retraite fermoé, la 1re du

genre ici, sous la direction de Rde
Sr Paul de 1a Croix se fait actusile-
ment en notre pensionnat.
Commeéncée dimanche soir et pré-

chée par le R. P. Legault. O. M. I,
elle se terminèrs Jeudi matin. Qua-
rante-trols jeunes filles, tant de la
paroisse que des paroisses envi-
tonnantes y prennent part.

Cette retraits formée. délicieux
Asile de ln vraie piété, comptera
dans la vie de ces jeunes retrai-ne et :
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Qeorgienne, le Pare Algonquin, la ré- M

. Jean-Jacques

.Mme Cléophas Fleurent, de Claren-
ce Creek, Mlle Jeanne et Rita Larn-

tantes qui ont voulu venir se re
tremper dans la solitude, et médi-
ter dans une sainte ferveur les vé-
rités qui leur seront préchées. Et
les salutaires conseils qu'elles y pul-
seront enlumineront la vie qu'elles
|devront suivre dans une vie chré
tiennement vécue dans l'accomplis-
sement fidèle de leurs devoirs et
dans la pratique dé solides vertus.
MARIACE:—
En notre église, le 2 courant, fut

béni par le R. P. Bourassa, 0. M. I,
l'union de Mlie Gabriella Belllard,
institutrice, fille de M. et Mme Jo-
seph Belliard de cette paroisse à M.|
Louis-Arthur Drolet, fils de M. et
Mme Joseph Drolet de St-Bruno ds
Guigues. Les deux pères respectifs
servaient de témoins.
Egaiement en notre église, le 3

juillet, fut célébré le mariage de
Mlle Marte-Eve Simard, fille de M.
et Mme Narcisse Simard, de cette
paroisse, à M. Paul-Emond Dubois,
fils de M. Jean-Baptiste Dubois, dé-
cédé, et de Mme Dubois de la pa-
roisse de Ste-Catherine de Mont-
réal. ’
A l'occasion de ces mariages, une

grand'messe ïut chantée par une

section de la chorale, accompagnée A
l'orgue par Mme À. Champagne.

BAPTEMES:—
Le 5 courant M.-Berthe, Anita.

Fernande, enfant de M. et Mme
Albert Thérien. Parrain et marrai-
né, M, et Mme Louis Girard, oncle
et tante de l'enfant.
En promenade à Ville-Marie, chez

Mme A. Simard, leurs nidces, Mlles
L. et G. Lévesque, des Chutes 1I'Bs-
turgeon, Ont.
Chez M. et Mme B. Desrochers,

une cousine de la famille Mlle Du-
mond, de Montréal.
TEMPERATURE ET VEGETATION

Les récentes pluies que nous a-
vons eues suivies de journées belles
et chants ont donné a nos chimps
une végétation luxuriante.

HAWKESBURY

10 juillet 1929.
En cette paroisse, le 29 du mois der-

nier eut lieu en notre église paroissia-
le, le mariage de Mlle Laurette Lavio-
lette, fille de M. Edouard Laviolette,
avec M. Emile Parayre, de Montré-
al, fils de feu M. Privat Parayre. M.
Leviolette accompagnait sa fille et M.
Placide Turpin, oncle du marié, ac-
compagnait ce dérnier. Le mariage
fut béni par M. le chanoine Gaséon,
curé de la paroisse et M. labbé Lu-
cien Lefebvre, de la paroisse St-Arsè.
ne dé Montréal, cousin de la mariée,
officiait à la messe.

Durant la cérémonie, le programme
musical fut exécuté par la choralé des
Enfants de Marie, sous la direction
de Mlle Flore Millette. Mlle Jeanne
Perrier touchait lorgue. A l'Offer-
toire, Mlle Marié-Flore Lalonde chan-
te I'Ave Maria, de Millard. La ma-
riée portait une robe de satin blanc
broché. Son bouquet était entière-
ment composé de lys.
A la rentrée comme à la sortie de

l'église, déux bouquétières, Lucienne
et Raymonde, ‘fillettes respectives de
M. et Mme Pierre Bertrand, et de M.
et Mme J.-Oscar Séguin, portant un
bouquet composé ..de roses-thé et de
muguets, précédaient les nouveaux
époux. Après la cérémonie le déjeû-
ner fut servi chez les parents de la
mariée. Les membres des deux fa-
milles y assistaient, ainsi qu’un grand
nomtbre d‘âmis.
L'heureux couple partit ensuite

pour Québec. Mme Parayre portait à
son départ, une robe de crêpe beige et
un manteau bleu gobélin. A leur re-
teur, M. et Mme Parayre habiteront
Montréal. Nous leur souhaitons heu-
reuse vie conjugale.
De

MARIONVILLE
- 11 juillet, 1929.

Samedi dernier avait Ileu chez M.
Cléophas Cousineau une agréable ré-
union où se trouvaient: M. et Mme
Amédé Cousineau, Ovide Cousineau,

et Mme Pierre Cousineau, Mme
Rosina Larose, M. et Mme Médéric
St-Louis, M. et Mme H. Cousineau,
Mlle Aurore Larose, M. Cyprien

Cousineau, Cécile Marion, Euclide
Cousineau. tous de Cornwall: MM.
et Mmes Salomon Cousineau, Alfred
Lamoureux, Emile Lamoureux, de
Détroit, Wilfrid Brodeur, de Sum-
bertown, Léon Gregiore, d'Embrun,
Noé Cousineau, Miles Frédeline
Jeannette Amyot, George Amyot,
Napoléon et Aldema Lavictoire, Si-
mone Riel, Alda Lavictoire, Joseph
Nadeau, Roméo Cousineau et Irdne
Marion, Irène Bélisle, Aurèle et Ro-
muald Bisson, Marie Reine* Cousi-
neau. Aurore Cousineau, Alexis
Gauthlie Raoul et Napoléon Cousi-
neau, de Marionville. Un excellent

reveillon fut servi par Mme Cléo-
phas Cousineau et Mlle Albertine
Cousineau.

Mme Ovila Marion et ses deux fils
Conrad et André, passent une quin-

zaine chez Mmes Olympe Blanchard
at Emile Marion.

Mlle Simone Riel et son jeune fra-
Alyre. passent quelque tempa

chez M. Gabriel Lavictoire.
M. isidore Champagne, de Clarks-

town a visité. la semaine dernière,
son fils Isidore, fromager.
Rendalent visite à M. et Mme A-

le‘ Proulx, dimanche dernier: M.

   

Gabrielle.
M. et

enfants Marie-Paule,
et Pierrette,

se. Henri et Fernand Larose, de
Détroit. Miles Cécile et Rache! La-
rose. de Masson, Mlles Teannette et

ent inconstestadlement Rolande Fournier, de Ruckingham,
APERTEOTIONDUGENAR M. et Mme Charette et lenr fillette
1. et commodé: On le Rosette, M. Lamoureux, de Buék-

ixé au pléfond au moyen ineham.
de l'épiagle
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M. Ovila Dagenais, d'Ottawa, visi-
tait sa famille George Dagenais, di-
manche.

M. et Mme Aldona Brisson et
leurs enfants, de Svracuse, N. Y.
visitent actuellement léurs parents,
Re

 me
ema

LAIT

Day
Pasteurisé, Natritif.

T&éphone: QUBEN 1188 .
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M. Brisson de Casselman, Emile
Thibault, Emile Marion et Olympe
Blanchard. . . 7
M. et Mme Antenio Thibault, de

Syracuse, visitalent M. et Mme Eva-
riste Thibault, et la famille Emilien
Geottrion,
M. et Mme Arthur Cousineau, et

leurs enfants, d~ Syracuse, visitent
les familles Olivier Marion et John
Beaudin.
Lundi eurent lieu les funérailles

de Alice Ayotté âgée de 6 ans; elle
succomba de brûlures graves re-
ques, i! y a Un mois, quand un bi-
dan d'hutle fit explosion et rédui-

sit en cendres la demeure Je Jo-
gseph Ayotte. C’est la deuxième qui
succombe des conséquences de cet

incendie.

FOURNIER, ONT.
11 juillet 1929.

MM. Orphyr Chénier, Bruno et
Lucien Granger, de Newton-Falls,
E.-U., étaient parmi nous dimanche
dernier.
Mile Jeanne Leclair nous aquittés

pour passer quelque temps à Mon-
tréal.
M. et Mme Henri Duhamel réunis-

saient un bon nombre de parents et
d'amis, samedi soir dernier. Tous re-
vinrent enchantés de leur agréable
soirée.
La semaine dernière fut béni le

mariage de M. Ernest Charbonneau,
de Newton-Falis, fils de M. Joseph
Oharbonneau, de cette paroisse, à MÎle
Béatrice Guertin, institutrice, de St-

    

 
M. Olivier La-sa famille. M. Nelson Gauthi

  
londe, fils de M. H. Lalonde. unissait !
sa destinée à celle de MNe Aurore!
Duval, fille de M. Primat Duyel, bar-
pier de St-Bernardin.
M. et Mme Hector Paquette étaient

de passage à Wendover, à l'occasion
du mariage Paquette-Gour, qui fut
célébré lundi dernier.
MM. et Mmes Esdras Malboeuf, O-

nésime St-Denis et Mmé Vve Morille
Malboeuf, visitaient des parents de
Vest du Canada. la semaine derniére.
Ces visiteurs firent le voyage en au-
to.

Ces jours derniers eurent lieu les
funérailles de M. J.-B. Morin, fils de

Léon Morin. Le défunt était âgé de
34 ans: il laisse dans le deuil son pès
re et sa mère ainsi que plusieurs frè-
res et soeurs. A la famille en deuil,
nos sympathies.

MONTREAL, QUE.

M. Oscar Malette, Mme et Mlle A-
zilda Malette ont fait tn trajet en
auto dans la métropole, les invités
du Frère Jean, du personnel ensel-
gnant du Mont-St-Louis et des fs-
milles Omer Boudreau, Arthur Gau-
thier et A. Bélanger.
Mlle Laurette Ménard est en va-

cances à Contrecoeur.
Mlle Jeanne Kémpt, de Providence,

est passée en ville, l'invitée d'amies.
M. Nelson Gauthier, de Green Val-

ley, et M. Emery Gauthier, employé
à la gare Union de Toronto, ont vi-
sité ici M. Arthur Gauthier.
M. Wiliam Gauthier, employé du

bureau des postes de cette ville, & vi-
sité Mlle Joannette, dAlexandria, et

er, AR

 

 

 

NALBUM A KODAK... rempli

d’instantanés des plus heureux

moments de votre vie . . . un registre

   

Valley.
MM. Roland et Léo Goyer, rue St-

Gérard, sont de retour de Bourget,
les invités de Ia famille Edouard Au-

M. et Mme Gilbert Gauthier, rue’
Delisle, passent une huitaine à Corn-
wall et Green Valley .

M. Anthime Auger, de retour d'un
voyage à 8te-Anne de Beaupré, Cap
de la Madeleine, Québec. les Trois-
Rivières, est passé en cette ville où 1l
à visité les familles Arthur Gauthier.
L. Potvin et L. Carrière.

M. et Mme Jean Dubois, d'Hanmer,
sont passés en voyage de nocès dans
Ia métropole.
MM. Albert Poissant, E. Fortier et

Roch Laplante sont partis en auto,
visitant la province de Québec.
M. Roland Ménard, employé aux

postes, est de retour de vacances a
Thurso, Ottawa et Hull.
Mme Eugéne Carriére, d’Alfred, de

retour d’un pèlerinage à Ste-Anne de
Beaupré, à visité des parents et dés
amis en cette ville,
M. et Mme J.-T.-Léopold Raynauld,

de Ste-Anne de la Pocatière, rassent
une quinzaine à Montréal, les invi-
tés de M. et Mme Omer Boudreau et
autres parents.
M. Omer Boudreau, professeur à

l'école d'Youville et Mme Boudreau.
rue Drolet, passent une quinsaine
à Ottawa et passeront le reste des va-
cances à visiter la province de Qué-
ec.
Mme François Magnan, son fils

Jean et sa fillette Jacqueline. pas-

|
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et

famille, de l'avenue Lava:. aon£ en
voyage pour une huitaine A Thurso.
M. et Mme Omer Gour. de Cassel.

man, sont passés toi en voyage de
noces, &n route pour les Bermudes. Srce trcosmetic

SUDBURY
i ot 1

Brié-Bradley justlet 1028

Lundi matin. 8 juillet, à été célé-
bré, dans l'église -Anne, de Bud-
bury, le mariage de Mlle Edwiage
Bradley, fille ainée de M. et Mme
Frank Bradley, de Sudbury, et M.
Omer-J. Brûlé, fils ainé de M. et
Mme Alfred Brûlé, de Cachc-Bay.
Le R. P. Joseph Gamaoche offieiait

à la cérémonie. Durant la messe plu-
sieurs cantiques appropriés furent
chantés par les Enfants de Marte.
La mariée était ravissante dans

une robe de satin blanc ornée de
dentelle de soie: son voile était rete-
nue par une couronne de fleurs d'o-
ranger, et son bouquet était de ro-
ses roses et de muguet.

Après la cérémonie, le déjeuner fut
donné ches les parents de la mariée
Aux parents et amis de ls famille.
L'heureux couple est parti en au-

tomobile en voyage de noces au
Sault Ste-Marie, et autres endroits
de la république américaine.

{Pire

APPRECIATION
Justice—Henri vient d'hériter Q'u-

sent la saison d'été à la villa de M.ne Srosse somme.
Roch

de votre bonheur à conserver toujours

. .. Voilà sûrementle livre le plus pré-

cieux que vous puissiez posséder!

Pourtant, c’est le seul livre qui ne

s’achète pas. Le seullivre qu’il vous

faut“écrire” vous-même pour pouvoir

jouir de ses trésors. Ce livre, tout le

mondepeutl’“‘écrire” . . . et combien

facilement. On n’a qu’à faire l’acquisi-

tion d’un Kodak ou d’un Brownie et

s’en servir souvent.

 

On y gagne à se
servir de la

PELLICULE
KODAK

Insistez pour

avoir la boîte jaune

Vous trouverez partout des
finisseurs capables de dé-
velopper et d'imprimer vos
pellicules vite et bien.

UR

Kodaks9

 
Un livre qui ne s’achete

5 » & MAIS que lous peuvent avoir bien facilement!

.... à partir de $5 .. . . chez votre marchand .

Amanda.—C'ést donc cela qu'il a

 

an et leurl'air moins bête depuis quelque temps.

 

pas

Il devrait maintenant se trouver un

camera dans tous les foyers. Avec le

camera Brownie de fabrication East-
man se vendant aussi bon marché que
$2.25 ou le fameux Kodak à partir de

- $5, personne n’est excusable de n’en
pas avoir uñ. Et il est si facile de
prendre de bonnes photos avec n’im-

porte quel camera Eastman.

La pellicule Kodak va de pair avec
l’excellence du Kodak et du Brownie.
Elle est toujours uniforme et vous

offre une grande latitude. C’est dire
qu’elle ne manque jamais son coup.

Canadian Kodak Co., Limited, Toronto

4
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65, rue Sparks KODAKS

| BROWNIES:

 

Assortiment frais de “Pellicule Kodak” recu toutes les semaines
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= ON DEMANDE chauffeur recom-

BH no 206 Nelson. 2673-15-162
| SERVANTE générale. S'adresser 15

Collège. 1128-15-161
SERVANTE demandée, bon salaire.

DROIT

Ï avec nos
Architectes
 

 

 

- ”

Remerciements 17 Hommes demandés 25 A vendre 78
BCOTT — Mme Scott et ses enfants  PERCEPTEUR et solliciteur pour |[NOUVEAUX phonograpifes portatifs, |BRODEUR & PILON, 18 -us Rideau,
remereient sincèrement toutes les | Compagnie d'assurance-vie. 45 Ri-| $20 & $50. C, W. deny & Co,| Queen 3888: 3 Châ , Bull,
Personmes qui leur ont témoigné de deau, chambre 507. Ltd, 188 rue Sparks. Sh. 2950.
l° sympathie 4 l'occasion de la 2665-17-160 2838-35-180 se

mort de M. Elie Scott, soit par of- --|PEANO droit Nordhelmer $250, noyer on
Irandes de messes, de fleurs, bou- 18 poli, en excellent état. Conditions | 79 Avocats +
quets spirituels, visites ou assis-
tance aux funérailles.

1 Monument
E PLUS beau choix de monuments
de cargctére artistique et religieux
chez J. P. Laurin, 95 rue Georges,
Ottaws. Tél: R. 612. 11
QUS croyons qu'il serait avanta-
geux de demander nos prix avant
de placer votre commande, Jones
& Btevens, 277 Rideau. Tél: Ri-
deay; 1924. ~

12 - Fleuristes
WRIGHT Ltd, modèles fleuris, fleurs
coupées. 132 Sparks, Quern 1793.

2

504a-2-161 |
 

 

 

 

 

Perdu-Trouvé
A PERSONNE qui a trouvé une
grosse bourse dans un magasin de
1a rite Sparks, mardi, voudra bien
avoit l'obligéance de retourner le
certificat d'actions, d'aucune va-

| leur pour le trouver. mais qui
causé de l'ennui et des frais au
propriétaire. Casier 95, Citizen.
ONTRE bracelet en or pour dame,
perdu sur la rue St-Patrice. Mme
Lachance. 453 St-Patrice, Rideau
279%-W.

PORTE-MONNAIE perdu. contenant
argent et billets de banque. Télé-
phone? Rideau 2148.

  

2672-13-161
iN KODAK Esstman avec calsse en
éuir, perdu dimanche dernier à la
station de Hull. Une récompense à
la personne qui le rapporters à
Mile M. Maheu, 116 St-Jacques,
Hull. 1127-13-161

PÉTITE chienne jaune “Lemon Fox”
perdue à Hull. Rapportez à Sta-
tion dé police, -Hull. Passible de
frais après cet avis pour qui la
retiendra. 2670-13-162

 

On demande
——id
CHAUFFEUR avec camion, et jeune
homime pour épicerie. S’adresser 17
York. : 1129-14-161

CHEF cuisinier de nuit. demandé im-
médiatement. Travail permanent.
Bons gages. S'adresser au Cana-
dian Lunch, 284, Dalhouste.

. 2659-14-160

CURSINIER ou cuisinière pour hô-
tellerie de tourisme. 8'adresser The
Eim, Wendover, Ont. 10-7

 

é avec licence et références.
S'adresser 418 Sussex.

kA , 2671-14168
wn. Lc

15 Servantes demandées
SERYVANTE demandée, pour ouvra-
ge général, exigeant des références.
S'adresser à 45 Notre-Dame, Hull.

2051B-15-161
SERVANTE générale. S'adresser au

 

S'adresser Rideau 5688-F.
2668-15-161

16 Femmes,filles demandées
FILLE d'expérience pour comptoir à
TuneN Ja nuit. 8’adresser 73 York.

: 1116-16-159

FILLE de table avec expérience, im-
médiatement. Canadian Lunch,
264 Dalhousie. 2665-16-161

$10 A $20 par semaine payées pour
travail dans vos loisirs chez vous,
pes de sollicitation. Ecrivez à Auto
Kriitter Co, Toronto, Dept. 23.

16
—

 

 

 

Poèles
FOURNAISES avec fournaux, neu-

vés, refaites, bon marché. Hubert

 

119 Instituteurs demandés

8_Emplois demandés_
CHAUFFEUR avec expérience de-
mande emploi. S'adresser No R.
1389.

= nes ces 

 

 

ECOLE publique, section no 1, Big-
wond, demande maître ou maîtres-
se catholique qualifiés avec certi-
ficdts de première classe pour 3
septembre 1929. Salaire 81,200. J.
H. Dupuis, Bigwood, Ont.

1104-19-161

INSTITUTRICE demandée pour éco-
le no 2 B Papineau. Salaire, $650.
Adressez Wilfrid Bélanger, sec.-
trés. Mattawa, Ont.

 
1136-19-163

INSTITUTRICE pour école No 1 B,
Bonfield, avec certificat, capable
d’enseigner anglais et francais. Sa-
laire, $700. Information, Jos. Ga-
gné, Bonfield, Ont. j

INSTITUTRICE possédant certificat
2e classe, école séparée, environ 26 |
enfants. Salaire, $700. Mme Valé-'
da Veilleux, Paquettebourg,|
Ont. 1135-19-166

INSTITUTEUR ou institutrice de-
mandés pour l’école de Laurin,
Ont, possédant certificat de 2e
classe bilingue. Salaire $1,000. Pier-
re Gravelle, Laurin, Ont.

1122-19-160
INSTITUTRICE désirée avec certi-

ficat 2e Classe bilingue. Salaire
$900 pour l'ouverture des classes en
septembre. Adressez Wilfrid Des-
roches, Lafontaine, Ont.

1124-19-163

INSTITUTRICE bilingue avec cer-

tificat de 3e classe. Salaire, $800.00.
Ovila Rainville, sec., Bonfield, Ont.

1119-19-160

INSTITUTRICE bilingue pour l'E-
cole Publique bilingue no 1 de
Martland, qualifiée pour Ontario.
Salaire, $850. Jos. Guérin, secrétai-
re, Chartrand Corner, Ont.

1103-19-160

sec.

: «

22 —- Maisons à louer
LOGIS pourpetite famille. S'adres-
ser 291 Notre-Dame, Hull.

499A-22-160

LOGIS de 3 pièces, $16. S’adresser
15 rue Pinard. Tél: R. 4544.

2686-22-164

 

 

bien chaud, bien propre, $14. Pos-
session immédiate, R. 3641-W.

2967-22-161
 

23 Appartements à louer|ttn,tend 8 oe ye Ne me ew

à 181 St-André. .1110-23-163
BEAUX appartements tout neufs.
Bas prix (En face du Pare McDo-
nald). 53. Heney. 1100-23-161

24 Chambres a louer
CHAMBRE avec pension si désirée.
35 Victoria, Sherwood 5000.

: : 505a-24-163
iut= 000=EEee

28 À vendre ou à louer
MENAGE à vendre et maison à louer
en face du rapide Chaudière, cau-
se de mortalité. S'adresser 56
Bourget,” Val Tétreau.

Hotel
GRAND CENTRAL HOTEL, 565

Sussex. coin George, un coin de
la Gare Union. Ottawa. Accomo-
dation de lére classe pour Touris-
tes, voyageurs, familles, etc. Taux
modérés. 2669-163

 

 

 

503A-28-163
 

 

 

29 A vendre ou a échanger
 

CAMION Chevrolet, 114 tonne, châs-
- Bis à ridelles, modèle 1926, moteur

131-18-163 |

 

1$8150—Piano droit Everett, caissé aca-

 

1137-19-163 suds achèteront

UN PETIT. côté de maison, 5 pièces,|

APPARTEMENT à louer. S'adresser |

faciles, Orme Limited, 175 Sparks.
25

PIANO à queue de concert de $495.|
réduit pour vente rapide, parfait
état, conditions faciles. C. W. Lind-
say & Co. Ltd, 189 rue Sparks.

1637-25-160
MAISON et ménage à vendre ou à

louer. S'adresser 36 Montclair,
Wrightville. 1133-25-163

LIT simple neuf, bon marché. 8&a-
dresser 39 Châteauguay.

506a-25-182
RESTAURANT à bon marché, bon-
nes conditions. Venez immédiate-
ment et vous serez satisfaits. 59
Du Pont. 601a-25-161

VENTE de toutes nos glacières d’a-
cier, $12.95 et plus. Slover Ltd, 61
rue York. 25

jou, très bonne tonalité. Condi-
tions: $10 comptant, $6 par mois.
Orme Limited, 175 rue Sparks.

25
un piano droit

Heintzman & Co. régulier $595
comme neuf, noyer poli. Conditions
de paiement. Orme Limited, 175
rue Sparks. 28

$45.00—Vente d'Ecoulement de seu-
lement 5 Radios à accumulateurs
complets, garantis, conditions ar-
rangées. C. W. Lindsay & Co. 189
rue Sparks, 2639-25-160

2 CHIENS policiers. S'adresser à M.
Nap. Clément, Gatineau Mills, au
coin chez Paiement.

1132-25-162

 

30a  Dactylographes
DACTYLOGRAPHES, machines à
additionner, toutes les marques à
louer à échanger et à réparer. J.
M. Fill, 45 rue Queen. Tel. Queen
982. 30

ROYAL, crdinaire et portatif rubans
et papier carbon. Ventes et ser-
vice N. 8. Corrigan & Cie. 202
Wellington. Q. 1756 30a

31 Argent à prêter
ARGENT à prêter sur propriété
améliorée de ville. Service prompt.
Capital Trust Corporation, 10 Met-
calfe. 2633-31-160

45 Fourrures
GIROUX — Fourrures, bas prix, ou-
vrage garanti. 164 St-Patrice, Rid. |
5654. 435

LALLEMAND—Fourrures faites a or- |
dre, et réparages À prix d'été. 101
Augusta. 18-6-9

 

 

 

 

 

 

Dessinateur
F.Æ. ST-JEAN, Cartographe. Dessi-
nateur d'affiches, 131 Hôtel de Vil-
le, Hull. Tél. office Sh. 23614. Rés.
Sh. 2897-M. SE 1

81 Spécialistes
Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris,

hôpital général, rue Water. Chi-
rurgie, Femmes, Reins, Vessie. 161
Stewart. Tél.: R. 63. 81

Dr A. DROUIN, spécialiste des Hô-
pitaux de Paris et Lyon. Yeux,
oreilles, nez et gorge. Attaché à
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-
sultations: 11-12; 2-8; 7-8 p. m,
197 rue Rideau. Tél. R. 4789,

Dr A MORISSETTE, spécialiste en
maternité et maladies des enfants,
19 St-Antoine, Pte-Gatineau. Qué.
Tél. Q. 3614. : 81

91 Avis
Nous apportons le plus grand soin à

éliminer de nos "PETITES ANNONCES"
celles qui présentent un caractére mal-
honnête ou équivoque. Mais elles sont
recues et insérées sl rapidement que
nous ne pouvons pas toujours exercer
un contrôle rigoureux. .
Nous consellilons vivement À nos lec-

teurs d'être très prudents lorsqu'il s'a-

v

 

 

  en parfait ordre. 58 Pamilla. Stoges Work. 101 Pinhey.
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"LA PERLE DES BELLES-MERES|
’ 

©
Par ROGER D'OMBRE |

J 
No 16— a

— Vous ne voulez pas qu’on ait de
la sympathie pour vous?
Comme elle ne répondait pas, il

poursulvit:
-~+Votreavis vient trop tard, en

ce CAS. la chose est déjà faite.
Le concert finissait; Corsanne em-

mena Suzanne sur la terrasse ou de
nombreux couples cherchaient la
frafeheur.
D'un ton plus grave, il continua:
— St, comme vous venez de me le

reprocher, je vous fais entendre cela,
c'est que vous êtes d'abord loyale,
honnête, énergique et que vous êtes
tsolée, sans père, ni mère...
— Pardon, riposta Mille d'Outrelles,

jai une belle-mère qui me remplace
tout, et une aïeule aussi.
— Que ne sont-elles ici ce soir?

Je leur dirais ce gue jo vous dis.
Mais si je vous fache...
— Vous ne me fâchez pas. . posi.

tivement, se héAta de répliquer Su-
zanne. hésitant sur le dernier not.
tandis qu'un peu de rose montait à
ses joues blanches. Et puis... je n'ai
pius vingt ans, je suis assez vieille.

Il I'enveloppa d'un regard à la fois
railleur et aimant.

Vieille, cette mignonne créature sl
fraiche, si rieuse, avec ses petits mo-
ments de mélancolie. il est

 
 

vrai:sa simplicité. son air enjoué et la
vieille. avec ces mouvements zisés. finesse de ses répliques. lo

sl naturels, qui gardaient encore
quelque chose de la petite fille?
— Peut-être avez-vous le coeur...

occupé déjà? dit Corsanne. qui sa-
vait bien le contraire.
— Ah! Dieu! non, ne peut s'em-

pêcher de s'écrier Suzanne. Je ne
sais qu'en faire, de mon coeur.
— Voulez-vous me le confier?...

Je connais un très bon placement.
que vous rapportera cent pour cent.

Mille d’OOutrelles se mit à rire
— Nous disons des bêtises, iit-elie.

redevenant sérieuse, et j'ai tort de
vous écouter. Ce n’est pas dans une
réunion comme celle-ci que hous
pouvons causer.
-— A coeur ouvert, vous avez rai-

son. Mais alors, je ne vols pas... Chez
vous, on m'apprécie tout juste.
— Revenez-y quand même. Offrez

à mon oncle tune partie de billard.
— Je joue comme une mazèêrte.
— Tant mieux! il vous gagnera et

sera enchanté.
— C'est convenu.
Ils allèrent au buffet prendre une

glace, puis on s'installa dans une
vaste grange convertie en théâtre
pour voir jouer la comédie.
Suzanne était très remarquée pour

le charme doux et indéfissable qui
émanait de toute sa personne; pour

8it d'affaires pour lesquelles on leur de-
mande de l'argent sous une forme eu
sous une autre.

— C'est une vraie preneuse de
coeurs, murmurait-on autour du co-
lonel qui, assis à une table de jeu,
grognait quand il perdait. Monsieur
de Clamarand, tout le monde envie
votre sort; vous devez vous féliciter
de posséder une aussi charmante niè-
ce; elle anime joliment votre inté-
rieur... qui n'était pas gal.’
— Qu'en savez-vous? Veniez vous

me voir? répondait brutalement lan-
cien officier.

Pourquoi nous cachiez-vous cette
merveille?
— Parce que cette merveille est

pour mot.
— Quoi! vous la calfeutrerez à ia

Consolation pour lui faire soigrer vos
infirmités, oolonel? s’écria une jeune
femme que h'intimidaient pas les ré:
pliques furieuses de Clamarand.
— Elle ne sera pas si malheureuse:

je la doterai et la marierai.
— Le choix est-il déjà fa!t?
— Parblen!
Sur cette exclamation élégante, on

laissa ce rustre comme disalent ce¢
dames ,en tête à tête avec un jougur
de poker acharné.
Le bel Armand vaquait dans les

salons avec l'air assuré et insolent
de ceux qui se savent assez riches
pour ne manquér ni d'amis ni de
fiancédes: 11 était A la recherche de
Mille d'Outrelles et finit pas la dé-
couvrir bavardarit avec Corsanne.
— Pardon. luidit-il d'un ton un

peu sec. je vous cherchais.
— Eh! bien. vous m'avez trouvée |

répondit-elle. souriante parce qtrèlle |
se sentait heureuse. Que manque-t-i1 +
à votre félicité?
— N'oubliez pas que nous rentrons

de bonne heure. !
— Ah! c'est vrai fit-elle d'un ton

navré.
Et, sans enthousiasme, elle prit le

bras du jeune homme qui se mit à
I'accabler d’observations aimables
teiles que:
— Vous vous tenes mal. Suzanne,

ne dernière. )

  

 

AUGUSTE LEMIEUX, CR, avooat,
Ontario et Québec, 18, rue Rideau,
Ottawa, Edifice Banque Nationale.
Tél. Queen 240. 12

SOMISSIONS POUR LE
PEINTURAGE DE :
L’HOPITAL HOPEWELL

Des soumissions cachetées, adressées
au Bureau d'Hygiène et portant la sus-
eription ‘Soumission pour le Peintura-
ge de J'Hôpital Hopewell”, seront re-
cries per le Secrétaire du Bureau, Môtel
de Ville, Jusqu'à midi, heure avancée,
vendredi, le 19 juillet courant. On peut
se procurer les devis du Service d'Hy-
giène, Hôtel de Ville.

(Signé) Norman H. H. LETT.
Graffier de la Ville.

  

   

CANTON DE CUMBERLAND
AVIS

Prenez avis qu'un Réglement pour le
prélèvement de $50,000.00 suivant les
étipulations de ia Loi de Drainage par
Tulles, sera pris en délibération per le
Conseil Municipal du Canton de -
derland. à l'Hôtel de Ville, Léonard,
Ont. le lundt, deuxième jour de
tembre, 1920, à neuf heures de l’avants
midi.

A. E. MORRIS,
sme me Si

SAINT-ANDRE
D’ARGENTEULL
= —— ————

 

.

Au cours de la première semaine

voyés par, le gouvernement provincial
au nom de l'Association forestière de
la province de Québec ont fait joulr
à notre population quelque deux
heures d'une soirée agrémentée dé
vues “cinémates” intéressantes au
plus haut degré. .
Après avoir décrit ce que sont les

différentes essences. forestières de la
province de Québec, les diverses éta-
pes de leur croissance, leur utilité
et les nombreuses industfies qu’elles
alimentent, description faite en ter-
mes précis et impeccablement débi-
tés, les conférenciers mirent en jeu

sistance put alors contempler les im-
menses forêts de la province-mère
étalant leur verte chevelure aux ca-

vironnants; suivre les hôtes de nos

bois dans leur ébats au-dessus du
miroir des eaux et les industrieux
castors bâtissant les barrages pro
tecteurs de leurs tannières sôuterrai-

nes. De
Pendant plus de deux heures les

zélés conférenciers captivèrent l’at-
téntion de l'assistance.

En passant, faisons la remarque
que trop peu de ces conférences sont
offertes a la population qui n'a pas
d'autre occasion de s'instruire des
choses du domaine forestier. Clest
l'unique moyen, pourrait-on dire, de
faire connaître les richesses forestiè-
ree qui couvrent une bonne partie de
notre province.

Va et vient.
M. le curé L. C. Raymond, M. l'ab-

bé L. Émard, Mlle T. Boudriaset
son jeune neveu Carmel Lauzon fai-
saient une courte visite chez M. Thos
Raymond, lundi dernier, continuant
leur voyage à Ste-Agathe-des-Monts
et amenant avec eux M. Royal Ray-
mond. Tous, moins ce dernier, sont
revenus mercredi. .
Commissaires d’écoles. ;
Lundi dernier a eu lieu l’élection

de deux commissaries d’écoles pour
I'arrondisserhen$ d uviliage. MM. Ovi-
la Carrière et David Larocque ont
été élus à l'unanimité en remplace-
ment de MM. Hermas Paquette et
Eustache Décarie sortant de charge.
ee

ANSONVILLE, ONT.

12 juillet, 1929
MM. et Mmes Hermas Lepage et

Oscar Gauvin ont visité leurs pa-
rents et amis à Cochrane, la semai-

 

 

—Je le prévoyais.
— Il faudra que mon oncle vous

fasse donner des leçons de maintien.
— Attendez-vous-y!
— Et puis, vous vous affichez beau-

coup trop avec ce Corsanne.
— Ce Corsanne? répéta Mlle d'Ou-

trelles offusquée; il vous vaut, ce me
semble, et largement, même.
— C'est possible, mais vous ne con-

versez qu'avec lui, ce soir.
— Pardon, en ce moment je “con-

verse” avec vous; ensuite, on m'a
présenté beaucoup de messieurs avec
lesquels j'ai dû être aimable et dont
je serais incapable de répéter les
noms. Enfin je cause avec qui bon
me semble et vous n'avez rten à y
voir.
— Je ne comprends pas pourquoi

vous m'arrangez comme cela, répH-
qua-t-il un peu penaud... Ni pour-
quoi je vous ai dit ce que je viens
de vous dire, du reste.
— Moi non plus, fit-elle, apaisée;

si je le savais, je ne vous rabroue-
rais pas ainsi. Mais j'aperçois “no-
tre oncle” embarqué dans une par-
tie de cartes (il ne goûte guère la
musique, lui) et qui n’a pas l'air de
songer an départ.
— Attendons son bon plaisir, alors,

conclut Armand ‘qui reconduisit sa
cousine à sa place, auprès d'une
vieille dame amie de Clamarand,
(autant quele colonel pouvait avoir
des amis et dés amies) of qui se
chargeait de chaperomner Susanne:
En retournant au buffet, où il

aimait à s'abreuver de champagne,
Armand se disait.

mal fabriquée, la petite cousine, et
qu'on n’aura pas honte de la pro-
duire dans le monde quand elle sera
devenue Mme Bléméhant.
Pour de l'esprit aussi, elle a de l'es-

prit, 11 n'y a pas à le nier; mêmes.
elle en est génante quelquefois.

Elle a de ces mouvements... à elle.
grecieux sans apprét, jeunes sans  vous commettes mille impairs, dans

le monde.

 

minatderie, fins sans rechercie et...
sources, gamins en” mêcie" tente.Se

i

  

TTAWA

de ce mois deux conférénciers én-

l'appareil cinématographique et l'as-;

resses de la brise des grands laés en-,

 

   

— M est de fait qu'elle n'est pesd

annonceurs, orière mentionner
LES,PROTESTATIONS|
DESPOLONAIS DE
“SOUTH DEERFIELD

ILS NE VEULENT PAS DU NOU-
{| VEAU CURE QUEMGB O'LEARY!
VIENT DE LEUR ENVOYER. —,
LA POLICE S'EN MELE. !

SOUTH DEERFIELD, Mass. 12. — |
M. l'abbé Andrew-T.-F. Nowak n'a
pas été l'objet ‘d’urw belle réception
hier à son arrivée dans la paroisse
polonaise St-Stantslés où il vient d'é-
tre nommé curé par S. G. Mgr Thoe-'
mas OLeary, évêque du diocèse de.
Sprmgfield. : i
Ay moment ou le nouveau pasteur|

4aisait son apparition à l'église pour
y célébrer ls messe, 700 paroissiens
sé ruérent contre la porte, lui barrant
l'entrée. Les 'porhpiers durent s'en mé-
ler et pendant que ceux-ci répan-
daient de l'eau sur les paroissiens fu-
rieux, onse policiers d'Etat escortant
le curd, se frayérentun passage parmi
lafoule; et c'est ainsi quel'abbé No-
wak fit son entrée dans l'église.
Durant le. plus fort de la mélée

quatre verrières de l’église furent bri-
séès et l'intérieur fut quelque peu en-
dommagé. Les femmes parmi la fou-
le frappaient les policiers de leurs
parapiuies pendant que ceux-ci es-
cortaient le nouyeau curé.
On dit que M. Fabbé Joseph Leks-

ton avait récemment été transféré
dans une autre paroisse après avoir
passé 14 ans dans la paroisse St-Sta-!
nislas qu’il développa au point qu'el-
le est maintenant une des plus ri-
ches paroisses polonaises dans tout;
le diocèse de Springfield. |
Le lendemain de son transfer, un,

comité de paroissiens se rendit au-:
près de l'évêque dans le but d’obtenir;
Je retour de leur ancien curé. I
L'abbé Nowak, du Sacré-Coeur de)

Greenfield, qui -fut- transféré ici le
23 juin, arriva pour dire sa messe!
avec le résultat que. neus Connais-
sons. Il retourna à Northampton u

J

sito! Yoflfice divin terminé.= -—

CIEDU CHEMIN
DEFERVERMONT

CENTRAL, INC.
I

{ON A EN VUE ,LA FORMATION,
i D'UNE TELLE COMPAGNIE, A LA
| SUITE DE LA VENTE A UN EN-|
| CAN PUBLIC LE VINGT-NEUF
JUILLET.

Ï   

  

ST-ALBANS, Vérmont, S.P.C., 12.—:
‘Les projets.de formation d'une nou-
:velle corporation dv Vermont à la- |
| quelle passerait ia propriété de la com-
| Pagnie du chemin de fer Vermont,

Central, à la suite de la vente de la
proprité à un encan public, le vingt-
neuf juillet: voilà ce qu'annonce le,
‘receveur John*W. Redmond. Dans le;
moment, dit le juge Redmond, on a
en vue la formation d’une compagnie
qui serait connue sous le nom de’
Central Vermont Railway, Inc. On
ne s'attend pas à ‘ce quil y ait d’au-!
tre enchérisseur à l'encan que le prin-
cipal créancier, le Canadien National.
81 la propriété du Vermont Central
est achetée le vingt-neuf juillet, pour
la Canadien National cette compa-
gnie occupera aubstantiellement la
méme relation à la nouvelle compa-
gnie gue celle qu'elle a occupée pen-
dant des annéesau sujet de la vieille
compagnie de chemin de fer du Ver-
mont Central. C'est-à-dire que la
nouvelle compagnie sera une filiale
du Canadien National.
Les inondations de novembre 1927,

dit plus loin le juge Redmond, ont
laissé le Vermont Central dans un
triste état. Deux cent cinquante-trois
milles de ses lignes ont été considéra-  blement endommagés, cinquante-qua-

et: les matériaux requis pour réparer

Bref, elle est un peu à part, unique
dans son genre, la chère enfant, et
si elle...

Ici, lé bei Armand qui s'ingure:-
tait une orangeade glacée, s'arrêta
net et se retourna, à quelqu'un lui
ayant frappé sur l'épaule.
- Est-ce que c'est vrai, ce qu’un

dit? demanda un homme d'une tren-
taine d'années, à l'air militaire, mais
sans la rudesse malapprise du colo-
nel de Clamarand.
— Et que dit-on? fit Armand. aga-

cé de se voir dérangé dans sa douce
occupation.
— Que cette jeune fille en blanc,

que tous les cavaliers se disputent,
est votre soeur. .
Bléméhant regarda dans la direc-

tion du salon ‘que lui indiquait son
interlocuteur et 11 aperçut Mlle d'Ou-
trelles.
-— Non, non, elle n'est pas a

soeur, répondit-il vivement, mais elie
est ma cousine.

AH! tous mes compliments, mon-
seur Bléméhant? dit l'officier en
‘finclinant.

Et il ajouta dans sa moustache, en
se faisant sérvir un champagne frap-

“Aussi, ça m'étonnait: cette spiri-
tuélle et charmante enfant tenir de
si s àcette huître!... C'est déjà
trop beau'que cetours de Clamarand
soit son oncle. ll a l'air d'un cucur-
bitacémalade À côté d'une rose res-
piendissante..  .. ”
Toute rose, en effet, sous la lumi-

ère päle Ces ‘Bougies. Susanne d'Ou-
trelles s'amusait infiniment, sang
fougues, ml bruit, ni embarras, nals
réellement, riant sans vergogne A ia
barbe des poseurs et écoutant des
compliments sans rougir de plaisir,
parce qu'aile n'y croyait pas aveuglé-
ment. -
Et -pourtant,.la louange était d'au-

tant plis sincère: qu'elle ne la Êher-
chait pas et qu'elle y prétait à peine  l'oreilie. Suzanne n'avait-elle. pas dit
à in 'oncit" ‘qu’elle n'aimait et ne
compr-fätt 5x AN flatterte?” 
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Lors d'un récent voyage qu'il tit au camp Taschereau, dans le parc National

M. V. B. Gray, éditeur de la page de péche et de chasse du ‘Cleveland Plain Dealer”, a démountré à
(Pho-l'évidence que l'histoire du pêcheur prenant du poisson dans son lit n'est pas une pure invention.

to Canadien National.)
    — = eeSSSEES —

les dommages ont été de 1,296,000 ver-, d’Argenteufl et Montréal.
ges cubiques. Mme René Hamelin, de Wrightvil-
Les dommages totaux à la propriété

de la compagnie à la suite des inon-
datfons sont estimés a plus de $2,688,
000.

pment

ST-EUGENE
13 juillet 1929.

M. et Mme Joseph Payette, M. et
Mme Emile Villeneuve ‘etleur bébé,
et Mme Joseph Huot, de Montréal,
rendaient visite à M. et Mme Joseph
H. Villeneuve.
MM. Athanase et Isidore Pharand,

ainsi que Mlle Jeanne Pharand, de
Pointe-Fortüne, visitaient M. Ernest
Duplantie, mardi dernier.
M. et Mme Albert Séguin et leur

famille, M. et Mme Damien Séguin et
leur famille, M. et Mme Noé Renaud
et leurs enfants, M. et Mme Alexan-

 

dre Goulet, tous de Hawkesbury, M.
FernandDuplantie. M. et Mme E. Du-
plantie, M. et Mme Omer Robert,
leurs deux fillettes, de Rigaud, Miles
Rose et Flore Duplantie, Marie-Anne
Robert, de Rigaud, ainsi que M. Paul
Ménard passèrent la fête de la St-
Jean-Baptiste chez M. et Mme André
Laframboise, de St-Eugène.
Le feu a détruit de fond en com-

ble, mardi soir, la grange et toutes
les dépendances appartenant à M.
Wilfrid Gravel. On ne connaît pas
les causes de l'incendie.
M. Treffié Deschamps est allé visi-

siter ses nombreux parents à Montré-
al où 1] sera de retour que dans quel-
ques jours.

Mlié Pernande Prévost et sa soeur,
Mlle Agathe, sont allées passé quel-
ques jours chez une amie, Madame
Trefflé Deschamps, de 8t-Eugeéne,
Ont.
pts

ST-PASCAL BAYLON
12 juillet 1929.

M. et Mme A. Lescart, M. et Mme
D. Duquette, Mlle Urslie Dunnigan.
étaient de passage à Montréal, il y a
quelque temps.

Mille Ernestine Lalonde, d'Ottawa,
visitait ses parents et amis de St-Pas-
cal, récemment.
M. et Mme Charles Barbeau sont de

tre ponts ont été emportés ou détruits|retour d’un voyage d'une hultaine à
    Hawtésb Lachute, St
   

Xv
“Je reprends ma lettre, belle-mère

chérie, et ce ne sera plus bien long,
car il ést des choses qu’on aime
mieux se dire de vive voix.
La fête a été magnifique, la comé-

die bien jouée et j'ai été très heu-
reuse.
Notez que je ne dis pas: “Je me

suis bien amusée”, mais: “J'ai èté
très heureuse”. cé qui implique beau-
coup de sous-entendus.

J'ai causé surtout avec M. de Cor-
sanne, que je trouve de plus en plus
aimable et que j'espère bien vous fai-
re connaître un jour.
Armand avait l'air de Jj'ennuyer:

après tout, peut-être avait-il des sou-
Hers qui lui faisaient mal, et mon
oncle a joué aux cartes, comme un
Marseillais qu’il n'est pas.
On affirme que les gens du midi

sent passionnés pour le jeu, quel qu’il
soit.

Adieu, maman très chère, je suis
moins pressée à présent d'aller vous
retrouver. l’automne s'annonce #

; beau!
A bientôt quand même. je vous

embrasse comme vous le savez.
Votre SUZETTE.”

XVI

I pouvait être onze heures du soir.
M. de Clamarand et son neveu re-

posaient leurs grâces, chacun chez
i sol. quand ils furent éveillés successi-
vement par un::
“Toc toc!" léger mais saisissable, à

leur porte.
— Qui est-ce?.tonna le premier.
— Moi, mon oncle, répondit une

petite voix effarée.
— Que diable faites-vous là? Ftes-

vous mourante? Y a-t-il des voleurs?
— Non, mon oncls, je viens seule-

ment vous avertir que la maison des
Molesquin brûle.
— Eh! bien, riposta une grosse

voix, du fond d'un oreiller, nous ne
craignons rien, nous.
-— Ph! ft l'accent, ledigné eutte

ES

 

 

le, ué., et se famille, M. et Mme A.
Barbeau, de Hawkesbury, M. et Mme
Hormisdas Barbeau, de Clarence
Creele, rendaient visite à M. et Mme
Chs. Barbeau, dimanche.
M. Edgar Viau, d'Ottawa, visitait sa

mère, Mme Euclide Viau, ces jours
derniers.

. M. et Mme Uba’d Ouelettie, M. et
Mme Sylvanie Ouelette, M. et Mme
Albert Gareau étalent de passage aux
Chutes Niagara dernièrement.
M. et Mme Wilfrid Quelette étaient

de passage à Montréal récemment.
—_——————

OTTER LAKE
12 Juillet, 1929

A M. et Mme Hector Dagenais.|
une fille née le 21 juin, baptisée
Marie Annette Adrienne. Parrain et
marraine, M. Lauréat Dubeau et
Mlle Alméa Dagenais.

Dimanche dernier était en. visite
chez M. et Mme Léandre Lalonds,
leur ftla adoptif. M. et Mme John-
ny Lalonde. de Détroit, et leur bé-
bé.

M. Jos. Corriveau et sa famille
de Eauclaire, Ont, sont revenus de-
meurés parmi nous.

M. Jos Lafleur et sa famille ont
passé le dimanche au Lae Ste-Marte,
visitant leurs parents.rm _

 

 
Sedan Standard Essex 1929, bas

Comptant ou conditions.

Touring Ford, en bon état.

Tél: Queen 8226
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fois.
Mon oncle, ce n'est pas à votre

maison que je pense, trop éloignée
pour que le feu s’y communique.
— Alors, pourquoi me réveffter?
— J'espérais...
— Quoi!
— Ces pauvres gens qui brûlent là-

bas ne vous inspirent pas la pitié,
mon oncle?
— Mais... si; teulement qu'y puis-

je? D'abord, ce sont des imbéciles et
des maladroits d'avoir mis le feu
chez eux.
— Il n'en souffrent pas meins.
— Oui, mais que voulez-vous que

j'y fasse?
— Rien, soupira Susette, à travers

la porte.
— Allons, retournez vous couclier;

cette conversation À distance est ri-
dicule.
Deux minutes après, le bel Armand

bâillait à se décrocher la mâchoire
en demandant:

lade?
— Non.
— Eh! blen, que vous faut-il?
— Le feu a pris chez les Mojes-

quin.
— Et c'est pour ça

rompez mon sommeil
— Mais il me semble que...
— Oui. c'est joli à vatr, en incen-

die, mals c'est triste... Met, le feu

me fait toujours froid dans le dos.
Brrr!
Et sur cette fine

bel Armand se mât à pire.

que vous inter-

le

NOUVEAU --- NOUVEAU --- NOUVEAU
ECHANGE D'AUTOS USAGES
Ouvert au No 855, rue Sparks

Autos usagés achetés, vendus et échangés.
Commerce de garage général conjointement avec les salles de moatre.

Lavage. — Huilage, — Réparations. — Entrepesage.
Téléphonez-nous à Queen 3228.

Spécial d'aujourd'hui

Tudor Ford, en bon état. Une aubaine.
Fonctionne comme un neuf. L'ne aubaine.

CENTRAL AUTO SERVICE
85%, rue Sparks

   

des Laurentides,

 

NOMME SURINTENDANT
William-8. Borthwick, de HRurd-

man’s Bridge, a été choisi à l’unani-
mité par le conseil du canton de
Gloucester comme contremaître de la
voirie du canton. Il succédera à W.-
J. Hill, démissionnaire.
Le conseil s'est réuni hier soir &°8

heures à Billings Bridge et a consi-
déré les 14 requêtes pour la position,
On jugea que M. Borthwick possé-
dait les meilleures qualifications. Le

préfet T.-A. Spratt occupait le fau-
teuil.

restless

Au collège de Saint-Césaire

MONTREAL. — Les nouvelles No-
minations au collège de St-Céseire
ont été annoncées à la suite de la
retraite annuelle par le Provincial
Le R. F. Achille devient assistant-

supérieur; le R. F. Yves, du collège
Notre-Dame, devient professeur de
4e; le B F. Philéas devient compta-
ble du collège; le R. F. Cécillen, du
collège Notre-Dame est nommé pré-
fet; le R. F. Théodule devient pro-
fesseur de musique; le R. F. Olier
devient professeur à l'externat; le R.
F. Grégoire, de l'école Baril, dévent
directeur de l'externat: le RX. P. Ber-
nard, du collège de St-Laurent, de-
vient infirmier; les RR. FF. Portu-
nat, Rémi et Jérôme s'en vont au
collège de la Côte-des-Neiges.

(Inscrivez votre auto het.)

parcours. Comme neuf, 3956.00.

Tél: Queen 3228

 

— Dame! les secourir. Deux do-
mestiqués sont déjà partis d'ici pour
aller faire la chaine là-bas et essa-
yer de sauver quélqué chose.
— Ils ont bien fait.
— Vous ne les imitez pas?
— Ma foi: non: les gens du peu-

ple doivent s'entriaider. mais ma
place n’est pas auprès d'eux. .
— Vous pourriez vous enrhumer en

traversant le pare, fit la voix rallleu-
sé de Suzanne.

Justement, et puis... je ne aerais
bon a4 rien devant le sinistre.
Le ton ironique devint indigné.
— Oh! rester dans son lit quand

ses semblables brûlent peut-dire!...
— Qu'est-ce que vous dites? :
— Rien, vous ne le comprendriez

pas. Bonseir, dormez bien et ne pen-
sez pas aux malheureux, ¢a pourrait
troubler votre sommeil.
— Bonsoir.
Suzanne s'éloigna, rouge de colère,

pendant que le bel Armand murmu-
rait en se retournant dâne ses draps:
— En voilà une idée de faire tant

de bruit dans la maison parce qu'il
y a un incendie ches nos voisins!
Nous ne sommes pas en danger, nda,
A cette distance! -

Elie est dans le cas d'avoir été
réveiller mon on le. Ah! elle aura été
bien reçue’...
Mile -d'Outrelles rentra dans se

thambre mais ne s0 récourha pas.
Drapée dans son peignaoir de laine

blanche, elle demeura accoudée à sa
fenêtre ouverte. regardant de loin Is
flantme s'élever où s'arattre, le ctet
rougir ou pâlir selon l'intensité du
sinistre et les efforts de emix qui ¥
avaient porté secours.

Elle mourait d'envie d’y aller, elle
aussi, non pas par curiosité, mais
pour alder ces malheureux dans la
mesure de ses forces, pour garder les
enfants. consoler les parents, encou-
rager les travailleurs.

Elle savait lez Molesquin chargés
de famille et joignant pénitiement

"| Jes deux bouts chaque année  — Eh! bien, reprit-i} a une
mirmte, est-ce que vous gilles res:er
dans ee corridor à prendée un ‘ru
me

— Mais... et vous?
— Moi je ne suis pas dans le cor-

ridor, mais dans mon lt han ehaud
— Vous n’ailes pes B-bes?
— Où ça?
- Gen Leu Molesquit®
—Et qu'y false, grand Dies? & suvre
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de TOKIQ, S.P.A., 12, — Des dépêchesAssistant-direcieur de publicité Rhéaume, P. Dostaler, Gustave, commissaires avait demandé .qu’elle! Rocque, Mare -Séguin, ‘Anite Talhor, chacun gra e ès voeux de à Harbin, Mandchourie, disent que ;v 9 , ; i , + q = ' . i -William H. Van Allen, sous-gérant Emond, Esdras Terrien, R. Guibord,'tût retardée à cause de l'absence du} André Therriault. Le R. P. Cornell répondit en termes les soviets sont très affectés.esae J
An Canada de l'agence de nouvelles :
Reuter, et ancien membre de la
Presse canadienne, a été nommé as-
sistant de M. H.-E.-M. Chisholm. di-

recteur de la publicité au Ministère
du Commerce.

MH inêmse $320,000
Im vertu de son testament déposé

en cour des tutelles pour vérification,
feu L.-K. Embree, instituteur en re-
tite, a laissé une succession de
290,000. Les principales héritiéres
sont les deux filles du défunt.

Menamé sous-gérant
M. Peul-H. Barradaile a été nom-

THÉ sous-gérant du Château Laurier.
Sa vaste expérience d’'hôtelier en Ca-
Msomnie et au Canada en fait un
Dpécieux auxiliaire dans la direction
damagnifique hotel de la Capitale.

e

Service zuspendu
+ En dommençant lundi matin, le

‘ de tramways sur la rue Queen
sea suspendu et les tramways qui

  

 Gérald Desrosiers, Antonio Dage-
!nais, le capitaine Cagnat, M. Rolan-
deau, Adrien Monsion, N. Duchar-
!me, O. Gagner, H. Monsion, le dé-
puté Aurélien Bélanger, P. Robert,:
F. X. Paquette,” 7). Legault, J. A.
Grignon, O. Gauvréau, E. Martel, L.
Bolleau, A. Perras, Roméo Roy, Al-
tred Dubois, L. P. Dubois, À. Ques-,
nel, M. A. Boyer, J. Boyer, C. Du-
bé, E. Maheu, H. Létourneau, À.:
Verreault, E. R, Danis, Joseph La-
brosee, A. Carriére, B. Danis, L. Le-

UNECONFERENCE

 

maire.
LES EGOUTS

Le Bureau ne considérera pas main-
tenant la suggestion faite récemment
de construire un égout supplémen-
taire pour soulager le systèmerégu-
Her à l'époque des grandès pluies et
prévenir les inondations. Le projet

sera toutefois étudié quand M. Lafor-
tune reviendra de son voyage aux

Etats-Unis. ’
Considération sera aussi donnée en

même temps au rapport de l'expert

 

  
  

brun, I. Champagne, R. H. Brisson,; John Campbell qui d'ailleurs en sou-
J. M. Bélanger, J. Lecuyer, C. Cam-, mettra un autre sous peu. Dans l’in-
peau, J. Belleau, B. Laframbolse,Lytervalle, Jes experts du gouvernement
Perrier, L. Emard, J. Laperrière, ‘continuent leurs recherches.
M. Cousineau, À. Valiquette, M. 2
St-Jean, R, Harrisson, C. Dubé, L. , L’AVENUE PARENT .
Major, A. Dagenals, Ernest Braylt,! L'ingénlur a soumis. un rapport dé-
Charl& Lemieux, Emile Martel, L.|taiilé au sujet de I'tlargissement de

‘ment en vacances de cé. temps-ci, Il

Bisson, E. Levesque, J. B. Grant,
J. A. Parisien, les RR. FF. Denis,
Alban, Narceau et Némoratus, des

Ecoles Chrétiennes, L. Godbout, L.

Yavenue Parent qui: sera entrepris en
deux parties: de larue Clarence a la

rue St-Patrice, le colt sera de $22,750,
50 dont la ville paiera $17,062.50; de
la rue Bi-Patrice & la rue Botelfer, leJ. Chagnon, Joseph Goulet, Donat

‘Girard, J. P. Begnée, Jos, Matte, T.

Monette, ainsi qu'un grand nombre

coût s'élèvera à $67,700 dont la ville
paiera $50,775. La balance sera aux
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LACONFERENCE SE
émus et déclara qu'il garderait long-}
temps le souvenir de cette marque
d'affection.
Le cornité en charge de la présenta-

tion comprenait D'Arcy McGee, Geor- |

ge McHugh, H.-J. McNulty et W.-P.
Harty. Les miembres remercient ceux
qui ont bien voulu répondre si géné-

IT-ELLE DANS |
T - | reusement à leur appel et donner un»

U e |aüssi belle preuve de reconnaissance
tet d'affection au R. P. Cornell qui,
depuis 14 ans se dévoue pour les pa-
roissiens de St-Joseph.
ee

RETRAITE FERMÉE
©" DE DAMES

Il y aura une retraite fermée de
Dames qui s'ouvrira su couvent de la |
re Rideay, Ottawa, mardi procham,
lé 16 juillet'à 8 h. 30 du soir, heure
avancée. Prière. de donner les noms
immédiatement au couvent même.

Le R. P. Georges Boileau
de passage à Ottawa

 

~

IL EST POSSIBLE QUE LA CON-
FEREN ECONOMIQUE ‘ DE
L’EMPIRE AIT LIEU À OTTAWA.
 

La colline parlementaire est zéelle-

y aura une séance du cabliiet mardi
prochain, le 16 juillet, puis une au-
tre sur Ja fin du mois. La plupart des
ministres sont en dehors de la- capi-
tale. Quelques-uns même sont en Eu-
rope. | . . . IR
Le premier ministre du Canada et

l'hon. Lapointe avaient été invités par
le gouvernement Baldwin à se rendre
à Londres pour apporter quelques rec-
tifications dans le statut des Domi-

“LEDROIT OTTAWAVENDREDI12JUILL

  

veloppements relatifs

‘des chemins de fer de l’est de la Chi-
ne, et que plusieurs s’enfuient en

ville, dans un effort pour atteindre
la frontiète. Des nouvelles de Chang
Chun disent que les Chinois ont ré-
ussi à s'emparer entièrement des en-
treprises des chemins de fer et ont
arrêté plusieurs personnages soviéti-
ques et les ont envoyés à Harbin. Les

réservistes soviétiques de la zone de

chemin de fer chinoise de l’est ont
reçu ordre, paraît-il, de se joindre aux
foraes de Sibérie.

D'après le service de renseigne-
ments militaire japonais, la Russie so-

viétique possède l'équivalent de six di-
visions le Jong du chemin de fer sibé-

rien, entre le lac Baikal et Vladivos-
tock. .
Dans les cercles bien informés d'ici.

on est d'avis que les forces russes peu-

vent battre les Mandchoux, mais que
le problème est regardé comme étant
politique plutôt que militaire. On dit

que Moscou hésite à risquer une in-

tervention par les autres puissances

en ayant recours à l’invasion militai-
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NOUVEAU PROCÉDÉ
ÉCONOMIQUE POUR
RAFFINER LE FER

LE NORD DE L'ONTARIO BENE-
FICIERA D'UNE NOUVELLE DE-
COUVERTE POUR LA REDUC-
TION DU FER. — ON SE SERVI-
RA DE FOURNAISES ELECTRI-
QUES.

TORONTO, 12. — L'Ontario-Nord
est encore à l'honneur,—honneur qui

lui rapportera en outre d'énormes
bénéfices—si l'on en juge par un

nouveau procédé de réduction qui
utilisé dans le commerce rendra pos-
sible l'usage des grands dépôts de
minerai de fer qu'on trouve ici et 1a
dans le nord de la province.

Company dont M. Turnbull est ie

président; celui-ci & une réputation

internationale comme ingénieur e:;
électricité et il a passé une grande
partie de sa vie à s'intéresser au
fournaises électriques fabriquées en
France.
Les nouveaux fours Turnbul! serou:t

construits par unité. On peut con-
clure de là qu'ils seront fort utiles
pour la bonne raison qu’un four de
trente tonnes par exemple pourra
“tre transporté en n'importe quel en-
droit de la province, ou il y aura dy

voir électrique.
PROCEDE CANADIEN

Jusqu’ic le grand problème au Ca-
nada na’ pas été tant de retirer Jes
impuretés du fer que de tendre à

une production économique combi-

née avec une réduction fructueuse.
Après avoir

I'Algoma Steel Company avait réu-s

à trouver un procédé convenab:e
mais elle fut forcée par la suite deroulent actuellement sur cette ruc d'autres. Les membres du cercle frais des contribuables intéressés. [lavoir 1l'invitationrester rested)  SePa ‘Te. M. FERGUSON EST INTERESSE discontinuer la production; les im-passeront per la rue Sparks. St-Charles de l'A. C. J. C. étalent Ce rapport a été préparé & la de- |gour avec M. Ramsay MacDonald,| «Le R. P. Georges Balleau, 0. m. 1, Le premier ministre est activement |Puretés étaient extraites avec doCette suspension de service est né-

cessafre par le repavage de la rue
Queen, entre Bank et Elgin, On pla-
torse de nouveaux rails à certains
endroits. .

Fou de paille
Les postes 1, 7 et 11 ont répondu

Hier après-midi à une alarme sonnée
davertisseur de l’angle Preston-

tone. Il s'agissait de paille qui

brôlsit sur le terrain Plouffe ou le
cirque avait passé la journée précé-
dente.

e oo oo
Bleasds dans une chute .

Albert Picotte, 24 rue Hannah,
Fastview, et J. Maub, rue Slater, ont
acu des blessures légères dans une
éhute à l'arrière du magasin Orme,
rue Sparks Is tombèrent d'un écha-
faud d'une hauteur d'environ six
péeds. D. Grandmaître, d'Eastview,
leur patron, les fit conduire chez le
docteur G.-E. Booth, rue O'Connor,
où ils reçurent les traitements d’ur-

. Maub était blessé à la hanche
rite tandis que Picotte portait des
blessures au cuirchevelu. Les em-

toug présents. L'orphelinat était. mande du Bureau. et sur les instances
représentée par les petits garçons: de M.-Bélanger qui a cette améliora-
ot petites filles, les nombreuses as-| tion à.coeur depuis longtemps.
æociations auxquelles appartencit-le| tb Fe
défunt, étaient tous représentées’ ,, L'AVENUE BEEC oop
per un grand nombre d'amis. ;  L'élArgissement de l'avenue Beech-

i | wood se réalisera probablement avant

Dens le Choeur. neo I De | que plusieurs mois ne s'écoulent, car

RTiOM 1., ainsi ‘que lé projet qu'a lancé récemment M.

MM. les abbés Léo Croteau >-Jog, / Brethour sem Fencopizer les vues
Hébert, de la Basilique ; du Bufeau, On. admetque çette.ave-

Outre ses fils, le défunt laisse ontdottomerisabit corpora

pour pleurer saperte, son épouse,’ coût de l'entreprise, chose assez. pri-
née Marie-Anne Ducharme, ainsi tique ‘si l’on considère que la muni-

DePin Saanna par tou SELd'estcupre be dtM. O. c u - sister des qu’elle a sur cette
te la ville oi il avait de nombreux rue, -
amie. Chrétien pieux et convaincu, 11 faudia toutefois s'adresser à la
M. Olivier Dion, avait toujourspris législature, car la corporation n'a pas

une part active au mouvement Te-;1e droit de faire de dépenses au delà
ligieux et patriotique de la ville des limites de la Ther
d'Ottawa. où il avait grandi. Fils: Le Bureau a décidé d'obtenir un
de feu Alph. Dion, employé civil et rapportde l’ayocat-consultant, du com-

de Dame Clara Dorion, il avait sûl-! missaire-éväluateur etdél'ingénieur.
vi les cours commerciaux de l’Uni- Lo A a.
versité d'Ottawa. Feu M. Dion était _ “LA PASTEURISATION.

Sé rendant à la demande du- con-membre de la Fraternité St-Louia amande €
ureau des commis-

gouvernement battreé: eampagne poli-

nouveau premier ministre de la Gran-
de-Bretagne. ’ : >

A OTTAWA?

On projette maintenant une con-
férenee économique. Fous les Domi-
nions donnentsans doute dans ce pro-
jet, mais il n'y a pas encore eu de
date de mentionnée. Le ‘Times”, de
Londres, a proposé la tenue de cette
conférence dans un des Dominions.
Si oette proposition. est agréé {1 y
aurait de grandes chances qu'elles
ait lieu A Ottawa. On .ge demande si
cette conférence pourra avoir lieu
avant ‘la prochaine session du parle-,
ment‘canadien. En tout cas’ c'est au
gouvernement. de la Grande-Bretagne

du collège de Gravelbourg, et depuis
trois ans visiteur ecclésiastique des
Ecoles bilingues du diocèse de Régina,
est en ce moment de passage à Otta-
wa. Il à visité ce matin: les établis-
sements du “ Droit, ”* .
Le R. P. Boileau n’est pas un in-

connu dans Ia ‘région d'Ottawa. I
fut déjà professeur au Scolasticat St-
Joseph. I est I'mateur de plusieurs
chansons patriotiques populaires.

tr
Serres

Lesdistances en avion
x

 

LA GUERREAUX
- COMMUNISTES de fatre le premier pas. . ‘

Le gouvernement s’occupera sous
peu de la nomination du représen-
tant du Canada sur.la commission de
conciliation dans l'affaire ‘de la goé-
lette “I'm Alone”. Il y a quelques ju-
£es à nommér.aussi dans l'Ontario.
Les candidats sont très nombreux a
ces dernières positions.

Le major-général MacBrien, pré-
sident de la Ligue d'Aviation, est de
*etaur à Ottawa après un voyage aé-
rien aux provinces maritimes d'Otta-
wa 4 Sydney, N. E,, le voyage d'al-
ler a pris 10 heures, y compris les
arréts. Pour. le retour, de Moncton,
N. B, le général a couvert la distan-
c2 de 800 milles qui sépare cette ville
d'Ottawa” en8 Heures, y compris un
arrêt à Québec pour renouvellement
de la provision d'essence.. ee

n ne paraft pas “probable que Te

tiqu@ dans l'Ontario -cet été, et on
faissera l'arène tout à fait libre à M.

Le gouvernement nationa-
liste est décidé à écraser
le communisme et ne to-
lèrera aucune propagan-
de en ce sens.—Cent qua-
rante-trois Russes ont été
déportés au cours des
quelques heures écoulées.

“DELACHINE

intéressé à cetie nouvelle découverte.
Un de ceux qui s'occupent le plus de
l'affaire est Robert Turnbull, prési-
dent de la Volta Manufacturing
Company de Welland, Ont., dont les

bureaux sont à Toronto. Ce procédé,
si l'on se fie aux experts en la ma-

tière, signifierait une épargne de
$5,000,000 par année en plus de pro-
pager le développement de la plus
grande industrie canadienne et de
nous rendre indépendants du fer du
Minnesota employé actuellement au
pays dans la fabrication des produits
de fer et d'acier.
Le premier ministre discutera le

nouveau projet durant une tournée
qu'il fera sous peu dans l'Ontario-
nord; on annonce même la construc-
tion d'une ‘immense affinerie bien
qu’on admette qu'elle n'a aucun rap-

port avec le nouveau procédé Turn-
bull.
EXPLOITATION SUR UNE PLUS

GRANDE ECHELLE

Nos expériences ait, M. Turnbull,
ont été jusqu'à ce jour très satisfai-

grandes dépenses et la compagnie ne

pcavait entrer en compétition avec
le fer du Minnesota.
M. Turnbull a déclaré que le trai-

tement du minerai de fer inférieur
avait été perfectionné en Suède mals
que les procédés Wiberg et Hoganas
ne convenaient pas au Canada car

ils sont basés sur l'essence et seule

l'électricité a chance de réussir an
pays. 4

GRÈVE TERMINÉE
MEXICO, 12— Les étudiants des

universités ont mis fin hier à la grè-
ve, commencée il y a sept semaines,
et ont décidé de retourner en classe.
La grève, fut déclarée parce que ies
étudiants en droit s'objfectaient à l'é-
fablissement d'un système d'examens
écrits tous les mois.

terete

bes uns ont la renommée et les au-

  
de France, du Tiers-Ordre francis- seil d’hygiéne, fe R.-B. Bennett, Ohef des‘conservateurs.

ployés furent ensuite conduits chez Cain, ge l'Adoration Nocturne, de la |S8ires a décidé de recommander au|Mais les ministres se mettralent en, Am | — santes. ; Fous avonsdoainienant 2
"x. Société St-Vincent de Paul, de la|conseil de ville que Ia pasteurisation|cempagne dds cét automne. L AÉROPOSTE RUSSES CONGÉDIÉS onstruir g bse No 211

-_— = (Académie de La Sale)
Congrégation des hommes de l'Or- du lait at de le orème soit imposéo 
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PEKIN, 12— C. T. Wang, minis-

pour prouver que notre procédé éco-

nomique peut se faire sur une gran-
Mépeuitie tranaportée. phelinat St-Joseph. dans les limites de la ville. Lo. ‘ ‘{ . ” ;, t lleu au cime-/ On a annoncé que les pensions ma- | Un service spécial aérien se fera |tre des affaires étrangères en Chine, de échelle. | i 2La dépouille mortelle de Hasbrook ereoneu ‘a © | trnelles’ pout le ol demai se chif- KERMESSE! KERMESSE! samedi le 13 juillet, pour :aire rac- |dans sa première déclaration sur la D'un autre côté on sait que de,Emith, dont le cadavreeenLee ‘Droit’ offre a la famille af-! frant & $616250. : gordement avec le navire “Doric”. |crise en Mandchourle, dit que le nouvelles expériences et décisives [lfécrasé a été trouvé le long de la voie ° Quoique l'inspectéür de laconstruc-| Quelques fours encore et l'entrain Toutes‘‘lettres reçues au bureau de |gouvernement nationaliste est déter- |cette -fois se feront en août dans un |du C.NR. près du viaduc de Biilings
Bridge hier matin, a été transporté
aujourd’hui à Alfred, Ont.

!fligée par ce deuil. sa sincère sym- > Ja.
pathie. tion de l'hôpital'St-Luç, le Bureau.a

de M. D. Mackenzie payr la démoii-
er ve e

tion de l'hôpital t-Luc,.le Bureau a

poste central jusqu’à 11 heures same-
di matin seront transportées par
avion à Rimouski d'où elles seront

bruyant dans la. eour de l’Académie
sera fini. La foule qui est venue cha-
que soir encourager nos Cadets s’est

miné à écraser le communisme et ne
tolèrera sous aucune forme la’ pro-
pagandé communiste.

laboratoire de Niagara¥Falls et à
l'établissement de la Shawinigan
Water and Power Company qui est

Dans la

minerai de fer inférieur et un pou- B=

dépensé $2,000.000. À

143 RUSSES DEPORTES- Outre son père et sa mère, M. et. mises à bord du navire partant. Ces grandement intéressée à l'affaire. En |LES SCOUTS À OTTAWA maintenue enthousiaste. Cour de l’Académie |

 

Mme John Smith, d'Alfred, le dé- |; accepté celle de.W,Palmer qui offre| PES irée ne [lettres doivent être à desti HANGHAI, 12.— les oro: yez assurés que votre soirée ne re estination de § . 12. Des nouvelles jarrière de cette coripagnie, on voit:
Rerl Smith, deMontréal: Melvin ot - Mcommeles objections ‘aites à 1à[S°TR Pes perdue. Ceux qui veulent |} Grande Bretagne, et de l'Europe. jchinoises officielles de Harbin|noindre les intérêts de Holt avec sesri Sma, de Mon : Melvin e : "| compléter leur batterie de cuisine, [NOUS transporterons aussi les lettres Mandchourie, reçues ici disent QUE gigantesques entreprises. 29 JUIN AU 13 JUILLETanlon Smith, d’Alfred; trois soeurs,
{mes 8. Gilmour et G.-B. Briard, de
Montréal, et Mme V. Ryan, de Pen-
dieton, Ont.
Depuis trois mols avant sa mort le

défunt était à l'emploi du C.PR.
C'est un catholique.

2 & 2

Fransaction immobilière
O.-A. Beach, président et gérant

général du Beach Motors Ltée, a
fait l'acquisition de Woif Schenkman
de la propriété à l'angle des rues Ri-
deau et Mosgrove. Le relal de servi-
ce qui se trouve actuellement sur la
propriété continuera à fonctionner.
Le montant de ia trunsaction est de
plus de $100,000.

*

Bac de voyage volé.
Harry H. Hooliran. 157 avenue

Hopewell, a rapporte à la gendarme-
rie locale qu'un sac de voyage était
disparu de son auto en stationne-
ment devant un restaurant de la rue
Sparks, un peu après minuit ce matin.
Iæ sac contenait de la toile, un ra-
goir et d'autres effets d'ne valeur to-
tale  

   

  

     

    

 

 

Docteur J.-L. LAMY
“ 211, rue Stewart

Diplômé des hôpitaux de Paris.
Spécialité:

CHERURGHÆE GENFRALE
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W. A. BOND
877, rue Bank Tél: Car. 128

a SPECIAL
Ÿ Fpinte de Peinture

‘st un Pimceau . . .

—te

Nous vitrons les châssis.

$1.25

Quelque 100 Scouts, des provinces
de l'ouest et de la province d'Onta-
rio, ont dressé leur tente dans la
Capitale pour une semaine, avant de
partir pour la grande Jamborée in-

ternationale scoute qui aura lieu sous
peu & Birkenhead, Angleterre.

Le comité de direction, au cours du
voyage, sera composé comme suit:
Commissaire en charge, John A.
Stiles; assistant-commissaire, Ffank
F.-L. Coombs; directeur d'entraine-
ment, le Rév. G. Guiton; officier mé-
dical, le docteur F.-C. Anderson;
quartier-malitre sénior, E.-T. Jones:
quartier-maître de la mi-droite, W.
J.-P. Selby; quartier-maitre de la
mi-gauche, L.-R. Bull: scribe des
quartiers généraux, Paul MeNicoil.
A la Jamborée, les provinces cana-

diennes seront représentées par 53
délégués scouts d'Ontario, 24 de Qué-

| bee, 20 de Saskatchewan, 14 d'Alber-
ta, 14 de Nouvelle-Ecosse, 11 du Ma-
nitoba, 8 de la Colombie-Anglaise, =
du Nouveau-Brunswick et trois de
l'Ile du Prince-Edouard.

—_——

Cecil Levey est libéré
moyennant¢cautionnement

Cecil Levey, 5923 .avenue Park,
Montréal, arrêté à la suite d'un
accident eur le chemin de Mont-

{4réaï, près de Wendover, et accusé
de conduite dangereuse d'un au-
to, a comparu à deux heures hier
après-midi devant le magistrat
H. W. Lawlor. La cause a- été re-
mise à jeudi prochain en atten-
dant que James Simpson, griève-
,ment blessé dans l'accident, puis-
Iise se rétablir suffisamment pour,
témoigner à l'audition.

L'inculpé a été remis en liberté!
provisoire moyepnant un caution.|

nement de $1,000 fourni par Lord!
Atholstan. Celui-ci est le patron!

travaille pour le

 
de Levey qui
‘Montreal Star’,

construction d’un relais dlessence i
l'intersection des rues Kent et Somer-
set sont moins fortes qu’autrefois et
que l'ingénieur urbaniste a: déjà dé-
orété que cette partie de-la ville était
purement commerciale, il est proba-

ble que la corporation autorise ce re-
lais.
M. Ainslee Greene, C. R., & com-

paru jeudi devant le Bureau pour

plaider la cause de-ses cilents, la com-
Pagnie Imperial Oil et il semble avoir
bien russi. .
Le Bureau, se rendant à la requête

de M. Bland, de la commission du
Service civil, demandera au comité de
publicité d'offrir un déjeûâner -le 27.
août, aux déléguésqui viermront" ivi
à l’occasion du congrès des commis-
saires du Service civil.
Lé Bureau, ayant reçu de M. Vesie

un rapport que ‘ l'emplacement’ du
vieux marché de laHaute ville devait
se louer pour $1,382, à refusé l'offre
d'un loyer de $350 que lui faisait la
maison Pink,
Cette maison voulait y loger ses

chars usagés: oo ’

LES ZOUAVES PARTENT
POUR ST-HYACINTHE

Les zouaves qui font -partie du
régiment d'Ottawa sont priés de
se rendre aux quartiers-généraux
ce soir à 5 heures (heure avaneée)-
afin de subir une inspection. finale
avant le départ pour St-Hyacinthe»
Le train partira de la gare Centra-
le à 5 h. 25, heure solaire.

Les zouaves d'Ottawa se join-
dront aux régiments de zouaves
du Canada, au campement. qui,
cette année, se trouve à St-Hya-
cinthe. les 13, 14 et 15 juillet.

Donc. ne pas oublier, ce soir à
5 heures (heure avancée). se ren-‘
dre aux quartiers-généraux des’
zouaves'

 

 

 

 

 

 

Nous
allons les chercher et les kvrons.
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Bh Westft temps que vous .

| vous copies de vos yeux?

R. LAFRENIERE

    

 

 A. DAUDELIN
. BOUCHER

196, Dalhousie  - Rid, 4141
 

Economisez de 15% à 20% en
., achetant vos viandes tel, :
Jeune lard de choix (ép.) 27e |:
Steak de lard de eboix . . 28 ||
Petite saucisse de choix . .’16c !
Rôti de boeuf (4p.), Ac et 18c Spécialiste pour la Vue

   Bd Boeuf
 teak. tendre bt Jutwux , .We

à bouillir , , ,

 

    

-doir ont l'embarras du choix à la

pW

destinées aux passagers du navire
pourvu qu’elles soient adressées aux
soins duprocureur du navire. et
qu'elles portent, en plus. de l'affran-
chissage ordinaire un timbre de Ji-
vraison par exprès.
Tous envois affranchis aux taux

décorer leur salon ou orner leur bou-

table du “Bingo”. D’autres tentes at-
trayantes sont dressées pour satis-
faire le goût’ de chacur.-
Le “Sorciez” expert à déchiffrer les

plus obscurs hiéroglyphes, à lire dans
les mystères de la naturé vous sur- {de Poste Aérienne, c'est-à-dire, cinq
prendra par sa science sûre et avertie SOUS pour la première once et ‘dixdes caractères. : sous pour chaque oncle additionnelle
Le “Restaurant” s'est payé le luxe |OL fraction d’une once, à destination

d'un cordon bleu d'expérience, chef de Montréal et des Etats-Unis via

réputé des plus grands hôtels . du |l2 ligne Aérienne Montréal-Albany
monde entier. Ses ‘ Dogs” et sez 'ecus jusqu'à11.00 hrs, A. M, same-
“Sandwiches aux tomates” ont ur di le 13 Julllet seront transportés par
goût de revenez-y tout à fait sui ge- le, même avion. i
neris. ; W. H. PENNOCK.
Ce soir le Corps de Clairons et de Maitre de poste.

Tombours en uniforme paraders, -_—

compacteles suivresur Je terrain| LONGUE RANDONNÉE
‘ A TRAVERSLE CANADA

pour Clficage et Duluth MONTREAL, i2. (SP.C.) La pre-
Tees mière tournée commerciale aérienne

; en Canada commence aujourd'hui.

M. Lafortune en route

cent quarante-trois Russes, attaches
officiellement ou non au gouverne-
ment de Moscou, ont été déportés à
Manchuli au cours des derniéres
douze heures. Il ont laissé derrière
eux tout leur avoir.
Les autorités chinoises disent que

ces effets seront envoyés plus tard
à Moscou. On dit aussi qu’elles sur-
veillent avec soin la conduite d'un
grand nombre de Russes non atta-
-chés apparemment aux soviets mais
suspects de propagande soviétique.
Une nouvelle dépêche de Harbin

dit que plus de quatre cents Russes
ont été destitués de leurs fonctions.

L'HON. FERGUSON
FERA L'OUVERTURE

‘DE EXPOSITION + Ÿ

Un message -reçu ce matin ‘de M. | Le Capitaine J. D. Parkinson devaitFrank Lafortune, quiest présentz- [Partir ce matin de l'aérodrome de |
Cartierville, pour accomplir la pré- |

apprend qu'il a quitté “Détroit pour |Mière étape de sa longue envolée, au |Chicago etDuluth. cours ‘de laquelle il survolera trente-
Après un bref stage en cette der- quatre cités et villes du Doniinion. |

nière ville il reviendra à-Détroit ouis Il compte arriver à Vancouver._lese remettra en route pour Ottawa.

|

Vingt septembre.

me

re

eme|

L'aéroplane que pilatera le capitai-
ne Parkinson est appelé le Cham-
plain. C'est le monoplan dans léquel
Parkinson établit, il y a une semaine
un nouveau record offitiel d'altitude
de vingt mille pieds. L'aviateurdoit
se rendre abord’à Kingston, puis
À Belleville, Ensuite il fera par éta-
pes. faciles l'Ontario, les provinces
des. prairies et la Colombie anglaise
et reviendra à Montréal par une au-
tre route.

Danger des-allumettes
PORONTO, -12. — Une allumette

len feu jetée en lair par un jeune
garçon de dix ans est tombée hier
sur les vêtements de Marjorie Sac-

8 kett, quatre ans et y a‘mis le feu.
a [La fillette courut ches elle, mais elle
Go ‘s'affaisea avant d'y arriver, étant en-

,veloppée par Jes flammes Elle mou-
rut plus tard à l'hôpital,

mrrm

[be R. P. Gauthier, C.S.V.,
; Supérieur de Bourget

(‘Spécial aa “ Droit ”Y ;
RIGAUD, 12. — LeRvérend Pere

‘Latôur, provincial dés ‘Clercs de St-
{ Viateur, a snnonceé hier soir la no--

ment en voyage aux Etats-Unis nous
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[ J.-A. Couture
Ch,.405, Edifice Plaza  "rie Ridenn, Ottawa
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LE PREMIER MINISTRE DE LA
PROVINCE D'ONTARIO ACCEP-
TE DE FRESIDER L'OUVERTU-
RE DE L’EXPOSITION CENTRA-
LE. DU CANADA A OTTAWA,

L’hon. G. Howard Ferguson, Pre-
mier Ministre d'Ontario,
l'ouverture officielle de I'E:nosition
centrale du Canada à Ottawa
lundi 19 août. C'est ce que Jon a
annonçé au cours d’une réunion des

 

‘directeurs de l'exposition à l'hôtel de
ville hier soir.
Le Premier’ Ministre parlera au

luncheon d'ouverture des directeurs.
On a également décidé de consa-

crer la journée du mercredi 21 août
SuR c::cursionnistes de Montréal et
à cette fin le mercredi sera la ‘’jour-
née de Montréal.’ L'Institut littérai-
ré et scientifique du C. N. R. aura
deux convois et on s'atterfd à ce que
quelque 2,000 employés du C. N. R.
et autres citoyens de la Métropole
assistent à l'exposition en ce jour
On lancera une invitation spéciale à /
son honneur le maire Hdude et au
conseil de ville de Montréal.
Les repports du gérant indiquent ,

que l'organisation de l'exposition
de l'exposition avance d'une façon
très encourageante.

Xtaient présents à Ia réunion nier
soir Bugb -Carson, président; Win
MacDonald, vice-président: le com-
missaire F. H. Plant, l'échevin Er-
nest Laroche, l'échévin T. Dence-
reau, l'échevin. W. R. Low, l'échev'r
J XV. McNabb; O. A. Beach: A. E
Provost; MM. W:ilsh, A. E. Kelly,
A. Dynes, B. F ary. J. McKee, H.

7 oc Bid. 7340 [Hil [mination du R. P. Alphonse Gau-iCy-ig, G. L. F ii, H. H. McElroy.- Téléphones " ther C. 8. V. au poste de supérieur! gérant: H. W. Cooper, assistant-iré-
Sop Bourges, ! sorier.

u:ésidera |

le |

le monopole
Il sera consa-

procédé ne sera pas
d'aucune compagnie.

turé par la Volta Manufacturing

 

de 1a Colombie Anglaise e

Tabac en Feuilles

“WHITE BARLEY' et “COM-
STOCK” . 85c liv.

| Feuilles cassées 5 Ivs 30c

Petit Rouge . . . . 20c Uv.
6 lvs pour $1.00.

| Feuille dtendue, . . 80c Hv.
4 lvs pour $1.00,

Quesnel . . . , . . . 40€ lv.

Mus-K . .. - . . 81.00 Hiv.
Ainst que le Parfum d'Italie,

Miel, Petit Havane, Obourg,
Grand Bleu, Dutch, Cuban, Pe-
tit Canadien, Connecticut, Ken-

tucky.

 

| M. BEAUDET
|
| GROS ET DETAIL

Tél: Rideau 6868-J.

Coin du Nouveau Marché et de
la rue York. Etal 08.

Si l'expérience réussit. le nouveau '

cré au commerce du fer et manufac-|
 

;
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ll Argent à Prêter |

| sur Autos
: Avez-vous besoin d'argent?
ii} Nous vous en prêterons sur

votre automobile.

Vous pourrez rembourser par
palemrnts mensuels tout en

sonduisant votre char. Si
vous payez votre auto par
versements et que vos palé-
ments sont trop élevés, nous
les réduirons, Nos taux sont
environ 3 plus bas que les
autres compagnies qui font
ce commerce. Demandez nos
prix et vérifiez-les. Nous
n'agissons pas comme agents

intermédiaires, nous avons
notre propre compagnie de
finance, }

Bureaux A la Canaan
Motor Car. |

! The Commercial Loan i
i Co. Limited i

810, rue Sparks - Ottawa | Le Mardi, le Jeudi et le Samedi.
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PROMPTES
350, rue Clarence, Ottawa
300, rue Montcalm, Hull
175, rue King 

ECONOMISEZ en téléphonant pour vos
EPICERIES aux

|

|

mr

 

CANADA STORES
LIVRAISONS. |

Téléphone: Ridcau 5935
Téléphone: Shberwood 3186
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Dans la Cour de
Angle rue Chapel)

 

   

Nombreuses attractions

Edward, Ottawa

  

RMESSE
Du 16 Juillet au 3 Août

Musique tous les soirs.

BIENVENUE A TOVG.
PpsAppel

—

= ’ ps

Téléphone: Rid.2500 \B:

  
eeedE

     
l'Ecole Ste-Anne
et avenue Myrand.

 

  
   

Prix utiles et variés.       
noye 


